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Nouvel 
avertissement 
à M. Honecker 


LA rer semer, 
après plusieurs 
manifestations à -λνάπθ αὐπείη = 


EN décidant, ls semaine 
dernière, d'ébaucher 
ἴα ique et de reconnaf- 
s’ 
sur los départs massifs à 
l'Ouest, 
amorcé 


; 
3 
᾿ 
Ἵ 


presse. june réputée 


pour à un 
débat assez sur les raï- 
sons du mécontentement 


le parti, et il 
regle Tu 
e pouvoir exercé 
τύποι 


LS 


Fr —,— re 
δῶν -»--ὔ πὰ mme 
LE «ὦ σὰς --σ-. 


Détente sur les marchés financiers 
La reprise de Wall Street ἃ redonné confiance - 


Un entretien avec M. Soares 
« L'Europe a apporté un grand élan 


aux opérateurs européens. Le dollar remonte légèrement | an Portugal dans tous les domaines » 


Après la tourmente, lundi 
16 octobre, Ja plupart des 
places financières euro- 
péennes étaient orientées à la 
hausse. À Paris, la Bourse (en 
baisse de 6,9 % lundi} ouvrait 
en hausse de 2,1 %. 

La détente en Europe far 
sait suite à celle enregistrée à 
New-York et à Tokyo. Α Wall 
Street, les actions gagnaient 
3,4 % lundi après la chute de 
7 % de vendredi. Mardi, la 
Bourse de Tokyo ἃ gagné 
1,5 %. Sur les marchés des 
changes, le dollar se redres- 
sait légèrement vis-à-vis de la 
Plupart des grandes devises. 
Lire les articles de nos cosres- 
Done ἢ PTE Le 


et Francfort, un entretien avec 
M. Lansehel de ls Bangue 
Bruxelies-Lambert, page 29 
nt red 
section C 


« Quel est fe 


bref, de ce 
meilleur ; c'est pour 
France 


science, de 
teurs d'université, d'artistes, 
Rons — de 


lP 
gal, Comme l'a dit M. Mitter- 


Le président de la République portugaise, M. Mario Soares, 
est arrivé lundi 16 octobre à Paris pour une visite d'Etat de cinq 
Jours, qui le conduira également à Lyon et à Bordeaux. 

M. Soares a eu lundi son premier entretien en tête à tête 
avec M. Mitterrand, et devait être reçu à déjeuner mardi par 
M. Michel Rocard. Dans l'entretien qu'il nous a accordé, le chef 
de l'Etat portugais estime, notamment, que l'Eurape a apporté 
au Portugal € un grand élan dans tous les domaines ». 


rand, est « n pays de vieille er 


[9 message que 
vous souhaitlez délivrer on grande culture». 
de 


» L'image du Portugal, ici, 
c'est souvent celle des travail- 


oh ep C'est ἧς ec grés dans oui Le io : de ἴα 


: TenÇaise, 
cela je me suis fait déjà de la deuxième ou de La troi- 
ar M des sième génération, certains 
représentants des partis, des cen- devenus ici des 
trales syndicales, mais aussi de femmes de culture. Mais le Por- 
grands chefs d' copie Ans 
d'hommes de sci 


et des 


tugal, c'est aussi une vieille 
sation. 

Propos recueillis per 

HENRI DE BRESSON 

et CLAIRE TRÉAN 


Lire Is suite page 6 
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La montée de la «nippophobie » 


.… Les Américains mais anssi les Européens, vivent de plus en plus 
Perpañsiauniane rippo comme 2 menace d'in noïvean « péri] jane » 


TOKYO 
dE notre correspoñdant 


J1 4 Ὁ désormais an « problème 
suscité l'admiration, 


Sony de de 
Éolumbés atteint où 
proportions de la 


MAX GAL GALLO 


᾿ tralienne Rupert Murdoch racheta une 

F miens Gare 
ὍΣ, cette resta du 

de simples tractations commerciales. 


Dans le même numéro, Newsweek 
publiait un sondage révélateur : les Amé- 
ricains estiment que le Japon représente 
désormais pour eux une menace plus 
grande que : URSS. Le fait que la 
Colembia 


Tatiaque de la Flotte américaine par les 
Japonais en 1941) sous couvert du libéra- 
A α 


<nippophabie» dont témoignent 
artides ce prise de position de polititens, 
maïs aussi d'intellectuels, aux Etats-Unis, 
n'est pas qu'un mal américain. Ἡ gagne 
progressivement l’Europe, même si les 
réactions ont été jusqu'à présent plus 


LES CLÉS DE L'HISTOIRE 
CONTEMPORAINE 


Année après année, de 1789 ἃ nos jours, 


les 200 événements majeurs de l'histoire du monde racontés et onalysés. 
A la fois récit, chronique, dictionnaire chronologique. 
”. Ua livre majeur pour comprendre notre temps. 


ROBERT LAFFONT 


des livres ouvéris ΣΉ ἃ vie 


ha: police, bon élève de l'Etat 


Le gouvernement socialiste voudrait faire 
de sa modernisation un exemple pour les anires services publics 


Un jour de mars 1880, Jules Ferry eut 
cette formule : « L'Etat enseignant et sur- 
veillant ». L'Etat enseignant, il en fit son 
affaire et Fœuvre des républicains. Un 
siècle plus tard, l'Etat surveillant serait-il 
en passe de deveair celle des socialistes ? 


Œuvre prioritaire de la Troisième 
ram 0 l'école devait instaurer dura- 
blement et incarner symboliquement le 

régime ps Promue récemment 
« laboratoire de la modernisation» par 
un premier mimistre socialiste, la police 
doit montrer l'exemple à l'ensemble des 
services publics. Ebranlé par un libéra- 
lisme renaissent, bousculé par une 


Jjemais 
systématisé, construit au gré des 
urgences, l'Etat surveillant n’en revient 
pas d'être aujourd'hui Elu chantier sym- 
bolique de la modernisation de l'Etat tout 
entier. 


En cette matière — et n'eût été la 
décentralisation, — la réforme de la police 


pourrait fort bien, avec le recul, apparaî- 
tre comme une œuvre majeure des deux 


pege 30 - section C 


septennats de M. François Mitterrand. 
Car, en ces temps de critique du tout- 
Etat, laquelle des autres institutions étati- 
ques pourrait soutenir la comparaison ? 
Depuis l'alerte des manifestations poli- 
cières de juin 1983, sur fond de polémi- 
ques sécuritaires récurrentes et électors- 
listes, c’est peu dire que la police n’en 
finit pas de se transformer et de se remet- 
re en question. 


Une formation des personnels revue de 
fond en combie, une loi de 
tion pluriannuelle 1985-1990, sans doute 
complétée lors de son échéance par une 
loi d'orientation, une réforme envisagée 
des structures territoriales, une réflexion 
sur l'architecture des corps et des car- 
rières, une qualification et une déontolo- 
ge accrues, l'Emergence du concept de 
sécurité intérieure qui, en insistant sur les 
limites des exclusivement poli- 
cières, tend ἃ faire naître, selon M. Pierre 
Joxe, un nouveau « civisme »... 


EDWY PLENEL 
Lire la site page 14 


Les ouvriers de Peugeot face 


aux propositions de la direction 


Un vote sur une augmentation de 400 francs 
pour les plus bas salaires 


Les débats dans l'opposition 


Réunion des députés du RPR, de l'UDF 
et de l'UDC pour examiner le fonctionnement de l’intergroupe 


page 8 


La crise du PCF | 


«Sur le rif» et le sonamaire complet se trourent page 36 - section C 
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Mendès France ou l'exercice solitaire de l’opposition 


IX ans après l'avènement de [8 
Cinquième République, ἢ la pen- 
sait encore et le disait solennel 

lement aux étudiants da l'ESSEC : 


« Ecoutez bien ceci : ἢ] n'y 8 pes un Seul 


1958 ; c'est sa nature même que 
. condamne Pierre Mendès : France. Et 

c'est aussi l'ensemble de la politique du 
général. Rien ne trouve grêca à ses 
yeux : ni bien entendu l'attitude à 


ni « l'Europe de l'Atfantique à Enr 
cer il ne suffit pas de faire des discours 


s'ils ne sont pas traduits en actes πὶ 
même précisément le discours de 

ἢ sur la guerre du Vietnam ; 
il aurait voulu que le général prît ensuite 
son bâton de pèlerin et 88: à Hanoï, à 
Washington, à Pékin, partout où l'on 
pouvait sé battre pour la paix et où il 
aurait exposé sans relâche ses proposi- 
tions, bref, il aurait voulu que de Gaulle 
ft du Mendès. 


Pierre Mendès France condamne ainsi 
ce que fa politique gauiliste pouvait avoir 
de plus original, de plus novateur, de 
moins éloigné apparemment d'une poli- 
tique de gauche. Mais que peut-on 
attendre d'un régime quafffié d'e état de 
fait nécessairement temporaire » ? 
Moins attendus sont ses réquisitoires, 

qu'il prolongera sous la présidence de 
shell Pompidou, contre la politique 
économique et socisle de la Cinquième 
République. Mais la contrepartie positive 
de le critique ne manque jamais chez 
Mendès France. Ekle est particulièrement 
abondante dans cs cinquième tome. 
Correspondance, discours, déclarations, 
débats, articles — notamment la 
série parus dans je Monde des 10, 11 οἱ 
12 septembre 1971, — à y a là une 

des des réflexions 


enrichissent la pensée économique {1}. 
Pour lui, «ia vise dconomique peut et 

doit &tre rationnelle », et le démontre 
à chaque occasion en excellent pédago- 


par Jacques Fauvet 


gue, avec une force de conviction qui a 
toujours été la sienne dans tout ce qu'il 
a dit et fait tout au long d’une carriàre 
singulière et solitaire. 

15 solitude de Pierre Mendès France 
s'exprime dans 58 répugnance à s’enga- 
ger dans un parti qui n'aurait pas un 
véritable programme et qu'il ne contrë- 
lerart pas étroitement ; ἢ refuse non 
sans raison de revenir au Parti radical 
d'où ἃ avait 6té chassé « dans des 
conditions ignominieuses » et, s’il 
adhère au PSU de Michel Rocard, les 
désaccords se multiplieront jusqu'au 
jour où ïl donnera sa démission après 
1968 ; ἢ mesure ses amitiés politiques à 
l'aune de la logique et de la loyauté. 
Longtemps il jugera sévèrement Gaston 
Defferre, jusqu'au jour où, constatant 
συ est «fe Seul à avoir tenu des 
propos compréhensifs et positifs > au 
plus fort des événements de 1968, il 
acceptera d'être son premier ministre au 
ces où ke maire de Marseille serait élu 
président de la République en 1969. On 
sait ce 4 en advint. 


Le « mystérieux » 
Mitterrand 


Déception qui en suivait une avtre 
surgie au cœur des événements de 
1968 at constitue un des épisodes de 
ses difficiles relations avec François Mit- 
terrand. En 1965, ἢ a fini par soutenir sa 

candidature à l'élection présidentielle 
c cer elle seule peut faire obstacle à une 


positions, à 

RE à EE 1008! 

lui en veut de ne pas l'avoir consulté 
annoncé 


dans la guerre, Pierre Mendès France 

peut s'élever à des sommets d'énergie 
et de courage, il s’abaisse parfois à de 
petites querelles quand les règles. qu'i 
s'est fées à lui-même ne sont pas res- 
pectées 


Dès que François Mitterrand « 2 
opéré un redressement inespéré de la 


gauche », les réticences tombent. 


toujours été « du bon côté de la barr- 
cade ». 


Pierre Mendès France est-d « suicidé 
Or er 
par un correspondant, ἢ répond au 
début de ce cinquième tome, dans une 


une réflexion 
quoi s'ajoute 
un hasard 5}} n'a pu s'entendre durable- 
ment avec d’autres hommes da carac- 
tère, le général de Gaulle dés 1945, 
François 


quième 
ler ἢ — en 1973... 


CR de 
Pierre Mendès France.Préparer l'avenir 


tt 
Lemoine, 75005 Paris. 


Le achève 
(1) μετ ας de l'Onvra par une 


1963-1973. Gallimard (874 D., 215 F). Insti- 
France, 52, rue du Cardinal 


ΤΊ 


Electronique, angoisse, écologie et participation 


par Romain Jacoud 


ain Des ue financier dont il exige la redistribu- ne np aux diverses logistes, même s'ils en sont incons- nouveau. tout 
"hui plus ere tion. formes d ancestrale du  cients, l'Homme est de Tout est neuf parce que le vecteur notre permanente angoisse, le vec- ne 
. Pourtant, le lendemain A ste Mais cette cufence. Le sauce ce là cles de progrès électronique 2 permis de teur de progrès électronique nous ; 
Ξ c peur, me Le cg mc logie, aujourd'hui comme au rendre ls | ETaC- 
chmat d'insécurité. Et ce climat qu'elle entraîne et le désir de pro- vidusi ou en groupe. Elle sem. Moyen Age, sont des instruments tive. Si le pouvoir est ἃ celui qui + dans ces conditions, d’en affai- 
À étaient, ble être devenue structurelle, diaboliques mis eutre les mains  fient le micro, chacun d'entre nous ἔξ ἰςς conséquences individuelles 
bien évidemment, ressentis dans le à-dire élément de notre d'individus irresponsables. La aujourd’hui peut clamer son : [1 
organisation sociale, démonstration de l'angoisse collec- 
Notre humanité a: pourtant tive prend souvent la forme do la 


connu des 

peurs, les Sarrasins, les Huns, lan devient une 
Mille, Genghis Khan... ou la 
rumeur d'Orléans. Cependant, 
toutes ces peurs étaient intégrées à 
l'état culturel de leur moment. 


RUE 
QU'A CUIR 


bable pollution 
d'ozone, etc.) avec le rejet comme 
conséquence ultime. | 


cations, aux mécanismes, aux 
choses deviennent compliquées. 
Cette complexité nouvelle nous ter- d” 
rifie et nous paralyse. a ref 
nd here devenu passif M2 
apporte plus rien au 
buin don à fait partie. d'oubi 
ὯΘ «iaire partie » signiiie 
“étre un élément conti de». que ΤΑ ui 2 
rejette sur Îles «autres > entre aujourd taculaire, mais 
charge de constituer le capital Notre société elle-même s'en est seuls les dirigeants et le bureau ete 
humain, politique, écanomique et  fragilisée. Elle est devenue plus nant καὶ bal tbclehe rer leurs de plus en plus loin. Ponrquai 


TRAIT LIBRE le cas. inventer de nouvelles formes de - 
le ée travail? La ville - polluée ? 
Lorsque le vecteur Pourquoi en rejeter la culpabilité 
rss πα prend ΝΒ sur le seule automobile ? Etc. 
ὩΣ τὴν D'autre part, le désir de plus en 
satious sociales s'accélère. La dis. Plus clairement exprimé de la par- 
parition de qui ticipation, qui ne se traduit encore, 
devient quotidienne. ans la plupart des cas, Que par um 
Une société ne se constitue refus de subir. Ce qui caractérise 
qu'autour aussi sa toutes ces démarches, c’est le rejet 


δ αν 
& .. ως. 
ee 
cu 
DE. mur 
καλὰ παν 

ms 3 
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COTE D'IVOIRE : vingt-neuf ministres a leu de trente neuf 


Concentration des pouvoirs 
dans le DOUveAU gouvernement 


Le président Houphoust- 


L'accent sera mis sur une meil- 
mr near ge nd 
ca 


pue le épi Houphouet- 
minnie de l'inf 'mformation, M. Lan- 
rent rent Dons Fologo (dans l'équipe 


gouvernementale depuis quinze 
ans). 


arec le FMI 
et la Banque mondisle 


La deuxième personnalité à 
entrer dans le gouvernement est 


fmanciers, puisqu'il avait été dépé- 
M de longue date par 

mr A per 
ue à D ont κάμε. 


tionsles du εἰ du café, les 
principales exportations ivoi- 
riennes. 


de dollars Paris, 1 

diaire de la Caisse contrale de 000- 
pération j a} une 
contribution de de dot 


suffira-t-elle à rassurer 
les partemaires de la Côte- 
d'Ivoire? Rien n'est moins sûr. 


ANGOLA : lors de ses entretiens en France 


Le président Mobutu serait parvenu 
à relancer les négociations 


Depuis sa résidence du midi 
de la France, le présidant 


déclarations 

de l'UNITA, M. Jonas Savimbi, a 
annuls [6 séjour qu'il avait 
prévu de faire à Paris et à 
l'occasion duquel il devait 


l’Assembiée nationale par 
l'Association Francs-Angola. 


Le chef de l'Etat 2aïrois avait 


cutretiens avec 
MM. Savimbi et Herman Cohen, 
secrétaire d'Etat adjoint ogg ἘΠ 


ἔς impressions qu'a conhées 
= SL Mobuns et Savimbi « se 
SON! réconciliés ». 
Une explication était Le 
nécessaire ες 


moins le mois 
d'août. Après avoir accepté de 


Contestant les informations 
selon lesquelles il aurait accepté de 


quante ans que - personne, ni 

Moburs Gi à 
», DC pourrait |" 

se prêter à une telle solution. 


de certains présidents 
africains acquis au ἜΡΟΝ de 
Luanda — tels ceux du Zimbabwe 


pays, ne veut surtout pas 
pour un fauteur de troubles troutiles dansia nn 
région. 


n'ayant pas les moyens de Jouer 
longtemps les géncurs, avait 
annoncé 55 ibillé pour une 


Mais la prise en compte des réa- 
lités nouvelles n'a rien enlevé à La 


sous le contrôle d’une commission 
regroupant les autorités de 
Luanda, l'UNITA, le Zaïre et 
d’autres pays 


prétention 
président zaïrois à remplacer 
M. Houphouët-Boigny, diminué 
par l'âge, dans le rôle de 
du continent. Le président Bongo, 


PROCHE- ORIENT 


1 
dl 
SL 


de fanatiques. Το 

pie, disent-ils, il suffire de démon- 
ter les et de les recons- 
truire que que! part en terre 
de la vallée du Nil, on à bien 


ISRAEL 


j 
ΕΠ} 
Sara 


Ἢ 
. 
Ϊ 
FER 


ques Asee que À plus ταί παν 
a ξ τά υγτακας les « 88.» 


1 pris contact 
pour la première fois, lundi 
Le direction 


᾿ ele de Hbération de 
la Palestine (OLP) dont elle a loné 
lP« attitude mesurée » dans le 


entations, Ont, rs aussi, 

dénoncé la « 
par Gershom 5 ΠῚ est sacri- 
i recons- 


de 
traire ls Temple avant ka venue du 


a Le rapport d” sur Le 
survol d’Israël par un Mig 
Une humaine est ἃ 


Un groupe de fanatiques veut reconstruire le Temple 


ÉGYPTE : la rencontre de Marsa-Matrouh 


MM. Moubarak et Kadhafi privilégient 
le règlement de questions pratiques 


UNE EDUCATION PHILOSOPHIQUE | 
Par André Comre-Sponville . 
On parle bien d’éducation sentimentale; pourquoi ne 
parlerait-on, un peu au même sens, d'éducation philosophi. 
que? L'esprit, non moins que le cœur, a son 
ses passions, ses égarements 0e ses fdélités.… C'est à peu 
près ce que ce livre raconte ou-essaie d'expliquer. 


Collection “Perspectives Critiques’; dsrigée par 


Roland Jaccari - 384 pages - 68 


LES LIVRES DES PUF QUESTIONNENT LE MONDE 


sée au terme de sa brève visite 
Egypte Le chef de la révolntion 
libyenne a en effet exprimé le 
soubait de voi « /a paix, la sécu- 
rité et la compréhension > 
régner au sein de Læ nation arabe. 
Π a souligné, au terme de son 
tête-ätète avec le président 
Moubarak : « je monde doit 
écouter notre voix qui est celle 
de la paix, de la libération et de 
l'unité ». « Nous ne souhaitons 
pas traverser la mer pour agres- 
ser un autre Etat mais nous 
rejettons tout agresseur étranger 
tentant de nous imposer sz main 
mise », a ajouté le numéro un 
Zibyen. 

D ἃ d'autre part estimé que sa 
visite en Egypte « était de bonne 
augure et renforçait l'espoir de 
réunification de la nation 
arabe» «Nous ne ἃ 
plus dans le piège des ennemis 
qui veulent nous rouler et cher- 
chent à diviser pour mieux 
régner », a-t-il conciu. 

Le ident Moubarak, qui a 


que et raisonnable ». Le ταῖς a 
ajouté que les deux parties 
étaient « convaincues que la 
solidarité arabe devair préveloir 
sur toutes les divergences pour 


ce ont fait 


rend, le traité de paix avec 
Israël, dont le colonel Kadhañi 
exigeait il y 8 un an encore 
l’abrogation comme condition 
préalable à 15 réconciliation. 


si érusalem 
novembre 1977, le ταῖς ἃ indiqué 
qu'elles «eviennent à le nor- 


leur coopération dans les 
domaines de l’agriculture, de 
l'industrie et de l'électricité. La 
coopération égypto-libyenne 
ns domaine a com- 
mencé depuis plusieurs mois, et 

Le por a dépêché en Jamahi- 
riaya plusieurs agronomes spé- 
cialisés dans la bonification des 
terres, la lutte contre les mala- 
dies du bétail et Jes criquets péle- 
rins. Une coopération d'autant 
pe active que l'Egypte craint 
de voir son bétail atteint par un 
parasite mortel sévissant en 


Le colonel Kadhafi était 

arrivé, peu avant midi à Marsa- 

Matrouh, après avoir traversé les 
kilomètres 


Marsa-Matrouh, cette même 
base d’où des appareils égyptiens 
avaient décollé pour pilonner les 
installations militaires libyennes 
en juillet 1977, lors de l’« expédi- 
tion punitive » ordonnée par 
Sadate « pour mettre un lerme 
aux attentats commandilés par 
Tripoli » dans la vallée du Nil 


ΕΞ -- 
nr aux combats. 


port a été ferme 
pendant trois jours permettre 
le d D'« équipements 


de tonnes de munitions, 
ajoute le communiqué. — { AFP.) 
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EUROPE 


CRÈCE : M. et Me Papandréon à l'Elysée 


URSS : articles et propos « irresponsales» 


M. Gorbatcher critique les journalistes 


j Le rédacteur en chef des Izves- 


Les conservateurs et les communistes dénoncent 
une ingérence dans la campagne électorale | nent δε μοὶ καρ τ σοιρο μας. de Mrs Line, ἃ die: 


, * «il ne fallait pas imer- 
Lara ΣΝ τς ph au sujet de 


THÈNES seraient « siriciemert personnels » ue ee Fécisiement de sm parti, buis certain nombre de res- ue nes pour un article préter ce 
de notre correspondant et « évidemment sans aucune le PASOK, vers la droite et la gau- posables de journaux et de pere gs dans un journal de Sibérie. PE ΡΟ πὶ comme une tentative εν 
intention de la part du gouverne- che communiste. M. Papandréon | nalités politi contre des arti- le Washington Post, M. Âfa- Ge limiter la liberté des journe- ἃ 
La sondainc visite de l'ancien ment français ou de son n'a cessé ces derniers mois de | cles ou des propos qu'il juge nassiev y écrivait en substance Que  jistes, qu contraire ». « Le sens de πὸ 
premier ministre socialiste, de s'immiscer de quelque façon dénoncer la « criminalisation » de | «<irresponsables» ou dangereux ἰδ bons sous sa forme Pré  }'nrervention de M. Gorbatchev. a- 
Andréas Pa à Paris, Que ce soit dans les affaires imté- la vie politique i dans la phase difficile que traverse sente, ne pouvait conduire nulle higher troïka se 
σὰ il α déjcuné, ani 16 vctobre, ἃ rleures » par la majorité la confu- la Ce part L'historien a déclaré àl'unde 11 ἢν #5 μέ j 
l'Eiysée avec le président François par la étrangère “In εἰ mes, Ces | sont des participants à cette réu- es collègues députés, M. 5. Stan- complique, les réformes politiques 
Mitterrand, lon qu'en Grèce la ἃ Athènes Le présiont de la coli, areumeuts auraient attiré l'atten- | nion qui ont rapporté aux jours kevitch, qu'il craigaait, ἃ la suite dépasse les réalisations 
campagne officielle en vue des tion de là gauche οἱ du progrès Horde listes occid Ja ienour de de ces critiques, d'être contraint de εἰ que, dans ces cond 
élections générales du 5 novembre (dominée les nn ri I action dn numéeo un soviétl. titer le parti et d'abandonner la Sons, les journeaux doivemt être 
vient de commencer, a provoqué ici % Florakis, ἃ déclare: Mikis Théodorakis qui, contrairement à l'usage drescion de l'institut des archives. encore plus artentifs. » 
comen ea na ne anti δ, μα σϑρέαι;, ὀ ὀἠ ὠ εβέϊδαι ἀε ὰ ἀποϊὀ |éanumeumer Pos le diecour d'Ogen es Lave ναι 
Ἢ Σ᾿ _. VOU GE 88 Ϊ | Ë . leur ur en 
Le du part jeune ἔρσυας, Déni déenmient κεβτηξ au ours Fane conférencs | Ge en roi EE opos de M, Groaiouer en diunt ἰδὲ aval - calmement ὦ 
teur (Nouvelle Démocratie), rand. Μ. Florakis a aj vil “5 que son blé le 7 oelobre pe l'heb- que ce dernier avait comparé les samedi des critiques à leur égard, 
M. δ᾽ n'attendait lui, « pol εἶπ sans doute « positi cd ur le d Π Ἀν" ἘΣ de commentaires excessifs Les auteurs de l'article incriminé 
get gr vent ἐν ren, ἡμῖν de Pole ASO; es ét hp dirigé par M. V.Starkov et qui i jent une i 
Féranger en cette période grec εἰ de Ja Grèce ». τ τὲ personne étaient «très dange- | “Teint, avec 
ne Das son es onpariait Dans les milieux socialistes  reuses les jons démo- plaire le plus fort tirage de 
Ἰππάϊ matin ἀ᾽ « » dans d'Athènes, on estime que M Mit- cratiques » de la Grèce. Il a SS — faisant l'aca- 
les affaires intérieures de la Grèce, ferrand, qui a invité « persomelle- aïlieurs indiqué que le P Pi , l'éco- 
Selon un communiqué de la Nou-  7%Af » avoulnlui allait rejoindre les rangs de | nomiste réformateur Gavril 
Démocratie, ke marquer s0n attachement au «/'Eurogauche- et adh à | εἴ l'ancien chef du PC à Moscou 
départ de M. Papandréou est moment où le ‘ l’Internationale socialiste, er Fer comme les personna- 
jque », l'ancien premier δος doit faire face à une alliance Sur le plan électoral intérieur, le plus populaires en Union ᾿ 
ministre est une personne <aux BOouvernementale inédite des célèbre compositeur et ancien Ique. Moscou. — Le député uitra- 
abois », qui « cree conservateurs et des communistes député communiste du Pirée, Le journal du gouvernement, les réformiste de Moscou, Ν ' 
sident ‘Miterent ἢ les Bec et mène un combat électoral parti- is Théodorakis, qui avait | 1zvestia, a également 6t6 critiqué, M. Boris Eltsine, a été accusé Ξ 2 
tions ». calièrement en tant que  amorcé son avec les | notamment pour un compte rendu de s'être faussement prétendu oiicier 
conserva d'une session du sovi victime d'une tentative 


d'asssssinat, par le 
l'intérieur, M. Varlim Bakatine. 


affaires étrangères, M. sée de la Nouvelle Démocratie et velle Démocratie. La coalition M. Bakatine a raconté, 
Papoulias, qui participait de la coalition de gauche a décidé de la gauche a indiqué de san côté | députés entre conservateurs et pro- Parlement médusé, 
tres à un conseil informel des ces dernières semaines de déférer qu'elle refusait une gressistes, même si ces termes 
Douze. Le président français lui M. Papandréou devant une cour fale avec le PASOK pour quatre | n'ont pas été explicitement utilisés. 
avait dit que les entretiens qu'il pénale pour ἀἰτάσοσια sandales circonscriptions-clés. M. Gorbatcher a fermement 
aurait avec M. Papandréou obj est son élimination poli- DIDIER KUNZ | rappelé à l'ordre, d’autre part, l’his- 
Q TURQUIE : az diplomate | D Onze morts lors d’accrochages 
saoudics a κακὴ dans | entre des militants kurdes et RFA 


Mort de historien Martin Broszat 


sade d’ saondite à Ankara, 

ἜΣ er eu ré ἐμ πὰ cons ue de mr sé et L'historien ouest-allemand Martin études sur le mati 

trontc-Ceux ans), α GA étre | τοὶ 8 provinces de Van, | Broszat est mort samedi 14 octobre à notamment sur Le politique du régime 
amputé des deux jambes à la suite | Siirt et Hakkari, dans l’est et le sud- | Munich, à l'âge de soixentetrois ans  hitiérien à lé de 1 et 

dan attentat à la bombe lundi | est du pays. L'agence semi- | des suites d'une longue maladie, a des pays de l'Europe de l'Est. Il avait à : 
16 octobre, a annoncé ia police, Un | officielle Anatolie, qui a annoncé lundi l'Institut d'histoire un ouvrage sur l'Etat hitléri Repubblica faisant état 
Der rm er vom ces mardi 17 octobre, | contemporaine ville. NE en 1926 à ig Martin penchant pour l'alcoo! de 
placé dans la voiture du diplomate | indique que quelque 1600 per-| Directeur de cet institut depuis Broszat a contribué à l'Histoire mon- M. Eïtsine lors de son voyage 
a explosé alors qu'il garait son véhi- | sonnes auraient été tuées depuis la | 972 οἱ professeur honoraire des nni- du vingtième siècle et à His- aux Etats-Unis {le Monde du 
cule devant sa résidence. — | reprise des combats en août 1984. — | νεχοῖιός de Constance et de Munich, toire a/lemande des temps nouveaux, 20 septembre). — (Reuter, : 
[4ΕΡ.} {AFP.) Martin Broszat était connu pour ses publiées en France en livres de poche. AFP.) 
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Le mouvement de contests- 
ton en RDA ne faiblit pas, bien 


nn. a réuni, le 16 octobre, 
cent mie , 
celles-ci se sont Écémaierr 
sur la Kari Marx Platz, à l'issue 
de services 


i tion 
dans son jourual de 19 h 30, lundi 
soir, en notant que « /es 


RDA : la mobilisation en faveur des réformes 


Plus de cent mille personnes on manifesté à ἃ Leipzig 


ΜΈΡΑ Πέρα; idéologue d 
cela in de Eee 


novembre 
a de 


Pendant ce temps-ià, les médias 
officiels essayent tant bien que mal 


devons 
Si nous ne le faisons pas, d'autres 
M pie à notre place. » 
Les partis satellites, Hb£raux et 
chrétiens-démocrates, prennent 
quant à eux chaque jour plus 


disem le droit et la loi», que ς 
HN Pie ne 


allemande pe οῖ ? Le 
bureau politique du SED devait se 
réunir mardi, comme il le fait cha- 
ve semaine. On a maintenant 
sculs des 
ments radicaux dans la ligne 
comme le îti 
sont de nature à rétablir situa- 
tion bien compromise pour 
M. Honecker et ses amis, 
LUC ROSENZWEIG 


Un article de M. Adam Michnik 


« Les Allemands ont le droit d’avoir 
un Fiat correspondant à leur idée » 


mr 
ἢ 


santes du parti du ministre 
polonais, constate Que « τ" fin de 
ordre stalino-bréjnévièn en 
central, 


ΡΟΝ Soi 


« Le minimum polonais pour les 
relations MEME doi 
estime Micknik, gr 


aujourd'hui 

manière per : la réunification 

allemande est l'a affaire des Alle- 

mands eux-mêmes, mais égale- 

ment de sy les nations pa 
‘effon- 


une menüce DOUr per- 
ee 


est également notre devoir 
ἀν ΩΣ ΛΝ ΣΝ 
droit d'avoir un Etat 


À aussi à la 
raison ne En de 
ä&f-la situation anormale du pes- 


ple allemand également une 
ombre sur l" Vds relations 


vs d'Europe de 
aucun autre pays uro, le 
l'Est, sera à ἴα da l'seule | organes 
région entre l'Elbe et la Volga d'où 

seraient ues loutes raison el 


alors, estime-t-ül, elle ταὶ ue 
ment supporter une Allemagne 
réunifiée. » 


alors qu'il avait sauvé des 
dizaines do mäkiers de juifs hon- 
grois de la déportation dans les 
camps nazis. 
STOCKHOLM 
de notre correspondante 

Son passeport dipionatique, une 
pièce certifiant qu'il tre- 
vaillait pour l'arbassade de Suède 
à Budapest, son permis de 


que ues vi 
remis 1 16 octobre à la délégs 
tion suédoise arrivée la 


SUÈDE : l'affaire Raoul Wallenberg 


Le KGB a «retrouvé» des documents ayant appartenu au diplomate 


Moscou, sur une invitation 
avait été remise le 10 août 
ar l’ambassadeur S URSS à 
is Pankin. 


Mais πὸ nous dit absolument 
rlen de ce qui est advenu de lui 
Te μονα 
pensaient peut-être nous 
nous contenterions de cela. Maïs 
Du Le ae ot © 


de pes de personnes 
l'ont vu, longtemps après ss 


« mort » officielle, en juillet 1947, 
et ils ont accepté de nous recevoir 
de ira 


1957, et ils se sont tenus depuis à 
cette version, eux définitive, 
de l'affaire. « Nous n'avons jamais 
accordé de crédit à ce document. Il 
ne s'agit pas de Wallenberg », 
déclarait M. Anger, lundi 
à Moscou. En effet, certains 
témoins 


à l’hôpital de la prison de Vladimir, 
à quelque deux cents kilomètres au 
nord-est de la capitale soviétique. 
La délégation devrait, durant sa 
7e ui s'achèvera dimanche 


qui n’en ἃ précisé la teneur. Si 
Raoul Walienberg est τοῦ! 
vie — ce 

ms procbes,— axe enjoenll | mie 
soixante-dix-sept ans. 


FRANÇOISE NIÉTO 


ESPAGNE : la campagne pour les élections du 29 octobre 
Le Parti socialiste se présente 
κοῖς | comme le champion du «progrès tranquille» 


Le Perti socialiste, au pouvoir 
depuis sept ans, part grand 
favori dans la campagne pour 
les élections législatives antici- 
pées qui auront Beu le 29 octo- 
bre. Faces à une opposition de 
droite divisée et à un Parti com- 
muniste revigoré mais toujours 
très minoritaire, ἢ se présente 
comme [6 meïlieur garant de la 
stabilité ot du « progrès tran- 
quäle ». 

MADRID 


de notre correspondant 


La campagne pour les élections 
législatives du dimanche 29 octo- 
bre, dont Le coup d'envoi a été offi- 
cicilement donné le 10 octobre, a 
commencé sans passion excessive. 
Serait-ce parce que le résultat, une 
fois de plus, semble acquis 
d'avance ? Tous les sondages 
s’accordent à indiquer que le 
PSOE (Parti socialiste ouvrier 


ter pour la 
El ae βοτὰ reserve 

Etonnante longévité électorale 
que rien ne semble en mesure de 
vraiment menacer ! Ni l'usure du 
pouvoir — deux législatures et près 
de sept ans de gouvernement —, ni 
l'agitation sociale de ces deux der- 


à due Lu le dit 

leur offensive 
abs le PSOE, ni les philippiques 
des sm ne du αῤῳμε 


ite. Rien 

n'y fait fait : le Ἂς κα pue fc tou- 

mr en tête des préfé- 
des électeurs. 


ΤΩΙ a ἊΣ aus due 
ner en même [eMpS AUX des 


« force Île » à la mode espa- 
gnole ? « Plus exactement le pro- 


grès tranquille », précise 
M. Galeote : un slogan pra 


dans un pays qui, après 
dictature immo 


décennies de 
a aujourd’hui soif de cuangement- 
maïs sans risque ! 


La majorité 
sbsoiue ἢ 


Pen gars ἘΓΠΟΕΒ tra 
et sans stri- 


dence un art qui πο alt gagnant 


al affecte de prod ma οἱ τραρϑ ὐλεοι 
opposition us RE 
ment à renverser la vapeur. Le pré- 


19 octobre, il partira aux Etats- 
Unis afin de s'y entretenir avec le 
mr re ete 

Mitterrand à Valladolid, quel- 
ques jours à peine avant les élec- 
tions. 


seine semble à portée de κρέας 
elle n'est toutefois pas totalement 


assurée, au vu des « fourchettes » 
des sondages. Telle est d'ailleurs la 
véritable inconnue du scrutin sur 
laquelle est centrée, de part et 
deu bonne partie Re 
ments campagne. Rappelant 
les temps révolus de l'instabilité 
chronique des gouvernements 
rminoritatres centristes, le PSOE 
souligne que l'Espagne ἃ 
aujourd'hui besoin d° 

stable pour affronter les rudes défis 
de demain, au premier rang des- 
quels le marché unique 

L'opposition souligne at au contraire 
que La perte de la majorité absolue 
SE les socl socialistes à 
renoncer à Celle « arrOgance » Qui 
leur est si souvent reprochée et les 
obligerait à faire preuve de plus 
d'esprit de concertation. 


Reste qu'il n'y à pas là non 
« SUSPENSE » Dhs 


de véritable : 

part, parce que les socialistes ont 
déjà fait savoir que s'ils rataient de 
peu la majorité es ils n'en 
gouverneraient pas soli- 
taires. Et de |l' autre parce 
qu'aucune ἔνε de 


La principale formation d'oppo- 
sition, le Parti populaire (conserva- 

teur), plafonne toujours aux envi- 
rons de 25 % des intentions de vote, 
loin des 40 % attribués au PSOE. 
Son nouveau leader, le jeune José- 
désigné il y a six 


Fraga, pour lui succéder, — cher- 
che avant tout à se faire connaître 
des électeurs. 


Tiboes 
syndical 


tomtom al ΒΠΝ 
au centre. Le C 


vient idéologiques. Après 5es 
pactes municipaux avec le Parti 


renforcer son image progressiste en 
tournant à l’occasion ie PSOE sur 
sa gauche. 

U lui faut toutefois lutter avec 
un rivel qui, lui, 8 le vent en 


Un mécontentement syndical 
qui reste d'ailleurs le princi 
paie μίαν pe 
Hat il core tout 
τ durer 


plan de « refroidissement » de 
l'économie. Une autre bataille à 


pourrait être plus 
celle des urnes ! ἘΞ 
THIERRY ΜΑΙΙΝΙΑΚ 


POURQUOI ATTERRIR LE DERNIER À NEW YORK QUAND ON PEUT ÊTRE LE PREMIER À DÉTROIT 8 


PARIS-DÉTROIT NON STOP. 


Maintenant que vous connaissez New York et 
ses files d'attente, pourquoi ne pas goûter à la 
simplicité 8 Détroit, que Northwest Airlines relie 
à Paris par un vol direct, c'est le bonheur d'un 
aéroport international peu encombré, des for- 
malités de douane et d'immigration facilitées et, 
l'avantage du réseau Northwest na soit 
la liaison de 200 villes 


voire agence de voyage ou appelez-nous au 
(1} 42 66 90 00. 


L'ESPRIT DE CONOUETE ἃ NORTHWEST AIRLINES 


-“ ὩὩὩν-- 
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DIPLOMATIE 


Un entretien 
avec M. Mario Soares 


Suite de ἴα première page 

» Le Portugal a les mêmes 
frontières depuis huit siècles. Sa 
langue est parlée par près de 
200 millions de personnes dans le 
monde. I! y ἃ beaucoup de 
domaines dans lesquels nous ne 


craignons la concurrence, 
FA εἰ hui av0cn des retards À 
rattraper. 


- Nous connaissons la qua- 
trième année de croissance 


ues années, 


; 
n’est pas survenu, et tout le 
monde ‘est content. A présent, 
certains disent que c'est 1992 
qui sera terrible, mais je ne le 
pense pas, parce que le Portugal 
est déjà un pays ouvert Les capi- 
taux français, anglais, alle- 
mands, viennent, s'installent, 


nutes avant le départ, 


moins de deux ans, 


Europe augmente ses 


(1) 49 27 91 00. 


= 


DR CRT SL RE nu RE ΓΝ enr AVE, - 
ARTS LONDRES 
ΜᾺ π L'EAU ΩΝ ERA TN 
D OL TEL ER TRS RER ne Ὅρα 


1990" seulement, 
en Classe Affaires ? 
SI j'avais Su, 
j'aurais changé d'Air... 
depuis longtemps. 


Il y a deux types d’hommes d'affaires. 

Ceux qui ne savent pas et ceux qui 

#7 savent qu'avec Air Europe ils seront 
vraiment troités en businessmen, d'un 

bout à l’autre de leur voyage. 

« Dès l'aéroport: salon privé, enregistrement 10 mi- 


e À bord: cabine ‘’Business Class” séparée, fauteuils 
espacés, breakfast complet, excellente cuisine, bar 
gratuit, hôtesses jeunes et charmantes, avions de 


« Après le vol : liaison directe Gatwick-Victonia Station 
tous les quarts d'heure, en 36 minutes. 
Et ce n'est pas tout: à partir du 29 octobre Air 


6 vols aller-retour par jour et les meilleurs prix du mar- 
ché (Classe Affaires: 1990F aller-retour}. So what. 
ne dites plus ‘Si j’avais sul’”. 

Consultez votre agence de voyages ou Air Europe: 


air europe 


La Business Class de ceux qui savent. 


sont là. De même que les techni- 
ciens et les marchandises. 


Des écarts 
à corabler 


“- Le fait que la main- 
d'œuvre portugaise soit la 
moins d'Europe inquiate 
i1es syndicats du nord de 
f'Europe ἢ 


“- Les salaires vont augmen- 
ter au Portugal, c’est inévitabie. 
Nous le disons sans cesse à nos 
chefs d'entreprise : ils ne pour- 
ront pas éternellement compter 
sur cette main-d'œuvre bon mar- 
ché. Le coût de notre main- 
d'œuvre devra s’aligner sur celui 


des autres pays européens, faute 
Sénarregis de ice travailleurs 

16 nos travailleurs, 
qui iraient chercher hors du Por- 
tugal de meilleurs salaires. Or 
nous connaissons déjà un man- 
que de main-d'œuvre, nous 
sommes déjà devenus des impor- 
tateurs de main-d'œuvre. Il y a 
quelques années, les ouvriers du 
bâtiment en France étaient por- 
tugais; maintenant, au Portugal, 
ce sont des Cap-Verdiens ou des 
Angolais. 


- Le Portugal a d'autres 
retards sur le plan social, la per- 
sistance, par exemple, du tra- 
vaë des enfants ὃ 

— Je viens justement d'inau- 
gurer un séminaire organisé par 


uences , VOUS Propose 


une de nos grandes centrales syn- 
dicales sur ce sujet. Des exem- 
ples effrayants de travail 
d'enfants de douze, treize, qua- 
torzé ans ont été effectivement 
donnés, Ces pratiques sont tout à 
fait illégales. Nous nous effor- 
çons de lutter contre elles, et la 
dénonciation qui en est faite par 
les syndicalistes est approuvée 
par tout le monde : des représen- 
tants du gouvernement partici- 
paient à ce séminaire. C'est une 
pratique ancienne QUE NOUS nous 
efforçons d'éradiquer. 

— Dans un pays ibérique qui 
a ses propres problèmes 
Γ᾿ jon, comment 6st per- 
çue ἴα priorité que donnent 
aujourd'hui les Douze aux rejs- 
tions avec les pays de l'Est et à 
F'aide à certains d'entre eux ? 

— Personne ne pense que cela 
pourrait avoir des effets négatifs 
chez nous. Une chose sont les 
aides communautaires dont nous 
bénéficions, une autre, l’aide que 
la Communauté tout entière, 
nous compris, accorde aux pays 
de l'Est. La question se pose 
peut-être vis-à-vis de pays du 
tiers-monde, d'Afrique ou 
d'Amérique latine, mais pas 


l'Est ot les évolutions que 
connaissent Ces pays pPour- 
raient avoir des 
sur la Communauté, freiner 
l'mtégration ἢ 

— Non. Je pense, au contraire, 
qu'il faut accélérer l'intégration 
pour faire face à cette situation 
nouvelle dans les pays de l'Est. 
De ce point de vue, la présidence 
française a donné none nouvelle 
impulsion à la construction euro- 
péenne dans les domaines écono- 
mique, social et monétaire, dans 
celui de l'audiovisuel ou encore 
de la préservation de l’environne- 
ment et de la lutte contre 16 tra- 
fic de e; dans toutes ces 
directions des progrès sont faits. 

» D'autre part, je pense que le 
processus de réformes à l'Est, y 
compris en RDA, est inévitable, 
de même que le lien entre les 
deux est un fait dont 
nous devons tous être conscients. 
Face à ces évolutions, nous ne 
devons pas nous laisser 
par la panique, mais au contraire 


De la réussite des pays de 
l'Europe de l'Est dans leur ten- 
tative de libéralisation at de 
raconstruction économique 


terrand lors du dîner qu'il 
offrait à l'Elysée en l'honneur 
du président portugais. 

« Leur échec pèserait jourd 
pour tout le continent », & 
poursuivi le chef de l'Etat, 
l'Europe est notre patrie |….), 
les événements en Europe de 
l'Est, en Union soviétique, 


de gouvernement des quarante- 
ul pays du wealth se 
réuniront, mercredi 18 octobre, à 


Kuala Lumpur (Malaisie), pour 


coopération δοσπο- 
mique et commerciale, sur la dette 


M. Mitterrand, la CEE 
et l'Europe de l'Est 


organiser les relations avec les 
pays de l'Ést dans le cadre de la 
Communauté. Î ne faut pas lais- 
ser l'Allemagne fédérale seule ; 
toute l'aide aux pays de l'Est 
doit être encadrée par la Com- 
munauté. 


— La paix en Angola et au 
Mozambique est essentielle pour 
nous. Des efforts sont faits : des 
conversations Ont eu lieu dans le 
sud de la France entre 
MM. Mobutu et Savimhi, en 
présence de M. Cohen, le sous- 
secrétaire d'Etat américain pour 
l'Afrique australe. Le mimistre 
des affaires étrangères du 
Luanda a aussi rencontré 
M. Mobutu. Plusieurs 

sont sur la table. Je pense qu'ils 
doivent se résoudre par une 
négociation directe entre Ango- 
lais. Nous, Portugais, sommes, 
bien sûr, intéressés, maïs nous ne 
voulont pas nous en mêler sans 
qu'on nous le demande. 


— Qu'est-ce que le Portugal 
pourrait apporter à ces pays on 
cas de paix ? 


— Beaucoup de Cubains, pas 
seulement des militaires mais 
aussi des Civils, quittent 
PAngols. Pour le déve 
de ce pays, comme pour celui du 
Mozambique, les Portugais peu- 
vent mieux qu'aucun autre 
apporter une aide. Nous connais- 
sons en effet ces deux pays, nous 
connaissons les hommes, nous 
avons là-bas des amitiés; des 


» Les Portugais peuvent 
apporter beaucoup dans le 


agricole, pour replanter 
le café, pour l'exploitation du 
ὍΝ SET les transports 
publics. Mais pour ce type 
d’affaires, je fais confiance aux 
contacts directs entre les entre- 


CEE sert la cause de l'Europe 
dans son sens le plus large. » 


t et 
L'attitude à 


des pays 
l’environnement. 
edopter envers l'Afrique du Sud 
devrait également être au centre 
des discussions, 


Ce sommet, qui durera une 
ἶ merqué par le retour 
& 


AMÉRIQUES 


PÉROU 
Vingt morts dans une embuscade 


U i we de ont 
ne vingraine personnes 
dans une embuscade tendue à deux 


guérilleros et trois militaires, ainsi 
ue plusieurs civils, dont des 
emmes et des enfants, Qui voys- 
aient dans les véhicules de 


tête recouverte d’un passe- 
policiers 
nant au mouvement semi- 
in Peuple combattant en 
uniforme ont manifesté dans le 
centre ville, trrant des coups de feu 
cn l'air et incendiant des autobus. 
Ils présentaient un cahier de reven- 
dications de vingt et un points, 
demandant 


ASIE 


CHINE : le report da plénum du comité central du PC 


L'empoignade entre clans 
rivaux sur les orientations à 
imprimer au pays ot [88 respon- 
sabiätés personnelles de leurs 
chefs dans la crise du printemps 
ont entraîné le report d'un 
important plénum du comité 
central du parti initialement 
prévu pour le début du mois. 


prents ane x 
tique énergique, et Ceux qui 
souksS re les effets de la 


procédure 


L'autre volet de ce proiet d'épu- 
ration, secondaire dans la ta- 
tion de la circulaire, est la campa- 
gne contre la corruption : 

bles d'indéli 


tesse marquée seront « 
punis ». Enfin — et cels est pl 
inquiétant pour des milliers 
d'hommes d'affaires privés qui 

Γ faire en 


Bush et prononcer, mer- 
credi, un discours devant le 
Congrès. — {AFP.) 


entoure Pékin. On a 
nier 
Ecida dans L contestation du pri 


C'est la Grande-Bretagne, 
et non la France {6 Monde du 
14 octobre}, qui a été ta pre- 

.mière puissance occidentale à 
reconnaître formellement la 
Chine populaire. En fait, deux 
Etats membres de l'OTAN — 
la Grande-Bretagne et les 
Pays-Bas — ont maintenu des 
diplomates à Pékin au lieu de 
les replier avec Tchiang Kaï- 
chek sur 


6 janvier 1950, et établi avec 
lui des relations Gplomatiques 
au niveau des chargés 
d'affaires en 1954, 1" 
bassadeurs entre les deux 
gouvernements n'intervint 
qu'en 1972, soit deux ans 
après Ια reconnaissance de 
Pékin par le Canada et l'italie. 
L'établissement de relations 
diplomatiques entre Paris et 
Pékin, le 27 janvier 1964, 
d'emblée au niveau des 


Pour leur 
part. les Etats-Unis ont 


attendu le 1* janvier 1979 
piètement 


Chine populaire ἥρω 2 
Scies - ces 


par deux fois nous ps 
à ce propos, 


Ab. 3 1. 
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La montée 


de la « nippophobie » 


Suite de la première page 
Le ton des ires de 
Mrs Edith Cresson à le presse amé- 


Parle, à propos dun Japon, de 
V<ennemi commun» qui cherche 
à “nous éiouffer, Américains 


+ paraît sous-jacente. 
Au cours de la guerre froide, il fal- 
lait « contenir le communisme ». 


Aujourd’hui, il faut « contenir Le 
Japon », écrit James Feliow, 
ancien collaborateur de Jimmy 
Carter, dans un article récemment 
publié ‘dans le revue Atlantic. Ces 

discours, ᾿ 


que 
Cours n'ait pas besoin de nouveaux 
apports. 


ΤΠ suffit de passer du positif an 
négatif : le «sens du grou 


devient « conformismme » is « 
pline» est synonyme d'« « eg 


mentement » et [᾽« bhermonie 


ΓΙ ΕΤΕ 


HAUTE: SAVOIE - FRANCE SAVOIE - OZ 


modes de vie et, pourquoi pas 7 pu 
notre identité. D'économique, le 
ES 


mystérieux « sypsième >» visant 
conformisme ét soumission, 


Un livre qui, malgré 15 somme 
d'informations réunies et des obser- 
vations parfois justes sur le 
contrôle socisl, 2 essentiellement 


Sur le plan de la réflexion, indé- 
pendamment des passions de 
l'heure, cette confrontation de 


l'Occident avec le Japon s'inscrit 


dans une problématique du rapport 


à la différence. Tant que cette dif- 
férence est tenue à distance au que 
l'on se trouve dans une situation de 
force par rapport à elle, on peut 
s'offrir le luxe d’être tolérant, 
ouvert. Au pire, on se demandera 
comment peut-on être japonais. 
Restant dans leur monde, le Japo- 
nais ou le Zoulou ne dérangent pas. 
C'est quand il s'infiltre dans votre 
quotidien que se pose le problème. 


La xénophobie ou le racisme 
n'ont pas d'autres racines que cette 
d'«horreur> devant ce 


bler si bien qu'il vous dépossède 
d'une identité résidant précisément 
dans ce que l'on pensait être une 
différence. C'est ce qui se passe 
avec un Japon qui vient s'asseoir à 
la table des puissants et dérange un 
ordre implicitement occidental. 
Demain, ce sera le tour des 


ou des Chinois des pays 
nouveflement industrialisés (Taï 


wan, Singapour). 

Le Japon porte une lourde res- 
ponsabilité dans le tour passionnel 
que prennent ses relations avec le 
reste du monde. Font d'abord, ii a 
sa propre xénophobie : les Japonais 
réagiraient comme Jes Américains 
dépossédés de la Columbia si, par 
exemple, une école de cérémonie 
du thé était rachetée par un groupe 
étranger. Hypothèse peu vraisem- 
blable. C'est là précisément un pre- 
mier problème : le Japon reste 
fermé à ce genre d'intervention 
étrangère — même si, théorique- 
ment, aucune disposition légale ne 
l'interdit. 


TOUT DE SUITE 


Plus profondément, les Japonais 
furent les premiers à placer les rap- 
ports avec l’Occident sur le registre 
de la culture, et par conséquent de 
l'émotionnel plus que du rationnel, 
en revendiquant une spécificité 
inaltérable. Aujourd'hui, le minis- 
tère des affaires étrangères nippon 
annonce une campagne de relations 
publiques aux Etats-Unis afin de 
contrer l'idée que le Japon serait 
UR Pays «atypique ». Mais qui 
furent, et sant encore, à l'origine de 
cette image d’une société supposée 
harmonieuse, sans conflit. dont 


simpliste) pour parler de « conspi- 
ration», sinon les Japonais eux- 
mêmes ? 


Des «actes 
de foi» 


Au lieu de laisser voir à l'étran- 
ger une société complexe, faite, 
comme toutes les autres, d'antago- 
nismes, de rapports de forces et 
d'injustice, les autorités japonaises 
ont mobilisé leur appareil de propa- 
gande pour offrir l'image d'or peu- 
ple dévoué à lintérêt commun, 
d'ouvriers supposés aimer leur 
entreprise et de décisions prises par 
consensus. Les dirigeants n'étant 
que des exécutants d'une masse 
anonyme et unanime. Si l'Occident 
n'a bien souvent pas cherché à 
dépasser ces clichés, les dirigeants 
japonais sont largement responsa- 
bles d'avoir mis leur pays en marge 
et sécrété un discours qui 
aujourd'hui se retourne contre eux. 


dits intrriif 


DANS LONDRES 


Gagnez du lempbs : les avions de la 
London City Airways se posent sur les 
docks, à moins de 6 miles de la City. 

Gagnez encore : ils vous emmènent 
dans Londres en Classe Affaires, 6 fois 


pur jour. 


Gagnez sans cesse : en arriuan, res- 
lez efficace grûce aux sernices el ux 


Gagnez loujours : 6 minules après 
l'atternssage, tous les moyens de trans- 
boris, même le bateau-bus, vous condui- 
sent à vos rendez-vous. 

Gagnez enfin : 10 mines d'enregis- 
tement sffisent pour revenir ἃ Paris. 


_ Dépéchons les gars, les Français sont dé δὶ ; 
— By Jove ! leur avion vient juste d'atterrir. 


TIME 5 MONEY... 


(comme on ΟἿ chez nous) 


Horaires London City Airways {en semaine). Départ Paris-Charles-de-Goulle : 7h30 - 8h45 - 11h00 - 13h00 - 16h55 - 19h00 
Horaires London City Airways (en semaine). Débart London City Airport : 8h15 - 10h00 - 14h00 - 16h00 - 18h05 - 20h00 


LONDON CITY AIRPORT : 


INFORMATION ET RÉSERVATION AUPRÈS DE VOTRE AGENCE DE VOYAGES OU PAR TÉL 
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42.66.30.14 ET 42.66.30.17 


Ce discours à destination de 
Petranger sur l'unicité nippône à 
longiemps été une version simpli- 
fiée d'une i à consomma- 
tion interne visant à raviver le sens 
de la communauté que véhiculent 
les «théories sur le Japon » 
(nihonjinron). Pour la plupart des 
best-sellers, ces livres qui présen- 
tent l'image d'un Japon chimérique 
relèvent de cette quête d'une iden- 
üté nippone face à l'Occident, 
Jamais assouvie depuis l'ouverture 
du pays au milieu du siècle dernier. 


Ces «actes de foi» auraient pu 
réster du domaine de l'« essai - de 
second ordre, mais,depuis quelques 
années, les hommes politiques se 
sont emparés de cette question de 
l'identité. L'ancien premier minis- 
tre, Nakasone, dont les remarques 
«racistes» (à du quotient 
intellectuel des Américains} 
avaient soulevé un 10IIé aux Etats- 
Unis, fur ainsi le grand promoteur 
de l'école des minsokuha (les 
tenants de l'éthologie nationale) et 
mit sur pied une fondation à Kyo1o. 


Un « foyer » 
de raleurs 


Au fil de pérégrinations à tra- 
vers la philosophie occidentale et 
l’histoire de la culture nippone, son 
directeur, le professeur Umechara, 
est arrivé ἃ la conclusion que le 
remède à la crise de la civilisation 
occidentale n'est autre que la pen- 
sée orientale {entendez japonaise). 
Une réévalution de cette dernière 
lui paraît « vitale - pour l'avenir de 
l'humanité, nous dit-il. 

Encore en filigrane se forme 
l'idée que Le Japon sera le pays du 
vingt ec! unième siècle comme les 
Etats-Unis furent la puissance 
montante du siècle qui s'achève et 
que, à ce titre, il doit être un 
« foyer» de valeurs. La spécificité 

se mue en « Message >» 
pour le reste du monde. Ces 

«thèses» prêtent à sourire, mais 
elles sont à la mode. Elles peuvent 
aussi devenir l’armature « concep- 


tuelle» d'un néonationalisme ram- 


pant, certes encore le fait d'une 
minorité. 
Un Japon qui peut dire non, litre 


libéral démocrate de droite, est 
révélateur de cette tendance : il 
s'agit d'une attaque en règle des 
Etats-Unis (superpuissance décli- 
nante, arrogante, raciste) ΚΣ d'une 
apologie du nipponisme. L'argu- 
mentation, essentiellement cultura- 
liste, est certes päteuse mais révéla- 
trice d'un état d'esprit qui n'est pas 
sans rappeler celui des diatribes 
nationalistes des années 30. 

Déjà à La Conférence de la paix 
de Paris en 1919, le Japon etait 
confronté à l'antipathie de l'Occi- 
dent, comme le rappela le prince 
Saionji, membre de La délégation, 
qui sed Me une amère déception 
lorsque la proposition japonaise 
d'une déclaration sur l'égalité des 
races fut rejetée. Latentes ou expli- 
cites, les connotations racistes pe 
sont pas étrangcres au phénomène 
de rejet dont les Japonais sont 
aujourd’hui l'objet de La part de 
l'Occident. 

Sur l'archipel, la légitime pour- 
suite de la prospérité a porté ses 
fruits : le Japon est riche mais aussi 
animé d'un pragmatisme laminant 
le système de valeurs qui le rend 
dangereusement vulnérable à un 
néonationalisme sans véritable 
contre-poids étant donné le recul 
des forces de contestation Point 

positif cependant : la société ja 
ares change rapidement et on 
dément, même si, pour l'instant, les 
relais d'expression politique de ce 
changement tardent à se manifes- 
ter. 

Ceux qui se nomment aux Etats. 
Unis les « révisionnistes » et par- 
tent en croisade contre un Japon 

comme 


Mais, de part et d'autre, ia 
«guerre des mMOiS> est mauvaise 
conseillère, muant les rivalités en 
hostilité. 

PHILIPPE PONS 


PARIS-LONDRES 


1 vols aller-retour 
par jour ?” 

Si j'avais su 
l'aurais pu déjeuner 
avec François et 
diner avec Margaret. 
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POLITIQUE 


Les débats de l'Assemblée nationale 
L’intergroupe de l’opposition à l’école de la « rénovation » 


(parmi lesquels MM. Séguin, Noir, Pinte, 


députés du , de l'UDF 8 au sein de cette cellule de coordination. veto pour s'opposer à la discussion de tel mais également M Gérard Longuet au 
δῆ κα rmimn golf sien En revenche, les «rénovateurs» souhai- ou tel sujet ; les réunions de l'intergroupe PR. Certains font même Hillon, Dugcin) set Ve Monde daté 
κ tent en faire dans un premier temps un ins- ne sont pas régulières. Ce sont ces verrous M. Valéry Giscard d'Estaing ne t  gne de vote : l'absention (le onde à 
en ec hr get runent de véritable débat démocratique que les, rénovateurs » souhaitent faire renier πα intergroupe dout } fonctionne 8 et 9 σαιοῦτε). Le re Sable ων 
ne réunion vant de le transformer sauter. logique rénovation impli- ment it la formation unique main levée ct non 
mg SU ont Durs DU qe inidoes meute de des dc Ten ne vie Eireh τοι κα Tee 


pp sd de l'opposition. Ils sont rejoints 
dans leurs entreprises par des dépntés de 


quont son fonctionnement. tous les groupes qui, sans faire partie de  Imps à se soumettre au principe d'auto- est réellement pratiquée lors voie) votait contre, Après SOI 
: : l'équipe des «rénovateurs», souhaitent frité C'est pourquoi des ts des votes elle peut provoquer bien des sur- mené durement le combat contre ce texte : 
Cantation de L'opposition Avant que Ἣν équipe discutés prises. D'autres sont plus 


voir l'opposition muer. 


Journée de mardi pouvait donc être 
la rupture ne tétani- 


se ls eg 
tre clairement les 


4 
1 


expliquait récemment le derniers jours par nombre de tés. ent ni nie λυ dei teurs » du RPR et notamment M. Phili "en laisser compter dorénavant, lors de Ia 
MC président du groupe UDF, L'enjeu est celui de l'instauration d'un chiraquiens, libéraux et centristes ? Cela Séguin ? RE textes, par ceux qui enicn- 
Charles Million. vrai débat entre les trois groupes de rposi 


Un nouveau bouillonnement était donc of Le 
spectaculaire qu 


attendu, mardi 17 octobre, en fin de meti- dans un entretien publié mardi par Zihére- qui pourrait en outre, à terme, déstabiliser aujourd'hui l'aspect journées 
née, au 101, τας de l'Université, annexe de don. Qui souhaite κα Fuctie pement de je u groupe RPR, M. av revêtu ἀὰ Ῥηπσαρο derier durant taires du RPR ἃ Arcachon : « Votre atti- 
l'Assemblés ne Pour la première l'intergroupe plus dynamique et plus réno- Pons a la palinodie de la 68 « folles semaines » qui avaient précédé ἐμά doit tre mocioée per des ἐπιρόναονς 


vant que celui arrêté, a minima, la À sr. : 
τὴς dernière par de : pourtant toujours aussi vivace, même 52 
l'intergroupe (composée des présidents de l'ntergrou Un. prend le chemin Se 88 par 


débattre ensemble du statut et des pou- { pe. ε le résultat de la réunion de 
voirs de leur Une occasion Millon, Pons, Barrot — suppléant il y ἃ six mois : le tion Quel σας ot Le de laquelle tous les 
pour les «archéos» et les <rénos» de jf Méhaignerie — et de trois députés par U interne à chacune des formations de députés UDF-UDC-RPR devaient 
faire valoir leur point de vue. groupe). Ἢ geste l'opposition, plutôt que leur réorganisation τ έπταν Los votés ss νὰ 
2 : au moment sur les procé- 
Ou sait que les premiers, nombreux au révélateur après éclatement. Un signe révélateur de le principe « un homme, une Voix » 
ne mc Lo dot nn mao peu Rs grrr 8 la logique de la : son 
miette de leur identité gaulliste à l'union marche de l’intergoupe : il ne peut s’auto- Les «rénovateurs » dans perçu. Il est pourtant lourd consé- 2 : τς - 
RL So ἴ., τας Τκωδο τοι leur démarche, bénéficier de l'appui de quences pour le RPR. Lors du vote, chemin. An sein de l'intergroupe ou air 


a 
unanime de la conférence) : 


re qui, sans faire partie de leur 
de chaque groupe dispose ΜᾺ droit de 


hate ous l'opnésition so 
tent de l'ornière : M. Alain Juppé au RPR, 


L'ouverture de la discussion budgétaire La préparation du congrès du PS 


M. Rocard arbitre des divergences socialistes | MM. Dray et Melenchon reprochent au gouvernement 
de refuser le changement social 


Les députés doivent exami- 
ner, à partir du mardi après- 
midi 17 octobre, la première 
partie du projet de loi de 
finances pour 1990 (les 


d'amen- 
der sérieusement ce budget 
(le Monde des 11 et 12 octobre) 
devait rencontrer, Pr matin, le 
premier ministre, M 


Invité mardi matin sur RTL, 
M. Strauss-Kahn a reconnu δι μὰν y 
É avoir 


ident commission des 
finances de l'Assemblée nationale, 


nous arriverons à nous mettre 
d'accord sans marchander. » 


godillot, ni 


Jugeant que «sur les di 

de ce budget, fl gg 
groupe socialiste, a précisé 
re estime que « s47 
‘aspect recettes, On ces 
une meilleure red: 

biais Ra poid M. Quey. 
ranne 8 ue les propositions 
d'amendement du socialiste 


Le «non» 

du RPR 
octobre, deu le quotidien None 
17 octobre, dans le ien Nord- 
Eclair, M. Bruno député 
(UDC) due Nord estime que le 


budget 1990 mérite « une note 
entre ὃ et 9 sur 20%, ajoutant 
qu'« avec cette Rs A ἜΡΟΝ 
un oral de rattrapage ». 
M. Durieux, ce proie de ὭΣ 
« contribue à lutte contre 
l'inflation et ne menace pas la sta- 
διό monétaire » et le gouverne- 
ment a pris «explicitement » en 
compte «es impéreaus de la 
construction 

Le député du Nord ste μὰ 
revanche des « dépenses Qui aug- 


mentent trop ent ». « On 
anges À Durieux, si 
dant le débat bdpétaire, le sou 


pour sa Qqu'« il n'était 
RTE TETE a 
1990 » auquel il reproche 

« qui augmenter ΤῸΡ » 
εἰ « impots qui ne diminuent 
pas assez ». Selon M. Balladur, les 
entreprises « n'en sont qu'au début 
de leur redressement » et « ce n'est 
os moment de iout redistri- 


que les Français puis- 
sent se battre à armes égales s'ils 
ont des boulets aux pieds ἢ» 
L'ancien ministre de ἢ ie a 


Les rapports entre droït communantaire et droit mterne 


Le RPR s'inquiète de la perspective 
d’un revirement de jurisprudence du Conseil d'Etat 


La perspective d'un revirement 
de po it rs du Conseil d'Etat 
à propos de la question de la supé- 
riorité des traités internationaux 
sur les lois postérieures qui leur 
seraient contraires {le Monde daté 
15-16 octobre) inquiète le RPR. 


M. Picrre Mazeaud, député de 
kB Haute-Savoie, ancien président 
de la commission des lois de 
l'Assemblée nationale, qui est Iui- 
même conseiller d'Etat, « regrette 
profondément », dans un communi- 
qué diffusé lundi 16 octobre « /a 
position du Conseil d'Etat qui, sui- 
vant en cela la Cour de cassation, 
considère que, désormais, le juge 
rer peut faire prévaloir 


Le Monde 


PUBLICITÉ 
LITTÉRAIRE 
Renseignements : 
45-55-91-82, peste 4356 


les traïtés sur les lois postérieures 
qui leur sont contraires ». 


M. Mazeaud, qui se réfère aux 
conclusions tées le 13 octo- 
bre devant l'assemblée du conten- 
tieux du Conseil d'Etat par 


l'examen de l'une des requêtes 
contestant les Elections euro- 
péennes du 18 juin, estime qu'« en 
cbandonnant ainsi sa jurispru- 


dence, le Conseil d'Etat laisse à 
l'Europe le soin d'imposer sa loi ». 


Π est patent, pour le député de la 
Haute-Savoie, «que nous alions 


peu à peu vers la disparition de 


international » 
institué par le maire RPR, 
M. Michel Michel Noir , Composé de quel- 


notre droit interne, ce qui démon- 
tre, s'il en était encore besoin, Îles 
dangers de l'Europe supra- 
nationale de demain 


Les commissaires du 


avoc l'Etat au début de 1990. — 
{Bur. rég. } 


MM. Julien Dray et Jean-Luc 
Melenchon, respectivement 
député et sénateur de 
l'Essonne, animateurs de Nou- 
velle école socialiste, ont 
déposé, en vue du congrès 
socialiste de mars prochain, une 
contribution qui préconise [8 
recherche d’une alliance 
« rouges-roses-verts 3, c'est-à- 
dire entre les communistes, les 
socialistes et les écologistes, et 
le retour à la représentation 

proportionnelle pour l'élection 
des députés. Pour MM. Dray et 
vent avoir « autre chose à dire 
que « grands équilibres st franc 
fort »... (frites) ». 

La contribution de MM. Dray et 
Melenchon est signée, aussi, par 
MM. Didier Mathus, té de la 
Saône-et-Loire (suppléant de 
M. Pierre Joxe), et Pierre Feuilly, 


face aux 


ville à παι τεσ se tienne à 
"écart ». 


Ε. G. 


revendicatives. « Ceux qui ne veu- 
en pes de la oct mobilise re 
tout simplement pas le 


Change psg à en velo 
mo s 


Défendant l'idée de lutte des 
MM Melenchon 


à l'abolition de la peine de mort, 
Pos pomme phed 


Ja ἐξ da mdr a le. sr op 
forces gnorer cet ensei- 

de L'histoire, c'est substi- 
tuer la synthèse molle et le conser- 
vatisme à la dynamique du 


nist 

lités : participer 
dynamique ou disparaître, Et 
nous, socialistes, devons avoir 
conscience qu'être à l'initiative 


d'un tel rassemblement, c'est aussi 
assumer pleinement l'existence 
d'une lisation sociale. Mais 


ageni 
ont autre chose à dire que « grands 
éguilibres et franc fort »... 
(frites). » 

Les auteurs de la contribution 
demandant que « /a morale 
retrouve son compte dans le fonc- 


ue la fédération 
One, « soit 

reconstituée sous la 
responsabilité du comité direc- 
eur ». 


demendent, aussi, 
des Bouches-du- 
ertièrement 


«Et... et» 
phtôt que « ni... ni» 
MM. Dray, Melenchon et leurs 
amis se prononcent pour la Hp 
sentation 
islatives. « proportionne €, 
écrivent-ils, a toujours été inscrite 


au du PS, et ce choix 
n'a bete, gr ναὶ le 
gps Plus démacrati- 

bien pores d'eil- 


Pine Mie à cos 
eh ΜΕ ἘΝ ape d null 
{ta » 


[15 estiment, d’autre part, que, 

« au-delà du DL dues eu tiers 
des fruits la croissance, 
pour La grande maxse de la papa 

relève de la pure abstrac- 

tion, le monde salarial à besoin 
aujourd'hui, d'un plan sur trois à 
cing ans de revalorisation des 
NN en ὑραεες, 
tant pour le secteur privé que pour 
le τ κοῦ public». Ils souhaitent 
que, dans les équilibres budgé- 
taires, <« /a question du budget de 
a défense [soit] aujourd'hui repo- 
sée ». Au sujet de l'économie 
mixte, ils écrivent : « A Ja fameuse 
Phrase des « nl... ni» (ni privatisa- 
tions, ni nationalisations 


pen ep ἢ τε 
mise 
pie ex plan ἐς polie 


Trois conflits locaux 
ὁ Dsllre 


L'anciadion du PS, le 5 octobre, 
de MM. Luc Tinseau et André 
St RéRare 
muniste d'Evreux, M. Roland Plaï- 
suscite 


Ce n'est, toutefois, que le sep- 
M ba GE qe les deux adjoints 


ferry départementale des 
conflits 


rpm avait 


--Ψ“ 


ués par la com. 


M. Bernard, lui-même ouvrier 

ce Michelin, militant ἜΣ 

, AnCion Secrétaire de la 
Sectlon socialiste de l'entreprise, 
re : «Imaginez un peu 
quelle serait la réaction des tra- 
valileurs de s'ils appre- 
naient que le conseil des ministres 
homme M. Calvet conseiller 
mr ἐν, at-il déclaré. — {Cor- 
resp. 


- ΡΝ ᾿ 
“πα ᾿ 5" 
“κω. 
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Le à 
Dur Emor:on 


: e Un casque 
sa LL Ἶ qui n'est pas marque NF 
: τ S'appelle un chapeau. 


ἐ-» 


NE. Jamais, jusqu'ici, vous n’aviez entendu parler de cette marque de casques. C’est normal, 
NF n’en fabrique aucun. NF les contrôle. Avant de bénéficier de cette marque, un casque 
de moto ou de chantier doit subir les tests les plus violents lors de sa conception et des 
contrôles réguliers lors de sa fabrication. NF teste avec le même sérieux plus | 
de 130000 produits dans des domaines aussi bien professionnels que 
grand public, vous donnant ainsi une indiscutable preuve de leur qualité. 


NE pas besoin d'en dire plus 


- στ 0e -΄- 4 Ver τ Ν 
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POLITIQUE 


Le texte de l'intervention de M. Charles Fiterman devant le comité central du PCF 


Les communistes aiment 


écrire. Aux rap- 
ports massifs per spies notamment 
M. Georges Marchais à l'occasion des 


titre évocateur 4 Qu'est-ce qu'un parti révolu- 
tionneire dans le France de notre temps ? » qui 

Congrès ou n'a pas eu plus de succès 
ὦ δϑοι τα ἃ 


aupres de l'équipe du 


des réunions du comité gonsral ( # Monde du Ὁ octobre 
pages pour la dernière session) ont les 1588). 

textes tout aussi consistants de ceux qui, au fl Nous publions ci-dessous le texte intégral de 
du temps. se sont trouvés en avec l'a écrite de M. Chartes Fiterman 
Kgne majoritaire inprinie la direction du devant le comité central, dont ls Monde avait 
PCF. Pour ne 6 que les deux dernières publié l'essentiel dans ses éditions datées 15- 
années, los « » ont publié un mani- 16 octobre et qui peut être appréciée le 
feste intitulé « La 1» quia manifeste de ceux qui so définiront ἃ refonda- 
été déclaré « nuf et Ron svenu» per ἴα direction  tours2. 


du parti { lo Monde du 20 février 1 1987) et les 


«reconstructeurs» ont diffusé une 


Voici, dens son texte ürté- 
gral, la déclaration de 
M. Charles Fiterman, lue le ven- 
dredi 13 octobre devant le 
comité central du PCF par 
Mme Danielle De March, pre- 
mior secrétaire fédéral du 
Var (9. 

«Ma conviction est que les 
changements qui s'accélèrent 
France, en Europe et dans le 
monde nous à un for- 
midable dé défi, car ils modifient 
jusqu'à certaines données de fond 
de notre bataille. La crise qui 
frappe La société française et les 
efforts d'adaptation que a eme 
vent les dirigeants capitalistes 


forme de violence faite ἜΣ 
Pas à pas, dans un 
cessus complexe, à la poiique FA 
force tend à se substituer la force 
de la politique comme mode de 
règlement des contradictions 
sociales : dans le même ordre 
d'idées la démocratie émerge pois 
comme donnée fonda- 
mentale de l'organisation des 


par 
avons déjà travailié sur ces ques- 
tions et cette session du comité cen- 
tral apportera certainement une 
contribution intéressante ce 


sens. Mais l'ambition doit être à la 


mesure du défi J'ai le vif senti- 


Par jugement (contradictoire) 
avril 1989, la 315 chambre 

du tribunal correctionnel de Paris a 
condamné pour infraction aux mesures 
générales = sécurité (bätiment et tra- 
rires penses) à une amende de 


- CEVA Bastien, πέ le 28 
bre 1940 à Alger (Algérie), page 
société, demeurant 15, square Balzac à 
Montcourt (77). 


Le wibunal a, en outre, ordonné aux 
frais du condamné k publication de ce 
jugement extrait France-Soir 
etie M 

Pour extrait conforme délivré par le 
greifier à M. le Procureur de la Répu- 
La sur 54 réquisition. N'ayant 


Par jugement (contradictoire) 
date du 17 avril 1989. la 31e chambre 
iribunral mar em - Paris 


ΕἼ 
condamné pour 


a salariée en 
France, à a peine de 20 000 F 


d'amende : 
- PANTANELLA Gaëtan, n€ le 
15 février 1938 à Thiais RE mir 
es 


de saciéte, demeurant 
à Montgeron (91). 

Le tribunal a, en outre, ordonné aux 
Frais du condamné la publication de ce 
jugement par extrait 

Sc ve 

icr à M. le Procureur de 
lique sur sa réquitition, N'y NS Ru 


appel 
EXTRAIT DES MINUTES 
DU GREFFE 

DE LA COUR D'APPEL DE PARIS 

Par arrêt de La 9 chambre de la cour 
d'appel de Paris du 17 mai 1989, 
M. NAIM Moïse, πὲ le 13 à 13 
au Caire (Egypte). }, demeurant 5 
ju Paris-24, a êté condins À à 

an d'amprisonnement avec sursis et 
10 000 F d'amende, paiement des 
impôts fraudes et des pénalités y affé- 


La nette 
brochure au 


prise 
tre fait dire ἃ M. 


de position de l'ancien minis- 
Jean-Jacques anns, 


porte-parole du PS, que «is 


perestroika 
par la patite portes au PCF. Estimant que le 
Parti 


communiste 


français, par 

homologues de l'Est européen, « apparaît 
plus conservateur et le plus 

bilo », M. Queyranne s'est demandé. pr 
16 octobre, si « {9 PCF restera le dernier pa 
stalimons. Le dirigeant socialiste faisait ἔξ. 
rence à la réaction de M. Marchaïs, la vaille au 
« Grand jury RTL-Le Monde», reconnaissant ὴ 
tout à la fois l'existence d'un α débat » au sein du V8 
PCF et l'obsolescents de In voie proposée par les 
« refondateurs ». M. Félix Damette, l'un des diri- 
geants «reconstructeurs» ἃ estimé, pOur 38 


comme le 


arriva 
à ses 


ἐπιπιὸ- 868 ». 


«Re-fonder » une identité communiste moderne 


ment que, si nous voulons être des 
RE Ce a 
formations progressistes, ἢ 

un énorme travail 
d’approf: t idéologique et 
politique et une haute capacité 
d'initiative, nous rendant aptes 
aussi bien à répondre aux revendi- 
RE Le κυνί περε 
interrogations Îles plus 
des forces en 


La crise 
des pays socialistes 


» J'avais déjà abordé la question 
lors de la dernière 


ce contexte d'accélération de ἮΙ» 
toire, l'avenir c'est demain et notre 


troisième et vingt-cinq 


‘rentes pour fraude fiscale οἱ omission 
de passation d'écritures. 
La cour a, en outre, ardonné aux 


M. le Procu générel 
es Peine κε 


EXTRAIT DES MINUTES 
GREFFE 


DU 
DU TRIBUNAL DE GRANDE 
INSTANCE DE PARIS 
CONDAMNATION PÉNALE 

Par jugement (contradictoire) 
rendu le 24 avril 1989, la 31° chambre 
du tribunel correctionnel de Paris a 
Sn ere sf publicité fausse ou de 
nature ἃ en erreur à la peine de 
200 000 F d'amende 

— ROBIN Marcel, né le 7 juin 
1933 à Avessac (44), PDG de société, 
demeurant 59, rue LEard au 
Mans (72). 

Le tribunal a, en outre, ordonné aux 
frais du condamné la publication de ce 
jugement par extrait dans /e Monde et 
de Figaro. 
extrait conforme art ke 


bp 


Par jugement (contradictoire) 
rendu le 24 avril 1989, la 31° chambre 


président 
directoire de la SA Fontelec, demeu- 
rant 41 ter, avenue du Château ἃ Meu- 
dou (92). 

Le tribunal ἃ, en outre, ordonné aux 
fraïs du condamné la publication de ce 
Jugement par extrait dans le Monde 

Pour extrait conforme délivré par le 
greffier à M. le Procureur de la Répu- 
blique sur sa réquisition N'ayant 
appel. 


(144) et 


socialistes doit être, pour les com 
munistes, l’occasion de tirer Je 


pour notre capacité offensive 
autour de l'idée d'un socialisme 


s'est 

1973 et 1979 en relation avec notre 

refus du modèle unique. Elle a été 

enrichie depuis par-les travaux de 

nombreux camarades. Nous 

sommes, me semble-t-il, devant 
obligation. compte 


Ἢ 
δ' 
ἢ 


nomiques, 
1 doit intégrer l'ensemble des cri 


éthiques dans les rapports 
humains, etc. 


. » Comment situer alors es 
valeurs uni 


D been mega ar 


tion tique majeure : les peuples 
sont jan πάρ. d'accéder de plain- 
pied à la compréhension de ces 
impératifs et de se les approprier. à 
parité avec les besoins les plus 
immédiatement ressentis, PDOUr en 
faire autant de raisons de lutter. 
L'enjeu de classe trouve ici son 
épanouissement dans la portée ani- 
verselle des avancées réalisées sur 
tous ces terrains d'intervention de 
Fhomme. Nous savons d'ailleurs, 
qu'en France, €’ "est dans les 
ke 


» De même, face aux enjeux 
bien plus vastes d'aujourd'hui, c'est 
gén ane tr mo 
dre en charge. non seulement les 
intérêts de telle ou telle catégorie 
sociale, mais aussi les intérêts géné- 
raux de 18 société, c'est en étant 


est, sans aucun doute, la clé du ras- 
a φησιν la vraie réponse 

l'interrogation sur la 
mer et 


La question 
des alliances 


» Cela me conduit à ma 

i question : notre 
pratique politique dans la société 
française. 


» Prendre en charge toutes les 
préoccupations et les valeurs que je 
viens d'évoquer ne conduit pas à 
abaisser, mais au contraire à éle- 
ver, La barre de notre exigence οἱ 
de notre intervention politique et 


idéologique pq gs Nous 
devons convaincre US large- 
ment que les me νοι iverses Que 
nous avançons, le socialisme que 
nous proposons, constituent La meil- 


avec la tendance à jouer Les «Mor- 
sieur Plus » en étant ol 
pensons-nOUS, DOUS 
ei per prix des autres, plutSt 
que par ce qui rassemble. 
» Mais les conditions de la lutte 


de l'exposé judicieux de nos argu- 
ments, de 9os solutions, de nos 
idées pour Pavenir, des valeurs aux- 
queiles nous tenons. 

» Ep bref, il s'agit de développer 
une pratique politique qui, tout en 
respectant nos interiocuteurs, 
mette en valeur — par ce que nous 
disons et la manière dont nous nous 
comportons — la cohérence et le 
sérieux de notre démarche, le haut 


polémiques subal- 
men 
grès et de rassemblement. 


»+ Dans le même ordre d'idées, si 
la démocratie est an cœur de nos 


leur fait défaut, mais ce qu'ils pos- 
sèdent de potentiel créateur et 


sur ἴθ terrain 
d'aucune négociation avec le PS ». 


dans le monde n les 
impératifs 1 la politi- 
que mondiale ». C'est une 
DÉFENSE 


Aérospatiale devient leader de la recherche 
sur le « rayon de la mort » 


Le groupe Aérospatiale se 
lance dans la conception de sys- 
tèmes de défense futurs à base 
de issers à moyenne et hauts 
énergie, ce qu'il est convenu 
d'appeler familièrement le 
« rayon de la mort ». || le fait en 
rachetant cette activité au 
groupe CGE et en la concen- 
trant dans une société holding 


Dans un premier temps, Aëros- 
patiale acquiert la division optroni- 
que des laboratoires de Marcoussis 
(Essonne) du groupe Compagnie 
générale d'électricité (CGE). Il 
réunit cette division rachetée à la 
CGE (devenue 18 société Laser- 
dot) avec ses propres activités dans 
le domaine du laser et de l'optroni- 
que, au sein d’une saciété holding, 
baptisée Unilas, qui contrôlera à 
100 La société Quantel aux Ulis 
(Essonne), spécialisée dans les 
lasers solides à usage industriel : à 


bonique, et à 10 % la société 
Ter κι Alcatel à Marcoussis et 


dans les sources 
πῆ Pig oct be 
ques à Utilisation rail res 


Dans un deuxième temps, Aéros- 
Quid détiendra, grâce à Unilas 
qui devrait 


défense à ne Lens L’opéra- 
tion a été mise sur pied en son 

pe au début de cr été (1e Monde 
des 13 et 14 juin) de façon à 


dans des entreprises ayant, 55 οὐ [5 ré Lin à N ss constituer un pôle national, et peut- 
er être européen, dans ce 
d'autre part, le même champ Erancfort-sur-le-Main spécialisée systèmes nouveaux de défense à 
d'application. dans les lasers industriels à gaz car- base de « rayon de La mort ». 
En 1990 


La marine sera épargnée par la déflation 
des effectifs de cadres militaires 


(680 postes), l’armée de l'air 
les services communs (7). 

ee pe ve μρΐς υρὴ 
la marine était totelemen 
gnée par ein décion Où se καὶ 
Vent que le chef d'état-major de la 


marine, l'amiral Bernard Louzeau, 
avait, dans un entretien récent 
(le Monde du 15 septembre) à 
l'hebdomadaire Cois bleux, μεν 


Cette déflation des effectifs de 
cadres en 1990 serd la plus faible 
pratiquée depuis une demi- 
douzaine d'années. Pour 


l'ensemble 
des armées, elle a été, en cffet, de 
2153 en 1984 ; de 1 759 en 


1985 : de 1 786 en 1986 : de 2 750 
en 1987; de 1 200 en 1988 ct de 
1 954 en 1989. 


( 


Aux 831 postes de gradés ou 
d'engagés qui seront on alt l'an 
prochain, il convient d'ajouter le 
rm des effectifs d'appelés 
(2 472 dans l'armée de terre, 291 
dens l'armée de l'air et 145 dans la 
marine), qu'ane diminution 
de 2261 postes de personnels 
Devant les sénateurs, M. Chevè- 
nement a cependant rappelé que, 
comme il avait été prévu en août 
dernier, au moment de la contesta- 
tion épistolaire des gendarmes, 
seule [a nationale sera 
autorisée en 1990 à recruter : 
750 postes d'active et 250 ἀπ 
contingent. 


d 
f 
? 

à | audience 

τος perspecti 

expériences 

réfle 

tage : 
lasers de 


De son côté, M. Ciaude Liabres, coordins- 


orientation μ 
réformiste. Cela n'est l'objet 


d'expérience que nous devons pren- 
dre en compte et qui peut fructi- 
fier. Dans le mouvement, si nous 
savons être convaincants Sans νου" 
loir tout mâcher, en faisant 

lance, ποὺϑ £gagnerons 
forces pour les transformations 
nécessaires. On le sait, nous nous 
heurtons à des obstacles pour 
N : μεν des dif: 
est-ce ya = 
» ἔξει μεναι αν ἃ notre 
9 Ne nous πῆραν 

encore trop souvent 

fers de la vérité révélée ? N'y _ 
dans notre es 
de so dl 
serait temps de nous défaire ? La 
modestie n'est pas le contraire 


» Et puis il y a la question des 
alliances. Nous ne renonçons ὄν! 
demment pas à l'union de la gau- 
che dont Îles racines plongent lom 
dans l'histoire de la France. Elle 
demeure une matrice où les valeurs 
universelles peuvent trouver une 
formulation convaincante et ἘΠ 
cace. Elle est, certes, affectée 
aujourd’hui d'un rude problème de 
crédibilité tenant à La fois à [8 
forme et au contemz Mais cela ne 
NOR Cotes ΒΕ Ὁ ΤΕΝΘΟΥΕ ΤῸΝ 


qu'il faut avancer, en nous mon- 
trant plus disponibles à tout 
moment pour agir de concert, à 
tous DIVEAUX, Sans aucun à priori, 
avec tous ceux qui le veulent. 
» Enfin, ma troisième question : 
parti. 


+ L'ampleur de ce qui bouge 
n'affecte pas seulement notre acti- 


' vité politique au sein de la société 


française. Elle ne peut demeurer 
sans effet sur la vie du parti lui- 
même. Sans méconnaître les amé- 
ane 555 ΒΝ ΑΒ Jones 

lui apporter, on ne peut éviter de se 
demander si le type de vie actuelle 
u parti est suffisamment adapté à 
notre ique et 
avtogestionnaire d'aujourd’hui, 
oncièrement" différente de celle 


» Comment élargir notre 
il a et notre 
mesure de 


France contemporaine serait fort 
utile. Ce travail trouvant un débou- 
ché à déterminer, serait source 
d'une maîtrise nouvelle pour les 
communistes et pourrait servir 
d'aliment à un vaste débat avec 


ec ἊΝ Culture du débat 
POrle témoignage 
Contre le discrédit que l'on tente de 
Jeter — non sans tat — sur la 
politique en général Ainsi nous 
aurons un parti Qui, sans se coufon- 
dre avec la société, sanra se mon- 
trer toujours plus Capable d'y faire 
vivre une siratégie richement 
tique, d'y Faire 
des idées neuves dans lesquelles 
cette sOcIélé se reconnaisse, de 
reconstruire une Crédibilité et une 
influence ἃ la hauteur des cnjeux. 
» Cest une rude tâche. Puisq 
l'ordre du jour de cette session n00S 
y incitait, j'ai voulu pporter 
quelques éléments de τέ αῖρο en 
ayant conscience de lears limites. » 
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Ouvert le lundi de 14 ἢ à 19 ἢ et du ἢ 


mardi au samedi inclus de 9 h à 19h. 

ἢ Métro : Denfert Rochereau - Gaité - Edgar 

ÿ Quinet - Bus : 28) 38/ 58 68 - RER : Denfert 
τς ἢ Rochereau - SNCF : gare Montparnasse. 
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M. Françors Mitterrand recevra, 
mercredi 18 octobre à 17 ἢ 30, à leur 


Burck, ct le vice-président, 
pold Jorédié, de l'Union calédo- 
nienne, principale composante du 
mouvement indépendantisté de 
Nouvelle-Calédonie, dans le cadre 
d'une série de Contacts politiques et 
techiques en métropole, qui prolon- 
gent La réunion du Comité de survi 
πιο de Matignon. 


Les délégués dn FLNKS 5e sont 
également rendns, à La fin de la 
semaine dernière, à Bruxelles, où ils 
ont obtenu des instances de la Com- 
munauté européenne la garantie de 
prêts à des conditions très avanta- 


POINT DE VUE 


Et maïntenant, il 


per Gabriel Marc 


ES accords de Matignon et de la 
Rue Oudinot sur l'avenir de la 


geuses pour les projets industriels des 
nouvelles provinces. 


La Nouvelle-Calédonie est égale- 
ment à l'ordre du jour des travaux de 
la commission de décolonisation de 
l'ONU. intervenant au nom du 
FLNKS., M. Rock Wamytan a sou- 
haité que la Nouvelle-Calédonie soit 
maintenue sur la liste des pays à 
dévoloniser, - car toute tentative 
allant dans le sens d'ur resrait de 
cœnte inscription serait interprétée 
comme la négation des démarches 
elfectuées jusqu ‘à présent ». Ce délé- 
gué 2 souligné que » les accords de 
Matignon correspondent à une 
démarche consensuelle 
de rétablir la paix civile afin de créer 


Européens détent des pouvoirs et pri- 
vilèges politiques et économiques 

, Qui Ont été opiniätrement 
déniss aux Kansks pendant cent 


a ag ln rend les 

revenus sont élevés et le système fis- 
cal Moss: © codec cale ταὶ πεῖ. 
gnifiante si l'on excepte le nickel ; les 
transferts de la métropole sont mas- 
sifs. Bref, le système colonial en place 
repose sur des Structures sotio- 
économiques qui permettent ἃ une 
bourgeoisie locale de garder, avec 
l'appui de l'Etat, la contrôle de la 


décisive de leur logique. 

Pendant la visite du premier minis- 
tre sur ke territoire, en août. les Kanaks 
ont de nouveau réclamé cette décolo- 
nisation. En leur répondant, il a laissé 


POLITIQUE 


GE  —— 
L'avenir de la Nouvelle-Calédonie 


M. Mitterrand recoit les dirigeants de l’Union calédonienne 


des conditions dans lesquelles les 
populations du territoire 

choisir la maîtrise de leur destin -. 
«Ces accords démontrent une réelle 


Mais le FLNKS reste Deal parce 
que ce qu'un gouvernement fait, un 
autre Due le défaire en toute 
liberté. ὁ 

Un autre pétitionnaire est mter- 
venu devant cette commission : 
secrétaire général du FULK, 
M. Yann Céléné Uregel, qui joue les 
francs-üreurs à l'intérieur du mouve- 
ment indépendantiste, après son 
exclusion de facto du FLNISS, et qui 
n'a toujouts pas regagné la Nouvelle- 


Calédonie TE baox 
re Ti ἐδ Vente vé 
wéné, qu'il εἶδα refusé à condam- 
ner. Selon lui « les accords de Mari- 
non ne garantlissént pas 
feu es Κατα εἰσι 
c'est leur 
ἐ. Memale et « le corps électoral fixé 
par le gouvernement est en faveur du 
maintien de la Nouvelle-Calédonie 
sous la domination du colonialisme 
fans. », Après avoir estimé que le 
NKS devrait, « pour garantir une 
majorité électorale en 1998, 
convaincre 13 396 non-Kanaks 
potentiellement anti- 
un. ἐπ M. Uregeï a réaf- 
Re Per mecmes de l'aire 
sont habilités à voter " en Nouvelle- 
Calédonie. 


faut décolcniser 


et Alain Ruellan 


Promouvoir uiibrage 

litaire des seuls surplus de crédits 

et de production. I} n'a guère 
convaincu. En tout cas, ἢ faut que 
l'Etat fasse — et fasse vite — dans la 


accords 

d'indépendance n'a pas quitté l'esprit 

des Kanaks. Ils l'ont aussi rappelé lors 

de la visite du premier ministre. Le 

temps, et l'expérience de la gestion 
permettent d'en affiner les 


Kanaks. Il s'agit de construire une 


indépendance plus solide que celle de 
bien des Etats contemporains normina- 
lernent ndépendants. 


Dans cette situation historique ort- 
ginale, l'échec ou la réussite dépen- 


dent en premier lieu des Kangks eux- 
mêmes, cele va de soi. Mais la réussite 
est aussi conditionnée per l'engage- 


parce que, sans cela, la volonté kanek 
de construire une indépendance viable 
et digne ne peut aboutir. Ensuite, parce” 
que l'Etat est historiquement respon- 
sable de la colonisetion de ce pays des 
antipodes et de la reproduction, 
jusqu'à maintenant, du système de 
privilèges et d'exclusion qui le caracté- 
rise. Enfin, parce que c'est de l'Etat 
que dépendent les règles du jeu qui 
perpétuent les rentes de situation : ρη- 
vilèges de la fonction publique, moda- 
iités des retraites, parité du franc CFP, 
sans compter l'accaparement foncier. 
8 αν 05 peer 9 DpeR 
sociale et la persévérance dans 
NU Te CU ON IE 
passe du rôle d'arbitre, nécessaire aux 
retrouvailles des communautés après 
le drame d'Ouvés, à celui d'acteur 
résok de changement. 
> Hauts fonctionnaires, mernbres 
du comité de réflexion sur l'avenir 
de la 
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1990, année gaullienne 


1990 devrait être par excellence 
une année gaullienne, et les com- 
mémorations devraient y trouver 
de multiples occasions. La 
mémoire historique aimant parti- 
culièrement — surtout en France — 
se référer aux anniversaires, la vie 
de de Gaulle offrira de nombreux 
repères. Et tout d'abord, le 
22 novembre, le centenaire de le 
naissance à Lille du futur général. 
On pourra même y ajouter le 
quatre-vingtième anniversaire de 
entrée à Saint-Cyr. Le cinquan- 
tenaire de l'appel du 18 juin 40 
aura cependant une plus grande 
signification et aussi le vingtième 
anniversaire de sa mort, le 
9 novembre. Des manifestations, 
des cérémonies, des colloques, 
l'érection de divers monuments 
sont prévus pour cette année à l'ini- 
tiative notamment de l'Institut 
Churles-de-Gaulle et d'un comité 
spécialement créé sous la prési- 
dence de M. Bernard Tricot. Des 
ouvrages seront également édités 
tant i est vrai que, malgré plu 
sieurs centaines de livres déjà 
consacrés à de Gaulle et au gaul- 
lisme, le sujet semble être une 
source d'inspiration toujours 
Féconde. 


Déjà la NRF vient d'exhumer un 
curieux de Gaulle : scénario d’un 
auteur inattendu : William Faulk- 
ner. En 1942, la Warner Bros, qui 
participe aux productions hally- 
woodiennes exaltant l'effort de 
guerre américain, demande à 
Faulkner un scénario sur ce général 
français incarnant si bien la résis- 
tance aux nazis. L'auteur de Sanc- 
tuaire s'attelle avec enthousiasme 
à ce « voyage vers l'espoir », mais il 
donne uvre image abstraite de la 
France libre qui provoque les réti- 
cences des représentants de 
De Gaulle aux Etats-Unis. Les 
libertés prises par le romancier ne 
plurent pas et le film ne fut pas 
tourné. Elles révèlenet bien cepen- 
dant l'idée que les intellectuels 
américains se faisaient alors de 
De Gaulle, sorte de héros d' 
nouvelle guerre d'indépendance. 


Tandis que s'élaborait cette 
œuvre de Tiction destinée Le 

ublic américain, la guerre s'inten- 
Efiait. L'ouverture du deuxièrte 
front avec le débarquement allié en 
Afrique du Nord en 1942 annonce 
la prochaine offensive et, à terme, 
la libération de l'Europe. 
De Gaulle, installé à Alger, conduit 
Me ad Ϊ ον τ εἰ pers 

e la République 
: son arrivée en France. Henari- 
Ébristian Giraud, dens Île 
deuxième volume de son De Gaulle 
er les communistes, Étaye εἰ aCCen 
tus La thèse de l'alliance ᾿αὐβῥς, μαι 
et secrète conclue avec Staline 

qu'il avait amorcée dans son pre- 
mier ouvrage fe Monde du 21 
décembre 1988). De Gaulle a-t-il 


chef du Figaro-magazine le faisse 
croire en évoquant tour à tour « a 
belle et bonne alliance », le règle- 
ment de la question polonaise, 
l'épuration en France après la 
Libération et l'entrée des ministres 
communistes dans sOn gouverné 
ment. 


Tout différent est le « portrait » 
abondamment illustré et précisé 
ment documenté que publie 
M. Pierre Lefranc. L'auteur qui a 
effectué toute sa carrière à l'ombre 
de De Gaulle nous donne là une 
biographie résumée et, naturelle- 
ment, agiographique : en quelque 
sorte une belle image d'Epinal, 
sans aucune ombre. Comme l'indi 
que le titre même de l'album, il 
s'agit d'«un portrait» qui révèle 
un dévouement toujours aussi 
fidèle. 


ANDRÉ PASSERON 


D De Gaulle : scénario par 
W. Foulkner, NRF du monde 
entier, 428 pages, 180 F. 


» De Gaulle ot les commu- 
nistes, tome 2. par Henri Chris- 
tian Giraud Albin Michel, 
495 pages. 140 F 


» De Gaulle Un portrait, par 
Pierre Lefranc, Flamma- 
rion.255 pages, 286 F 
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AU-DELA D'UN CERTAIN SEUIL INFORMATIQUE, 
L'IMPORTANT N’EST PLUS LA PUISSANCE DES OUTIES, 
MAIS LA QUALITÉ DES TRANSMISSIONS. 


Ps 


Transpac, 1° réseau mondial de transmission 
de données. 


SKE 


6 


Plus une entreprise se développe, plus elle traite de 


données. Et plus puissants deviennent ses outils 


informatiques. 


Comment leur assurer la qualité des transmissions 


qu'ils nécessitent pour fonctionner à plein rendement ? 


Seul un réseau de très grande dimension, à la 


fois large et sûr, rapide et flexible, répond à leurs 
besoins : TRANSPAC. Premier rêseau mondial 
de transmission de données. TRANSPAC l'est plus 


encore par la qualité que par la dimension. 


Et cette qualité ne cesse de s'améliorer : délais 


de raccordement raccourcis, sécurité renforcée, 


performances optimisées.… 


En 6 ans, TRANSPAC a ouvert 100 nouveaux sites, 


multiplié par 6 le nombre de ses abonnés, par 10 


le volume des caractères transmis. De nouveaux 


services ont été créés, de nouveaux modes d'accès 


téléphoniques et sécurisés, tels les cartes à mémoire X32 


et les modems asynchrones à correction d'erreur. 


A l'horizon se dessine NUMERIS, dont TRANSPAC 


ouvre déjà la voie. On dit que la qualité se paye: 
TRANSPAC fait mentir cet axiome. 


En 3 ans, ses tarifs ont baissé de 26% alors même 


que ses prestations ne cessaient de s'améliorer... 
TRANSPAC est une filiale de COGECOM 
(Groupe FRANCE TELECOM). 


TRANSPAC, 33 av. du Maine, 75755 Paris Cedex 15. 


Tél. : (1) 45.38.88.88. 
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Se . «το 8 La Li 
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pa ) , ἐξ "a oo σαι, PP ον 
re LES ) 
ps ΠΕ OS it. lisa ion VC jatrique revue et corrigée 
es = "+ τ ἃ 
Du sr. ἃ πεῖς 
ne, Us) 
FE een Le gouvernement français Ἐραν ἢ réformer la loi du 30 juin - La célébration du bicentenaire de protestations ? Les uns, patient, mais également dass cer. l'esprit du projet, le SNPH 
Ro Le envisage de réformer dans un 1838, relative aux ali£nés ? de la Révolution française et de la comme le syndicat mari taines ne ni ne s'agira de cerdines 
Sec. τος ἔκ plus libéral la loi de 1838 M Claude Evin, ministre de la sol Proclamation des droits de psychiatres des hôpitaux (SNPH) SR tions, comme par exemple l'obliga- 
Me «ἐν... : SE x darité, de la santé et de le protec. l’homme εἰ du citoyen offre ἃ  regrettent la « kdte » qui a présidé Actualiser La du tion d'obtenir certificats (au 
ΘΝ ΝΣ ἜΡΩΣ sur les internements psychiatrt- tion sociale, qui estime cette loi “tre société l'opportunité de à Télaboration de ce projet, les Pere ane hrs lieu d'un) pour te sur 
De τὰ. er, ques. De son côté, l'Association « désuète, obsolète et inadaptée», S'interroger sur la réalité des autres estiment qu'il aurait ét pré j, lutte contre 1% mandics men- demande d'un tiers. En cas 
“Rss -—..,. a Se mondisle de psychiatrie, qui devrait soumettre lors d'un pro- droits des malades et férable de ne pas « réactiver » une  {ujes d'urgence, expliquaït-il subs- 
Us its mn CE CE tient son huitième congrès à chain conseil des ministres on nou- 2%: sur celle des droits des loi d'exception qui était tombée en tance, une telle mesure peut expo- 
ons de ÈS Athènes, devait se prononcer, veau projet de loi relstif «σις alades mentaux, déclarait  désaétude? md art 
, Maé = - , Sn mardi 17 octobre, sur le réad- SR ερτὸ αὐ D De Techniquement, le texte proposé Cent Le texte du projet de loi gagnerair 
.»-- - πὴ mission de FU sonnes hospital en raison à : par ke gouvernement ne manque Personnes 
ἜΣ τς RQ on vies maeux » sociéué se juge aussi à la manière ας de cohérence. Les psychiatres με à être plus pragmatique en 6e qui 
a si. Et) C'était sous la monarchie de . D cuis à la. santé An de Dcort En os = 
Rene Σ ΤῊΣ Juillet, et Π fallut seize mois de indiquait également « que le gou- cas aux placements sous Ce texte de loi, préparé en D'anes sychi a 
dm + - 7 pie débats passionnés à Ja Chambre  yernemer est résolu à préserver εἰ contrainte. Ces | concertation avec les services du dd υἱῶν 
gore τ ἫΝ dos ἀξρυτέε οἱ des Ῥαΐτε Pour ἃ promouvoir les Hbertés indivi. régis par la loi de 1838 οἱ celloci garde des sceaux, M. Pierre Arpait Au où arr de nombre 2 abo 
—— La = qu érigeant le principe litionnistes» de Ia loi de 1838, le 
Ε ie l'isolement comme première simple fait le gouvernement 
Ε Mo . mt mesure thérapeutique de laliéne- «réactive » une lol d'exception qui 
pins. + SN ton mentale soit votée. A ji" tombait peu à désuétade est 
τος i ; peu à peu en 
Me — ὩΣ SL les patients ne pouvaient être une grave erreur. Sous prétexte de 
#4 à - ss." admis dans des asiles psychiatri- quelques améliorations pes 
sb σι». + ΕΣ ques que par des procédures tuelles, M. Evin ne reprend-il pas à 
Se - | ET d'internement. La procédure de son compte ἰδ principe de l'interne- 
PRE OR UE placement pouvait être soit « admi- Rs ment pour les malades mentaux ?. 
| SR ᾿ A res Ge qu EE ᾿ ΠΟ ΘΡΟΣ ΕἾΝ era ss 
pense ᾽ν s'agissait placement : ne Σ Ἰὼ a 
; d'office dépendant du préfet), soit ces psychiatres, que d'élaborer une 
Mer .. 3 avolotélre »  énbetinant à Le loi d'exception qui ne concerne 
“os 0 volonté du patient celle d'un pro qu'une centaine de personnes par 
++ “Ὁ IN sis μέθῃ É an. Un grand tion 
ne «ν ᾿ ΕἸ} des hôpitaux Frans 
7 ὃ πο &s re» Aujourd'hui, ces deux modalités CAEbration du a ᾿ξ τ 
Ph: τὸς πο ον πεν d'admission, toujours en vigueur, {τ 
EN Fos sm : ne représentent plus, respective- > Le ministre de la santé ne 
em Ὁ DT δ ment que 2 Ὁ et 10% des entrées LE l'entend visiblement pas ainsi: pas 
ἀβολνι ana MS eve : dans les services de HE question, pour lui, d'ebroger [8 loi 
DES De Les admissions libres, analogues à ir Pt eg Li 
“a SRE sh Re UN celles des autres services de méde- SF: e : d'abroger toutes [les] di 
ee: cine, sont devenues Jargement 2e positions éliminant les prises en 
sas | > νὰ. α πε majoritaires. Et, finalement, l'on ê Ἔ charge nécessaires aux personnes 
wma. à : + entend plus parler de la Joi de &E qui ne sont pas susceptibles de 
. SE ὦν 1838, Ce + monument législatif » ἕ 4 ps un consentement éclairé à 
: ἌΝ es soins pourtant nécessaires 
= comme le décrivent certains améliorer leur état. L'état 
POSTE juristes, qu’à l'occasion de Pendant l'année qu'il pusss à la cünique peychietrique de Soleure, Roland Schneider continua de pratiquer ln actuel de la science psychiatrique 
« bavures ». photographie. Son travail — dont cette photo : « οὐ un péle-mêle dans le tôte aujourd'hui. » — était considéré π nous le permet pas pour l'ins- 
ᾧῷ Lise à l'existence. de l'asile et à par le médecin-chaf comme une voie vers le guérison. tant, et noire devoir est aussi de 
Ἶ te du ε et | prodiguer aide et assistance à 
stigmatisa maladie duelles de ces personnes, tout en ne prenant en D nd pe ioute personne en danger ou dan- 
mentale, cette loi d'exception qui, garamissant aide et protection à les droits des malades, i M Pierre Joxe, ne semblait pas gereuse pour autrui, tout en pré- 
sa rie vu foros ὁ celles qui ne sont pas en mesure de fallait dont la « toiletter » destiné à provoquer un tollé. Et servenr au maximum les libertés 
lication se restreindre const- (ἢ consentement éclairé à pourtant. ᾿ 
dérablement, doit-elle être ππιοάξ.ὀ ges soins pourtant mécessaires à , ΞᾺ 395 état actuel, le projet de L'un des premiers à réagir fut le RE 
| he τῶν fiée, actualisée en quelque sorte? Jeuré&ar» . Joi vise cinq objectifs principaux : Syndicat national des psychiatres ΕΠ tout état de cause, ce projet 
PAR un | Snlrons-glehpresle génies ui εν 1. Promouvoir le droit des des hôpitaux qui, par la voix de son τ loï devrait étre examiné le 
psychia qui consacrai ne cascade hospitalisés librement président, le docteur Jean Ayme, octobre en séance plénière au 
traire des pouvoirs administratif et durs tout étllschwnt socalint tion ce! de voir pré Conseil d'Etat et soumis 
médical sur l'individu, gêsait fina- de protestations des malades mentaux. senter « dans la hôte un nouveau ment au Parlement (son examen en 
lement peu les psychiatres, Ils s'en 2. Mieux garantir les droits des "2/1. dans des délais dérisoires, première lecture devrait avoir lieu 
accommodaient fort bien en géné- D'où vient alors qu’en dépit des ἘΣ τὸ ins lee qui dans des imentions khumani- au Sénat, l à nationale 
ral. Dès lors, pourquoi le gouverne- intentions fort louables affichées consentement laires et commémorglives, COm- devagt pour sa part examiner à Ia 
ment αἰ décidé de lt la par M. Evin ce projet de loi aït, à ie où cher Ce DRE ὅσαι fase eur Le pb el ἊΝ F de printemps). 
| το peine commu, déclenché une cas- ce faire, ispositions nouvelles 
= 4 τ 
- Les malades, grands absents du congrès d'Athènes ταιάσακει échanger des comeyar @ SALLE PLEYEL 
| dances, iquer avec son NS ALBERT SARFATI 
Faut-il voir dans ces contra. en 1980 au teme d'un patient ap mn rm = présente 
ATHÈMES dictions fiagrantes le malaise travail de préparation du per- agissant du placement d'office, 
On QU cree ἐπαναῖ de Préparation du Dé Ϊ Dour éviter tout imernement injus| BETA UT exceptionnels 
: ᾿ - pes à évoluer et qui préfère se alternatives. Progressivement, 66, un avis médical sers 
de notre envoyée spéciale assurer en révisant à l'infini la les malades intemés ont quitté Re CU MAT à ne [SSL LELS LL s 
ὲ ᾿ Ξ - classification des maladies ΠΠπΠ6Π-- - l'hôpital pour des structures per le préfet. Las τοδὶ Samedi 2 décembre 1985 ἃ 20h30 
Le président actuel de täles ? La psychiatrie estelle d'accueil plus souples: sept qq mr βυνόδας | τι! Γ “(Ἂς 
lAssocition mondiale de psy- merde pr dd. centres de santé mentale | élement intaurée, ἧς ΠΕ VIRTUOSES DE MOSCOU 
chiatrie, le professeur Constar-  Cantonner dans ia : « placement sur demande d'un direction: VLADIMIR SPIVAKOV 


tin Stefanis, avait appartenu, 
pendant de iongues années, à ls 
direction de l'hôpital de Daphni, 
à Athènes, l'un des sasiles psy- 

jatri les plus scandaleux 

et les plus pathétiques 
σ΄ Europe. Pourtant, toute 


attendre le dernier jour du 
congrès et la 3 237° et ultime 
communication pour entendre, 
enfin, évoquer l'opinion des 


l'étude du symptôme et de 
l'effet des traitements médica- 
menteux ? C'est en tout cas 
l'avis du psychiatre italien 


lemment. dénoncé « 12 pauvreté 
d'une encore enfér- 
mée dans les murs de l'asile, et 


᾿ f'indigence de Ia relation du 


malade mental et des psychis- 
188 ». 


‘1981, Je docteur Rotell est l’un 
des .principaux artisans de 
r de e désinstirutio- 


nabsation » conduite à Trieste 
et considéré comme l'un des 
succès les plus. Onginaux de la 
psychiatrie moderne. Dans 
cette villé du nord-est de l'Italie, 
k grand' hôpital psychiatrique, 
qui abritait millé deux' cents 
._ malades mentaux, a été détruit 


vaillent des médecins et des 
polie et un réseau d'appar- 


Depuis, 
pr gerer 
de Trieste se sont enrichis d'un 


« li ne s'agit en aucun cas de 
faire l'éloge de la folie, explique 


᾿ Franco Rotalli, mais de conti- 


pa 
pes évité [6 recours à la loi its 
fenne de traitement sanitaire 
obligatoire, au terme de laquelle 
deux médecins peuvent, avec 
l'autorisation du maire de [8 
ville, contraindre un malade 
mental à être hospitalisé. Mais. 
depuis la fermeture de l'hôpital 
psychiatrique, souligne le doc- 
teur Rotelli, la procédure est 
devenue infiniment plus rare : 
en 1988, elle n'a été utilisée 
que dix fois à Trisste, alors αὐ 
y avait environ huit cents inter- 


tiers — cetle 


de deux certificats médicaux 
concordants établis préalablement 
à l'aémission. 


3. Instaurer un meïlleur contrôle 
des conditions d’hospitalisarion en 
en ρρο κε ρα sont créées 


solistes : DEMIDOVA - ZILBERSTEIN 


| SCHANITKE - SPIVAKOVW - 
Dimanche 17, lundi 18 et mardi 19 décembre 89 à 20h30 


RAYDN - ROSSIN! 


L'ORCHESTRE, LES CHŒURS 
ET LES SOLISTES 


DE L'OPERA DU BOLCHOÏ 


direction: ALEXANDRE LAZAREV 
Le T7 décembre: VERDI “REQUIEM 
Le 18 décembre: PROKOFIEY - RACHMANINOV 


Le 19 décembre : PROKOFIEV - TCHAÏKOVSKI - 


BORODINE 


Dimanche 14, lundi 15 janvier 1990 à 20h30 
ORCHESTRE SYMPHONIQUE D'ETAT 
D'URSS 
direction: EVGUENI SVETEANOV 


avec les “Jeunes Prodiges' 
piano: EVGUENT KISSIN 
. violon: VADIM REPIN 
avec les chœurs du Bolchoï et leurs solistes 
Le 14 janvier: Τ᾿ KHRENNIKOV (Création; 
 RACHMANINOV 
Le 15 janvier: T. KHRENNIKOV {2° Création, 
TCHAÏKOV SKI 


location Salle ΠΝ 
252, rue du Faubourg St-Honoré, 75008 Paris 
Par téléphone: 
45 63 88 73 de 13hà18h, saut dimanche 
45 01 0630 de 9hà18h, sauf samedi et dimanche 
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Un lieu de formation, de recherche et de communication 


M. Joxe inaugure l'institut des hautes études 
de la sécurité intérieure 


M. Pierre Joxe a inauguré, 
lmd 16 octobre, l'institut des 
hautes études de Ia sécurité 
intérieure (IHESI). Installé à 
Neuilly-sur-Seine (Hauts-de- 
Seine), J'IHESI remplira une 
fonction similaire à celle de 


rences de La Vitlette à Paris. 


ἘΌΝ 2 val gs rouen 
l'institution et le débat. 


voulu insister sur la place originale 

de cette nouvelle mstitution au sein 

de son ministère : tout à La fois un 

lieu fonctionnel et administratif, 

pose le rene 
sers ot ὑπ ἢ 

et de débat, ouvert aux 

ires de la sécurité 


Un an après l'annonce de sa 
création, lors du débat i 


Deux cycles de formation sont 
: un cycle 


SOCIÉTÉ 


[Δ police 


bon élève de l’Etat 


(Suite de la première page.) 


La liste n'est pas exhaustive, 
quoique ce bouleversement n'ais 


- qu'ils faillirent nommer 
« comités d'éthique », — de 
sables appelant à 


mement mitterrandiste, à un pre- 
mier ministre rocardien par 
et à un syndicaliste 


à bord du DC-10 d'UTA 


La Direction générale de la sécu- 
rité extérieure (DGSE) a démenti, 
landi 16 octobre, dans un commu- 


᾿ : 
r 1». Après Liberation qui 
le 18 septembre, s'était in à 
la même piste, {e Figaro s'interro- 


ἢ 
! 
; 


. Catégorique et, surtout, excep- 
tionnel s'agissant des services 
secrets français, ti de la 


pour éci du renseigne- 
ment, ne sont que des + a- 
tions has ». 

En l’état de F , Le 


ministère de l’intérieur, est la pré- 


Pantrite, μὰ Explouit < ONSEte et 
un if «bri » et 
très sensible, prélevé sur les débris 
de l'appareil 


{Publicité) 


En Méditerranée 


CROISIÈRE SUR LES 
PAS DE SAINT-PAUL 


17 novembre - 15 décembre 1959 
Paquebot « Azur-Chandris » 
Excellent confort 
Restauration à la carte 


A parti de Β ΒΟ F lesbine à 2] 
Possbiité de cabine nviduele 


15. rue du Canal Lemoine 
ταῦτα PARIS TA (1}43.29.47.10 
29. Grande με Nazeth 
31000 TOULOUSE 61.53.9920 


ΠΡ» 


des « dia cs de sécurité » au 
plus près des réalités locales. 
Enfin, la Communication se tra- 


la sécurité intérieure — et, à terme, 
don- 


qui balisera l’ensemble du champ 
couvert par l'IHESIL, qu'il s'agisse 
de la hiérarchisation des 
« menaces » futures οὐ de la rels- 


cription 
155 000 francs au 


ARTS ET SPECTACLES 


au long débat sur l'instauration de 
l'impôt qui, au tournant des 
20, façonna l'actuelle admi- 


Tout à l'inverse, Le police natio- 
nale est Le résultat d’un mouvement 
complexe, contradictoire, dont 
nous vivons seulement aujo i 


inese 
1941, sous Vichy, et qui ne s'achè- 
vera avec Paris, qu'en. 1966! 
\bouti = 


Quatre pei 

parisiens devront répondre, 
le 14 novembre, du délit de 
destruction ou de détériore- 


apparte- 
nant à autrui » devant [8 
24 chambre 
du tribunal de Paris. Au mois 
de juillet, ils avaient peint 


An total, une unité récente de 
l'institution, qui était encore pre- 
blématique, dans les annéss 70, 
quand faisait rage, justement, la 
« guerre des polices ». « Si la fonc- 
tion policière est ancierme, résume 
le sociologue Dominique Monjar- 
det, la profession policière comme 
métier spécialisé, autonome, avec 
ses principes propres de formation, 
qualification, carrière, est récente 


organisa 

tion d'un ensemble de corps d'ori- 
gines très diverses » (1). 

Autrement dit, quand la gauche 

gouvernante, sous l'empire de la 


socialistes, que celle vécue lier 
dans l'éducation, après leur 
déroute dans la bataille scolaire, 
aujourd'hui aux finances, où le 


Imav lundi 16 octobre, 
l'Institut des hautes études de la 
sécurité intérieure (IHESI), le 
ministre de l'intérieur avait à ses 
actue 


ton Defferre avant d'être le direc- 
teur du cabinet de son successeur. 
A la même tribune se trouvait 
M. Jean-Marc Erbès, de 
ITHESL, qui fut l'initisteur, dès 
1982, d'un état des lieux inédit 
débouchant sur un ambitieux plan 
de formation (2)- Dans la salle, on 
apercevait M. Pierre Verbrugghe, 
actuel préfet de police de Paris, qui 

i général de ia police 
nationale de juin 1983 à janvier 


malaise est autant professionnel 
que salarial, et demain — qui sait ? 
— à la défense, devant les boulever- 
sements du paysage itique et 
les contraintes budgétaires de La 
force de frappe. 


tionnaires ou syndicalistes. 
seconde différence avec les autres 
administrations réside dans la 
grande continuité des acteurs, d'un 
septennat ἃ l'autre, par-delà la 
parenthèse du gouvernement 
Chirac. Ce n'est pas seulement que 
M. Joxe, déjà place Beauvan de 
juillet 1984 à mars 1986, ait dû se 
succéder à lui-même. C'est surtout 
qu'au second plan on retrouve 

j i tous ceux qui, depuis 
1981, ont dû affronter les réalités 
policières. 


Ms 
HER 


conflictuel, entre ces 

ités fort dissembla- 
bles, l'un aussi réservé que l’autre 
est expansif. Beau joueur, M. Joxe 
n'oublie jamais de souligner 
l'«extrême avantage» d’avoir 
pour partenaire un syndicalisme 

ï et imaginatif. De fait, la 


FASP, dont M. Delepiace est 
ire général depuis 1981, a 
ὶ et 


blic peut sans complexe revendi- 
ΤῊΣ 14 territoire grignoté par Îes 


logiques de privatisation et de 
CORCAITENCC. 


Transformer 
FEtat 


Gérant, selon la formule de 
Michel Foucault, « l'infiniment 


premier ξ 
transformer l'Etat afin qu'il puisse 
faire face aux défis de demain. 


aussi peu Jamais 
il n'a autant été tourné vers l'exté- 
rieur. » Introduits place Beauveau 
par M. Joxe, les conseillers diplo- 
matiques du cabinet sont, 
aujourd'hui, au nombre de deux. 
Les missions à l'étranger et les 
offres de coopération se multi- 
plient, avec le souci manifeste 
4 la démarche française. 
Car, sur le front policier, la France 
défend aussi son modèle d'Etat 
+ tee des face à 

partenaires qui, us souvent, 
vivent dans un cadre « régionalo- 


songeur 
Hier, l'ambition de l'Etat ensei- 
gnant était de transformer le réel 


avenir, il fallait d'abord apprendre 
ensemble. 


ἃ vivre 
EDWY PLENEL 


(2) Les Policiers, leurs métiers, 
leur formation La Documentation 
française, 1983. 

(3) Surveilier et . Gall 
imard, 1975, Ὁ. 215. igé 


copropriétaires de l'immeuble 
Commencer leur fresque 


de 
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JUSTICE — ÉDUCATION REPÈRES 
. 8 . ? . δι 7 # νυ CE] 
Ja Prat es réocaions Les difficultés des universités de la région parisienne NUCLÉAIRE 
con LA . . 
surveillants de prison hi ς j jt og 6 Vill ts ; Mgr Gaillot 
La chancellerie fait le pari de La mansuétude no ΒΙΘΗΜΈΠΙΝ Gritiqué à Tahiti 
ὃν : ee ΒΕ ὁ ὍθμῸΣ « Γυανετείέ à deu vitesses ἢ PURE chien + vtr) ᾿ 
sigrifiées le mini bouderie impui ee ments de béton gris. Une foule étudiantes pile με un dédou- ἘΠῚ Cu are devoir Apr a participé, jeudi 
5 rl Ῥρσπηρεὴν κεῖτ ἜΡΙΝ moe, ee Ce COS De blement de Îa pres année et la ΕΣ pr tee ἦε 12 octobre, à Tahiti, ἃ une mani- 
2 des surveillants cer la puissance de FO, elles ne s'y Foire, Ant de ἤν l'un où de dax gen ie des sure ΤΟΙ. | festation contre [08 essais 
ἐμᾷ — la seraient pas prises s'engoutfrer dans Le tente péant. lémentaires. Une délégation este δ Eligant de | uciéeires, orgenisée per le Front 
aura, définitive, maintenu ini Lavilliers en concert ἃ - Ave cho fire rtmonier tout : RS ds GS Se libération de ls Polynésie, l'un 
que le Écenciement d'un élève- semblé opter Ja fermeté en | muse ? Un rock en tournée ce mécontentement jusqu'à la pré plan avec l'Etat». Dans Pimmé- | d66 Partis indépendantistes du ter- 
surveillant et une vingtaine var quil ne saurait être dans la nord ? cc  sidence de Pari uneantre diat, Paris-XIII = demandé une | fitoire. 1! s'est sttiré une violente 
d'exclusions temporaires. xl soit bafouée l'autorité de nef lies R po Pape surprise attendait étudiants subvention exceptionnelle au | réplique de l'aumênier protestant 
| l'Etat, À se trouve aujourd'hui dans sem RON τὰς δὲ De novices. Ἢ pour franchir le de | des ermées, le pasteur Gérard 
cit duoues Vislettes, Je secré τὰς monter cmnbarresante. User | vodette de in rentrée à ln faculté de Un président la moitié du chapitesu, πῃ bo. | Gels Qmenne gars une jee 
5 comme aussi vite, et sans droit Paris XIIL Il = inauguré, 5 de et πὸ équipe- dimenche 15 octobre que 
peut être content : ἢ a bien tre- palier de décompression, de l'arme landi 16 octobre, le premier cours de ringt-buit ans El. ve ainsi qu'une | #0" Gailor ot sa suite auraient 
vaillé. Vilipendé par les autres syn. 9.58 révocations a eu son efficacité : | de l’année dispensé sous un chapi- Ils ont été reçus par l'un des dotation de deuxenille cents Éoures nieux fait d'envoyer le prix que 
dicats faire craquer le ler er teau. leurs. Dans le bureau présidentiel représentent leur billets d'avion 
ses lorsqu'il a taire et contraindre les ἱ Les rangées de tables en comms ne salle de travaux Aux jeunes étudiants aux nécessiteux du territoire, plu 
ἄπαις, prévietes Bars LES amie βαρατάμοϊ τα Gus en Ets Ce campus dovenn cam | ὅδε que de gespiler Jeur argent 
clefs, le 4 octobre, au ##n€ d'apaisement, la magnani- foire. On s'attend à année de médecine. Vice-président 


+. À l'évidence, | pants à une marche antinu- 
Si l'assistance cst | ciéaire ». « Vous vanez ici déverser 
votre marxiste, ἃ 
de locaux ot de profes- ajouté le pasteur. 


atraîtrez δ levées — parat- diants τ délégation de signature, il décide et soeurs, 
Pa een μέτρον τὸ Ἄνω bon sagement Jr pleins ἀς Ῥίεττε Ge ni Le ϑείκεαεςς di pren ἀξοῦος de | ESPÈCES MENACÉES 
miles de ΚΟ de hrs Lemire, doyen de l'UFR de droit. sont plus surpris de le voir arrivera droit. Ce brand comme | }} interdiction 
avaient été préparées, que près de Fragiles gr vu og ah leurs réunions. D'ailleurs, il parle ARS parles δεινΐξπαδει, 5 ers une inter: 
trois cents avaient été et A bon atmosphère fellimienne » et il ᾿ς je er 5 ΕΈΡΡΝΙ : d se τ pe totale du com 
que ἴδει σε. τευ εκ εἰρεὶς quoi bon ces mouvements de | #{m05p Ps Lu À! = Notre université est en soixante- ΞΕ De merce 


Sr [2 pye © 
Rob. Rte que cou qui restent ano. | dénoûes an micro + une lent M. Jospin félicite Dep LL 
C on rédi à ᾿ μι ᾿ Ὁ Φ Φ . doit 
= Ὁ Μ. Vialettes Post qui ue τα Par Les ur em HS inongru δες Pmple. les ces de Montfermeil nière de le CITÉS qu Bent τ tient sa Led 
a Re population en bloquant les grand amphi est en n δ: ie ᾿ à : ν 
triomphant : « Après une perloirs ou les ateliers, s’en tirent Néste à done dons pour Le ministre de l’éducatin natio- fait votre devoir et je vous en à sanne, Son Adoption Gén 


bien. V : … |versité a our | nale a lundi 16 remercie : c'est l'honneur de l'école 
le ri dome à réfléchir Ρ εὐ RO ue 


390 000 francs ce cha 


org qu iguéer mais qui sur les lités des actions | 706 mètres carrés. Mais le écoles maternelles de Montfermeil enfamts, quels qu'ils solent, | devrait pas poser de 
SD ve blème soulevé est plus Seine-Saimt-Denis) que le maire d'où 3 Le ministre ΄ Afrique devrai 
plaisir Fm de Le de ΜΡ tros le-ministre tente | « Vous'êtes huis cents, alors que le cette ville à 2e plus ra e que «le service ange dal : 


figurer désormais parmi less 


toutes les révocations. » À , Pour avoir inscrit est nat » et 

τ ἢ rénover et démocratiser | cent cinquante places », explique j ine d’ immi- «maire πὶ : dont la commerce interna- 
2'AiE cus ches de Mme se administration" pénitentiaire. II | Pierre Lemire. grés en dépit de son interdiction Di dois ve rene Nes dE ΘΗ͂ΡΑΣ δὲ au même titre 
lui ont permis de décrocher le table sur les offets de sa ἷ Le responsable de l'UFR en pro- | (le Monde des 12 et 13 octobre). dits de fonctionnement de la part | “ue celui de l'éléphant d'Asie, du 
lot. M. Vialettes s'est même payé le attirer les sÿndi la table fite Tr po δ τι « πύρα τε np Laden bp hs de ψὰ municipalité », poisqu'il Ποοτο οὐ συ sas Cinq pays 
.} sortira { il 9 manif ν VOUS mé aient ΓΊΒΗΝ ἢ » - Afrique australie néanmoins 
per mar pee d Can D et πρόν dieu faculté, tandis que l'autre univer- ne en ce lin Mate Lg. ere LE fait savoir qu'ils avaient l'intention 
fants e de mplnes ᾿ à . sité de l'académie, Paris-XIIF Cré- PRO Den ES are 6e Monte sitions seromi prises pour le | d'émettre des réserves, se rofu- 
ménacés appartenant te, bénéficie, selon πιὰ « du dou | meil, écrit M. Jospin. ( oux maire assume l'ensemble de ses | Sant à se sentir hés par ia nouvelle 

rh don er Dates tt AGATHE LOGEART ble d'enseignants ». ᾿ t | avez diligemment οἰ obligations. » convention. — (Corresp.) 
MÉDECINE DIAGONALES ᾿ BERTRAND POIROT-DEIPECH 
de l'Académie française 


Le comité d'éthique se prononce contre 
les greffes de neurones dans le cerveau 


Le‘comité consultatif national d'éthique pour les sciences de 
la vie et de la santé a rendu public, lundi 16 octobre, un avis très 


« Leur casque n'est pas réglementaire », 
, remarqua un employé de banque avec un 
as brune et grasse, artère et saxophone sur 58 cravate. É 
carter mêlant leurs saccades, n'ayant qu'une : 
hôte, se vider. Des moteurs rageaient contre βὰν το χοτυροίκαι μὲ ποτὴρρπύϊοινθα οι gard 
le surcroît d'encombrement. Des passants : K : 

. S'attardaient, tant pis pour [6 train de sept 
heures une, c’était trop intéressarit à voir, 08 
changeait ds la télé, Ça sentait enfin le vécu 
qui se raconte, cette moto broyée, ce gamin 
allongé, ce mollet bläme à angie droit de la 

cette main retournée près de la 


greffes ne doivent pes être tentées en France. Le Comité a, d'eutre 
part, publié un avis sur le dépistage des toxicomanes dans les 
klaxons. « ἢ" va mourir, le type, tu crois ἢ... 
J'ai vu un type, à mon avis... Pas cher de sa 
peau...» 6 

Les squares parisiens tardsient à perdre 


. En conclusion, le Comité recom- 
Leone, fai ob dr | a soient entreprises 
it l'objet nouveau “πα ἕξρα en 


Da quelques dizaines, ils étaient passés ἃ 
plusieurs milliers, cinq mille peut-être. On ne 


On les reconneïssait en sffet à leur suren- : 


« » ji ble de connaître les leur pourpre, comme souvent après Les étés 
de ven des OST He: Je- glorieux. Les réverbères attendsient. chère d’intrépidité ; du jamais vu. C'était à 
vées sait sur le malade lui-même ν rouges, 
(au niveau des glandes cérébrales Eten) gaie bed 


) 
soit ἃ l'intérieur du cerveau d'un ὑπ’ νεΉεοΝΣ 
— Ce sont des marginaux ! dit un passant 
piétiner et piétons las d'enjamber des pars- | en courant. Tout plutôt qu'aller au bureau, 
chocs se maudissaient du regard, un regard } 


bles souvent très handicapants “4@kiant que ἴἶ vide de poisson rouge au virage de l'aqua- : : 
qi térisent cette grave affec- τ er ani Lien chere in. , None ΓΟΗΘΟΥΕ 0e ne 
tion dégénérative. Des troubles qui dans les strict, 4 Soudain, le fracas : BMW contre scooter, | Que OR RE GE ONE ΡΟΝ: 
trouvent leur dans une ano- de doivent être métal et chair cognés sec, un enjoliveur qui 
male vervouse x τος Jées à un stade déterminé dans leur 

Bien qu'ils soient mis en œuvre loppement, ce qui pourrait 

is pins dans entraîner des 0% pleni- 
ge, Etats Unis, Chine) on s’il n'a pés force de loi, cet 
pr τ Ὁ" 
tement chirergicalL Les informs- CNE dons en Hour cote, | < Pas étonnant, décréta ls conducteur de ἢ, touchait 
tions les plus contradictoires mener ce type d'expériences. la BMW, c'est un coursixr. Île conduisent k client, ς 
continuent de circuler : des équipes D'autre part, dans un avis rendu comme des fous ! as. L'employeur jouai 
vantent leurs résultats positifs γοῦν le 16 octobre sur — Pas étonnant », confirms une voix. demande 

dépistage des toxicomanes dans Le signal des 


explications soulageantes 
était donné.. Avec Un pou de chance, on 
attraperait la 7 h O1! 


été signature Laroq che : tout ce σ ἢ y a d'flégal ! Mais quoi : 

sésls de οας gafe pour « l'itterdiction Hg c'était la quere Donarri ou ou {18} 

dans plusieur. toi rs,  dépistages vingtième siècle allait finir. Les pour ls gamin, it ça Ou la manuten- 

Ph dans l'avis. Sauf rares sur tous les condidais Ε ἢ con Ϊ 
excepiions 5 , ces .Cheence qui concerne l'usage de la 
es n'ont que des amë- - drogue ». Le comité précaise toute- 
fois que, pour certains emplois, un 
sransitoires et de surcroft cher une pra PRE ire 
des ri dans l'exer- la fait pas; divine surprise, jubliaient les « … 10 000 F per mois, dit un passant. 


gogos, ravi Histoire, ce téléfiim à bout 
ravis que T — 3 000 F2, dit un autre. 


de souffle, rebondissa et trouve encore à 

nous surprendre. ἡ : ἜΝ ΕΣ ΜῈ ag bg 
| Depuis quelques trimestres, la circulation [ sur iffres, généralement exagérés par 
de la capitale était modifiée par la proliféra- forfenterie. 


avec le danger que. Sice. caivi " 
" oportionnées | comité souligne que le ministère du 
es interventions chirurgicales travail devra prochainement 
ΠΣ herbes pr fé.  Püblier la liste des emplois 
quentes complications pOst= ὅκα 
opératoires graves, décès ». . 


GIRAUDOUX (Electre, acte L, scène 3.) 
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sokidite d'une chaine qui est on 
cause. Depuis janvier 1988, 


τ 


« Marions-les », « Les petits 
drôles», autant d'essais de ΤΕ 1, 
autant d'échecs : en juin 1984, 
TAudimat donnait 9 Æ des foyers à 
TF 1, face πα τὴν du «τοί Βου- 


Le cinéma et le droit de la concurrence 
La cour d'appel donne raison au Max-Linder 


qui 
actionnaire du Matin en 1987, à 
l'instigation de M. Théret. 


Matin ainsi que sa documentation 
et du matériel. Mais M. Théret 
quotidien disparu. 
rédacteur en chef du projet d'heb- 
domadaire est un ancien journaliste 


11 octobre) et 8 obligé le distribu- 
teur UIP à fournir une copie de 
l'œuvre de Spielberg à la salle indé- 
pendante. 


Cet arrêt risque d'avoir d’impor- 


UGC pour empêcher le Max- 
Linder d’avoir le film constituaient 
e une entente prohibée [...} parce 
que tendant à liniter le lbre exer- 
cice de la concurrence par d'autres 
entreprises en éliminant tout 
concurrent éventuel 


« UIP s'est associé à cette 
érmente », 


La cour d'appel de Paris recon- 
naît que les « usager cinématogra- 
Phiques autorisent, dans l'intérêt 


leure rentabilité, le distributeur à 
opérer des distinctions entre les 


J.-F. τ. 


FAITS DIVERS 


À Nice 
Découverte de deux imprimeries 
de fausse monnaie 
ee de Le fe ὑφ | τιν na Σώσμον ἔνφη 


saient, outre le matériel, plusieurs 


500 et 50 francs français, de 
500 francs suisses et de 10000 


la fabrication  d’environ 


120 000 Faux billets. 


Lors de leur perquisition à 
l'imprimerie de 5 


COMMUNICATION 


Chute de l'audience et des recettes avant le journal du soir 


25 % pour TF 1). 


l'été dernier avec «Gallia d'la 
joie », et ses tristes 2% 
d'audience. 


FR3 creuse 
sou sillon 


Seui vainqueur de cette 


rement À 2 sur la tranche 
À D8S - 


et ». 
Encadré aujourd'hui des 
eme (e Voisins) σα 


d'A 2, avec son public vieillissant 
et plutôt = haut de gamme ». 
Quant au jeu «Dessinez c'est 
gagné» à 19 h 25, il n’a mi la dot ni 
antériorité de la 


- 27 dossiers de 


Faudiovisuel : 


de ton 


découvrait les délices du doute et 

la valse de quatre patrons 

(MM. Héberlé, Drucker, Conta- 
mine et maintenant Gaillard). 

Le poids des habitudes de 
télévisuelle fai 


réussite. 
MICHEL COLONNA D'ISTRIA 


En négociant avec M. Parretii 


Pierre et Vacances et la Caisse des dépôts 
tentent de contrôler Pathé 


Nouveau rebondissement 


Parretti, s'onlise dans ses 
démélés juridiques avec le 
ministère des finances et dans 


detre de αἴκᾳ ἃ Ex Ion 


ÉDITION 


M. Perretti pourrait trouver 
ainsi une porte de sortie honorable 
pour ua véritable imbroglio 
juridico-financier. L’homme 

æffaires italien, 


can Time-Warner et le groupe bri- 
ique Heron — considèrent, en 


Betfond passe sous le contrôle 
des éditions Masson, numéro 
un français de l'édition médi- 
cale. L'annonce de ce rachat a 
été faite lun 17 octobre au 
cours d’une conférence de 


DE L'ŒUVRE 

AU PRODUIT 
| Une analyse 
économique 
de l'activité 
en France 


Dossiers 
de l'Audiovisuel N°27 | 
52F ᾿ 
LA DOCUMENTATION FRANÇAISE 


31, quai Voltaire Paris 7° Tel τ. 4015.70.00 


Diffusion: © 


trouvait à se a à l'inté- 
rieur mi par ses à l'exté. 
rieur. 

On 8 donc perlé d’un rapproche- 


, 650 millions 
ER — 
1900 — constitue d tonrnant 
tue es de Péditour EE 
raire — dont les ités prati- 


organise du 16 octobre au 16 novembre 1989 
UN CONCOURS POUR LES JEUNES PHOTOGRAPHES 


Pour tous renseignements appcllez le 40-43-8432 


L'introdection d'un troisième 
larron dans la mêlée va modifier le 


à s’harmo- 
miser et leurs activités à se complé- 
ter, le groupe Masson 

assez ji 


L'ALBUM 89 


PLANTW 
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L'exposition Jules Romain à Mantoue 


« Antiquement moderne et modernement antique » 


pleine de dignité. Un autre 
sonvent cité, la δῶσε à sa 


Ouvrage, 
toilerte (prêté par le musée Pouch- 


kine, Moscou), qui inspira de nom- 


breux peintres à eg a 

était arrivé à Mantoue avec un 

impressionnant bagage de moder- 
intrépide. 


nitéi 
Un artiste 
« polyralent » 


Ra nt Pr 


volumes et un décor « à 
it beaucou 


ries…., est d'autant plus 

que cette exposition 

tive a le rare bonheur d’être 

tée eg πυττε de 
artiste : is du 1] 
lai vers 1530 dans les prairies où se 
trouvaient les haras des Gonzague, 
grands éleveurs et marchands de 
chevaux. Cadre étourdissant par 
les fantaisies du décor ct les singu- 
larités de la “ed il faut Îles 
savourer une À une pour apprécier 
la malice et l'originalité : 

avec lesqueiles l'héritier de 
Raphaël a joué des normes 
romaines. La grande quantité de 


répartis, | 
chaque point du dossier, en met- 


Giulio ne met pas à l'aise. 


Psyché et l'incroyable salle des 
au palais du TE, ou telle 
esquisse de colonnes torses et de 
onds, on perçoit une 

violence fi une prise bru- 
tale, une force d'affirmation telles 


En 1671, les collections royales 
françaises s'enrichirent grâce à 


par des peintres décorateurs 
Le Brun et 


lvsins au mufle épaté, les faces 

J des dieux barbus qui res- 
semblent à l’Arétin, que les scènes 
tumuktueuses : bataïlles, Corièges, 


sentés dans les salles du palais 
ducal, non loin des fresques corpu- 


par le Patrimoine 
pational espagnol), trois pièces 
géantes de Ja suite de Scipion : 


plus platement une reconstitution 
«cn costume» à la Cecil 
B. De Mille. L'original de ceite 
immense tenture tissée à Bruxelles 
avait διέ acquis en 1535 par 
François-le (et détruit en 1797). 


A ἔπ juger par les répliques, elle 
était détidé nent er notes 
nante qu'agréable à voir. Devant ce 
succès, Frédéric Gonzague avait 
appelé des maîtres flamands et 
demandé à son peinture d'autres 
modèles de tapisserie à tisser sur 
place : Ὅτ: μτ Jeux ue 
(prêtée ondation Gulben- 
ban, Lisbonne) : une sorte de 
ronde d'amorini sous des treilles. 
C'est, comme toujours, doré, com 
plexe et confus; les dessins de 
grand format fortement contrastés 
montrent avec quel soin fut mis au 
point ce thème assez | 

Giulio Romano était intarissa- 
ble ; religieux ou profanes, san ima- 
gination s’emparait vite de tous les 
sujets, en leur insufflant la vigueur 
qui était sa marque. On se 
demande souvent ce que le délicat 
Raphaël eut pensé son élève : 
mais C'est oublier qu'il A dans ses 
dernières années consenti à une 
peinture sombre et brutale, comme 
s’il avait cédé à la pression de Giu- 
Lio. Mais, pour entrer daps le vif de 
son imagination paradoxale, il faut 
regarder l'architecture. Et d'abord 
les réalisations de Mantoue : palais 
du TÉ, nouvelles salles du palais 
ducal, cortile étonnant de [8 Cava- 
lerie avec ses colonnes torses et les 
effets de texture murale, cathé- 
drale remaniée par ses soins... Tou- 


dans 
uablement variés. Dans le palais- 
villa, conçu comme un lieu de 
reg ε une «folie» Mere 
on se t tout : 
colonnes Isissées à Γέϊαι brut du 
non finito et, tout à l'opposé, l'élé- 


gance de la baie à τοῖς temps dite 
«serlienne». Il y ἃ la rusticité 
agressive et Ie charme du dessin; 
Farchitecture se meut entre ces 
termes. Les dessins qu'on peut voir 
à Mantoue attestent une recherche 

: ils pous asie ἘῈ 
sentiment iculièrement et 
inquiet des modulations de 
l'espace, dont d'excellentes 


uettes aident à se remémorer 
τε en 


L'autorité de Giulio rayonnait 
autour du royaume qu'il s'était 
créé à Mantoue. San Micheli à 
Va. Palladio à Vicence ont 
réagi à ses tions et on 56 
demande même aujourd'hui si les 
deux architectes, assurément plus 
cohérents que Giulio, n'ont pas à 
leur début avalisé certains projets 
de celui-ci. Π a peut-être même ins- 

iré la superbe « serlienne » qui se 
tache sur le façade du palais de 
Charles Quint à Grenade (les Gon- 
zague étaient dans les meilleurs 
termes avec l'empereur qui leur 
rendit plusieurs visites). L'Arétin, 
du fond de sa demeure vénitienne, 
nd rt pote re νη 
romain d' ithyrambiques, 
son hobitude, C’est lui ΠΩΣ 
pour Güulio la formule : « Vos 
idées antiquement madernes εἴ 
modernement arliques », dont le 
balancerment ambigu résume assez 
bien ce que nous avons aujourd’hui 
à dire de l’artiste et du personnage. 


Mort à l’objectivité 
Une rétrospective révèle les limites d'un monvement 
fondé sur la rech 


Pc gs Se poster une 
Photographie créat ses 
Jormen, en rte serre 6 Lans Le 
possibilités propres à sa fechni- 


Ces vues, opposées ἃ la <nou- 
velle objectivité » de Renger- 
Patzsch, et encore à l’huma- 
nisme de Steichen, mettent 
l'accent sur les Ϊ 
ἄνες du médinm. 


les valeurs artistiques des 
années 30, incarnées par le Bau- 


ser Le oub de la: forne à Got de 


suite toute 
La 


πὲς phtrtin € débntents. La 


recherche de motifs inédits, 


Le sujet n'est an élément 
neutre ΜΝ κακὸς ls Etude de 


i t les recherches des 
rissen ; 


Europe et aux Ets Unis lors 
de 1951, 1954 et 1958. 


Bresson 
et même Boubat qui ont fait du 
allons ec de le πραεῖα ler 


contient son abstraction. 
Toute bonne photo est liés ἃ des 
qualités et elle est par 
essence « subjective >. 

Reste que dans sa volonté 


se rs CS dégats 59 
Bee apparait d' essentielle- 


erche de [8 pure expression "οἷον 


οὐαὶ la ne A défart de 
ce panorama a au 
moins le mérite de faire découvrir 
une foule d'auteurs inconnus, et de 
Prouver que certaines impasses 
actuelles (flou, contraste vicient, 
mouvement d'appareil) étaient 
déjà de mise en 1950. 

PATRICK ROEGIERS 


photogr ν 
au palais de Tokyo, 13, avenue 
du Président-Wilson, Poris-16*, 


VERSION ORIGINALE : GEORGE V - GAUMONT AMBASSADE -- LLGLC. BLARATZ SALLE PRESTIGE -- FORUM HORCON -- IONOPANORAISA 


VERSIONS FRANÇAISES : hEx - PARAMOUNT OPÉRA - BRETAGNE -- PATHÉ WÉPLER 


GAUMONT OPÉRA να. — PATHÉ HAUTEFELNLLELO. -- υἷα Ὁ. ODÉON vo. — CIMÉSEAUBOURG wa. — 44 JLELLET BEAUGREMELLES 0. — LA 


PÉRIFHÉRIE 


GAMBETTA τι. — ST LAZARE PASOLIER v.L 


BASTRLE vo. 
ALÉSIA v.2. — GAUMONT CONVENTION v.£ — ULG.C. ΘΟΕ δὲδ v.£ — ULGLC. LYOMBASTILLEL — NATION EL — GAMBETTA v.£. 


THAAIS PATHÉ BELLE-ÉPINE — CHAMPIGNY PATHÉ -- LA DÉFENSE 4 TEMPS -- POISEY REX — ST GERMAIN ΟΖ, — PARLY 2 STUDIO -- 
CHÉMA -- VNCERNES BOUSSY 


ASMÈRES THICYQLE — ÉVRY 


à VINCENNES - VITNY 


[11] 
ἜΝΙ ΘΒ LA DERNIERE CRUSADE DOBEXN ΕΙΣ ALEIO DO ΚΕΝ ἘΠ δε" - ELHAA GUNER 
«οἱ SES ὈΠΣΕῚ ceux ie pair ἃ PRRPESEECE OURS 
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pearis 


NE Mer ἢ 
ge fu AE 
τὴν ἔων port : 
HS AMEN À fee 
τ δ μένων ne : ss 

ἢ 
pi 


eus CELL 


VENTE CHEZ VOTRE MARCHAND DE JOURNAUX 


e Tandis 


La com 
«les architectes de | 
; Paris ; elle 56 raconte, 


que justi d 
le discrédit 


sombrent dans ι 
justice nouvelle naît apres 


mé moration 


dans les ouvrages consacrés au 

des droits de l'homme. En 
le Bicentenaire continue 
ses rendez-vous 


e 
ans notre agenda. 


OCTOBRE 1989 
30 F — Mensuel 


ES 
- 


ΜμῚ 


mi. 


He nine 
vs ἐ 18. 
A GAL ον 
," % ἱ ἔς “Νὰ 


ete me mue me 


CULTURE 
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MODE 


Les rendez-vous manqués du prêt-à-porter 


Les cartons de l'été 1990 plenvent (trente-six défilés an Lonvre) 
Mais le tendance est aux chrysanthèmes 


pulls rose ct or de l'hiver » affecter 


Castelbajac News, Thierry Mugler 
Activ, Cheap and Chic by Mos- 
chino, Tarlazri I). Même si ce 
avec la rue signifie, 
dans 15 collection princi upe 
ruée vers le luxe. « En faire moins, 
mais mieux », annonce Li Edel- 
koort, bureau de style Trend 
Union: « La mode devient un exer- 
cice de style repérable par 


ΣΤῊ] 
HE 
Pet: 
pie 


Τ 
He 
| 


ticls, plas codés, tout se passe 
coms si le public, faute de bous- 
choisi 


robes moulantes vendues en 1988, 
contre 15 000 en 1987). Le fabri- 
cant de Lycra, Du Pont 
de Nemours, vient d’injecter 


Les créateurs ne sont plus les 
rois dans leur domaine, Ils subis- 


d'affaires prévus pour 1989, 2 300 
qe 
Autour du monde, Crecks (qui 
re rene lee cn 
et les Surplus de Neuilly), etc. 
Dans le sillage des géants améri- 
cains comme Ralph Lauren, onu 
Banana ic, l'univers de ces 
marques se Géclme du blouson de 
cuir vieilli à la décoration. 
Autour du Monde, 


ouvrent à quelques semaines 
d'intervalle, et dans la même rue, à 


n’a de japouais que le nom, 
puisqu'elle fut créée en 1983 dans 
ke Sentier, à Paris (300 millions de 
francs de chiffre d’affaires en 
1988, 227 boutiques 


ton avait choisi 15 couleur, Kookaïr 

s'affiche en noir εἴ blanc. Le pro- 

duit Kookaï, c’est sa campagne, on 

ce qu’elle raconte, selon Philippe 

de Hesdin: « Une gamine qui se 

dense τς τέ us de se faire 
Le best-seller 


en ton sur ton, « Kookaï » 
(500 000 pièces vendues en 1988). 


Matinée : 18h le 25 déc. 


UE A TAIDE DU BON DE 


ALBERT SARFATI 


Soirées : 20h 30 sauf les 26 déc. 1°, 2 et 8 janv. 


ja 
15h les 23, 30 déc. 1°, 6, 7, 13, 14 janv. 
MERE PRIX DES PLACÉS: 


O1 1° catégorie:300F 1, 
# 2° catégorie: 250F. 
M 3° catégorie: 150F 
M 4° caté 
ES + 10F de lo 
LOUEZ DÉS MAINTENANT VOS PLACES PAR CORRESPONDANCE ! 


O-CONTRE l 
Les demandes seront servies dans l'ordre de leur amvée} } Gioki dr 
RENSEIGNEMENTS : 46.40.28.30 Cam 


4 PALAIS DES CONGRES 


du 20 décembre 1989 


ΤΣ 


COMÉDIE MUSICALE DE BROADWAY 


AVEC FLORENCE LACEY 


MUSIQUE DE ANDREW LLOYD WEBBER LYRICS DE TIM RICE 
CHORÉGRAPHIE ORIGINALE DE LARRY FULLER MISE EN SCÈNE DE HAROLD PRINCE 


Ukom 


rie : 100F 
oc. par place ! 


pour 


au 14 janvier 1990 


BON DE RÉSERVATION à à retoumer ἃ: ἜντΑα" 
[ΒΡ n°7 -PALAIS DES CONGRÉS - Porte Maillot, 75017 Paris 


Code ra a μι Ville Tél 


postal 3 volets à l'ordre de “EATA" timbrée à mon acrege 
rs et mrenveloppe mon 


présente 


Rue Ne 


par chbque μευ 


par ces réussites, les 

magasins français t 

les méthodes des chaînes des 
grands distributeurs américains 


travaille en fonction des styles de 
vie, en proposam des silhouettes 
adaptées à la cible -, explique 
Natach: directrice du 


teurs ? « J{s restent toujours des 
de mire. -» Pourtant, en sep- 


tembre, les Galeries Lafayette 


«actives », Avant- 


style 
dans le choix de tissu des stands. 


La confusion règne: jamais, il 
n'y a eu autant de sigles, d'éti- 
Pourtant, abondance 


cette saison ? » 
LAURENCE BENAIM 


ff 


FH HORS ΒΙΣΙ 


CL  ARCRAOS 


4 CIRQUE ΕἾ ARACTÉRE 


DU ν AU 21 JANY 1940 


ΠΕ FESTIVAL MONDIAL 


τς DU CIRQUE DE DEMAIN 


DE 53 ἌΝ CR Me θην AR ΜΉ 


em. a A MOD e DT Let ne mn 


Fa iRQUE D R1Y ER, BOUGLIONE - 110, 


THÉATRE 


Béziers à 


la Bastille 


Venu de Béziers, le Zinc Théâtre 
est à la Bastille avec son spectacle 
« Coup de sang » un vrai coup de cœur 


Un peu plus d'nne beure de 
grâce, de joliesse et de fraicheur, 
une bonne dose de talent, ça ne 
se boude Le Zinc Théâtre 
est venu de Béziers au Théâtre 
de la Bastille avec un spectacle 
qui va comme un gant à ce lieu 
dévolu aux aventures hors des 
sentiers battus, ΠῚ ne s’agit pas de 
crier au génie, pas encore, mais il 
y a là une écriture théâtrale. 

Les trois auteurs de Coup de 
sang (Sophie Meriem, Gilbert 
Rouvière, qui signe aussi [a mise 
en scène, et Eric Didry, qui fut 
l'assistant de Régy et Rambert) 
ont concocté avec des petits 
haie pt VE 8 
toire d’amour impossible à 
raconter. Pour l'essentiel, entre 
jeunes gens de bonne compagnie, 
on se déchire à pleines dents. 

C'est un flirt innocent, en 
maillot de bain, sur la plage, qui 
se décline en «Je s'aime, je 1e 
hais, tu me Jais peur», εἰ 
l'amant qui, pour rire bien sûr, se 
transforme en monstre en 
s’embobinant la figure avec un 
fil. C'est un bal orchestré par 
vue blonde pulpeuse à la voix 
très blues (formidable Elisabeth 
Vitali) qui se danse entre des 
verres à pied mair posés au sol 
Sn le OIL κεὸν δ΄ κω μίξωρη 
se promène en imperméable, et 
encore un comte, tout en charme 


De 


| Le CIRQUE CHINOIS 


ENSEMBLE DE WU-HAN 


AU CIR au 


nonchalant, dans les bras duquel 
se pâment des femmes — qu'il 
prive de leur sang... Et ce vam- 
pire — Patrick Pineau, le Feroe 
de Deutsch Lavaudant, que l'on 
verra prochainement au Théâtre 
de la Vilie — s'évanouit à l'aube 
dans une fumée... 


Un rére 

qui virerait au cauchemerd 

Les comédiens jouent avec 
une ironie distante, un naturel et 
une santé à toute épreuve. Un 
bruit d'hélicoptère, une musique, 
mettent les nerfs à vif, et eux 
sont comme dans Ia vie. Ils ont la 


répètent leurs gestes comme un 
rêve qui virerait au cauchemar 
dans un bel espace tout blanc 
zébré de lumières. 

115 savent au fond d'eux- 
mêmes que l'amour fait très mal 
Le Zinc Théâtre dit tout cela 
avec une liberté formidable, de 
manière pointilliste, apparem- 

ment légère. ΠῚ utilise la scène 
comme un ar-n-ciel d'imagi- 
naire, οὗ tout est permis. 

ODILE GUAROT 


> Jusqu'au 29 octobre. Théâtre 
de !a Bastille, téL : 43-57-42-14. 


“ 
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J 


È LES LAURÉATS 


LOCATION 


Sn — 


RU Ε AMELOT. 


eq ν᾿ 


cpu FESTIVAL ΒΌΝΡΙΑΙ. 
DU CIRQUE DE DEMAIN 


D OT AU τῇ FEV 1595} 


LITSEDEI 


CLONVRS DE TENINGRAD 
F1 MARS Τηρήπους 


ete 2 mn 


25011 PARIS : 
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12° FESTIVAL 
D'ART SACRÉ 
Comm 


Le concert 


a CARMINA BURANA » 
par le BERRY HAYWARD 
l'église A ae lg Σ 
” déroulera 
ss, nr (Cod ται 
ὡς k20octobre 20}. 


CALENDRIER DES ADMINISTRATEURS 
DE CONCERTS 


Cinq musiciens 
Hoctre néerlandais interprèteut 
2hbires leurs 
ἐμὰ Valnelstel pour soprans, baryton 


MUSIQUE 


CULTURE 


Le fou toujours chantant 


Charles Trenet, repris par le virus de la seène, revient an Palais des congrès 
Pour ses quatre-vingts ans, il rêve de Bercy 


Charles Trenet présente le mardi ira récu 


17 octobre le “Aies des congé, 
récitals au Palais des co 
Oubliés l’éclipse des années 
les «adieux » effectués à l'Olym- 
pia en 1975. Le RD 0 leu 
a septembre La au 
facs en étonnant retour sur ὅς 
Déjà ébranlé, ému par l'accueil 
ue lui faisait un jeune public à 
chacune de ses rares apparitions 
DD done eu, Caries renet a 
repris alors sa « route enchantée », 
d'abord au Châtelet les quinze der- 
uiers jours de 1988, et puis un peu 


partout. 
Vendredi soir, il était encore à 
Laon. Sa té coutumière 
ay FA dès 15 So 

K u pour une 
demi béure, le temps 


tition d'une 
τε et l' 
graves, et accompagnement musi- 
cal d'une chanson remise au réper- 
toire. Il était sorti de la voiture 
ΘΕ ΒΡ σα ποι τος πεν 
qui accuse £es soixante-seize 
marchant à pas lents Jusqu'à la 
salie. Sitôt monté sur le plateau, il dis pas que je vais chanter 
De Doro ΠΆΒΕΙΌΠΟΕ, Τα j i 
la grande bouifée brflante 
op oder gl δεὶ τοῦϑ΄ 
veu un de rêves, le regard 
et terre. A l'hôtel, où il 


trois heures avant le 

les Trenet dira : 
mg D eo 

exténué, Deux heures après, 
sors reposé. Surtout si le public a a 

δἰ bon, c'esrè-dire s'i a 

les chansons dans les nuances. 


τ FER Ps ne pt 

Et le bonheur non seule- 

ment vous rend mais 
vous met dans une forme où les 
gens brusquement vous trouvent 
plus jeune qu'autrefois. Au fond, 
jeunesse est une men- 


* J'ai Gi» 


si je me sens capa 
digne de l'attention des gens, 
j'amerais bien chanter à Bercy. 


ORCHESTRE 
BNATIONALE 
D'ILE DE FRANCE 


dons le cadre de l'année 
CHOSTAKOVITCH 
“LA MUSIQUE RUSSE 
ET CHOSTAKOVITCH” 


Modeste MOUSSORGSKI 
“Une nuit sur le Mont Chauve” 
version originale 
“Boris Godounov” 
la Mort de Boris 


RACHMANINOV 
3 Chants populaires russes 


Dimitri CHOSTAKOVITCH 
“L'exécution de Stenka Razine” 
Création française 


Baryion - Basse 
Nicola GHIUSELEV 
Chœur rique d'ile de France 

Direction 


Serge ZAPOLSKY 
Direction 
Jacques MERCIER 


Salle Pieyel 
le Sarnedl 21 Octobre 89 à 20 h 30 
Loc. Salle Pleyel (1) 45.63.88.73 


3 FNAC . 3615 MATIC 
Spectamatic (1) 45.61.98.22 


mu | ORCHESTRE 
md COLONNE 
Zen 

ea Bot ENTREMONT 
aigus Jjous et dirige 


Pour sa première venue en France, 
Madame Sian Edwards dirigera 
l'Orchestre de Paris avec, 
en soliste, le pianiste 


CONCOURS INTERNATIONAL 
DE PIANO JAZZ MARTIAL SOLAL 


— Quel est votre public 
aujourd’hui ? 
— Mes chansons ant sauté nne 


+ moi de la réchauffer. En 


tionner mes gestes à cette salle, Ne 
pas en faire trop. des 
et des bras 


— Est-ce le même récital réenregistrer les chansons 
? anciennes. Pour 


qu’au Chête leur une 
— On me le demande, mais, autre couleur. 
dans un récital, il y a trente titres — Vous n'avez jamais voté 


et j'ai un éventail d'un miller de Jo votre vis, vous ne possédez 
δὶ pots pas de carte d’électeur, 


le candidat François Mitterrand 
_ Ἢ με ἰαρη συν 
τὸ «αὶ été 1 le e. 
"μῶν εὐ re ad — La gauche m'a donné une 
forme de reconnaissance que Îa 
droite m'a toujours refusée. Seul 
M. Giscard d'Estaing, à l e 
ministre des finances, a paru ὅπ 
moment avoir un peu de 
tion pose moi et m'a même te 
donné un jour une chanson qu'il 
chants ἃ qoicze κῆν ct ue j'avais 
écrite pour les scouts : {& Marche 
des jeunes. » 
Propos recueillis par 
CLAUDE F 


D Palais des congrès, du 


— Quarante chansons, soit 17 octobre au 8 novembre, 


avait pas de micro. Petit à l'équivalent de trois albums. Un 20h30. 
me Su | er ὧν 45 qours sort mardi 17. Jelaienre. Ῥ Intégrale de Trenet en com- 
gestes, Mais je chante tou gistré comme d'habitude en une pact chez EMI. 
evant un MICTO Sur de façon seule prise, dans un petit studio pas D Album ἃ δῦ ans de chansons, 
à pouvoir en ébau quelques- très loin de ma maison de - Β0 ans d'images », de Jacques 
uns, gnan. On me demande aussi de  Pessis, Flammarion éd. 
“ 2 Û joufoques et drematiques, le film 
Mort de l'acteur Erik le Viking RCD DD ie 
Sais Π [8 parodie at la parabole, étale 
et deipetrsé de Thierry Jones l'importance de son budget avec 
ostentation, ne satisfait 
Cornel Wilde Les Väängs vivent densun pays oùle inent. no déooit nes en plus, car 
Ἰὼ vb } D ινὰν, νυλλμο λεναμοιΐοι, on est sensible à l'étrangeté de cette 
du he "χὰ l'aftai a jeune Cr (Tir Fcbbina). hahaha 
suites d'une l'affaire im 
d'avoir sobxante-quatorze ans. Après avoir tué involontairement une rires or μ 
origine hongroise, né ἃ New-York, fille trop belle dont le souvenir le Conway, l'homme qui a travaillé 
il avait débuté à Hollywood au début hante, et avoir pris conseil de la avec Terry Gilkarn sur Brazil et les 
années 40, grêce à sa formation sorcière Freya (apparition d'Earthe  Auenturas du beron de Munchausen. 
d’escrimeur. Maïs son grand  Kitt}, il entraine quelques-uns de 568 
du , de maritime qui doit les conduirechez Fermeture 
Vidor, aux côtés de os eux du Weil en passent par du Centr P d 
lie enchantés de Hy-Brasil. [I ne MDI 
1! doit son plus grand succès s'agit de rien moins que de réformer ΘΕῸ p ou 
un trapéziste dans Sous js (auteur-réalissteur et interprète du rouvert 968 pile 
grand chapiteau du monde (1952) roi de Hy-Bresil, genre folle à 14 octobre, a été da nouveau fermé 
Au début des années 60, ἢ se lance l'antique) appartient à la bande des dimanche par son 
dans la réaksstion de films Python, ce n’est pas vraiment M” Ahrweïler « à la suite 
d'aventures dans lesquels ni vraiment drôle d'ailleurs. d'une aferte à fa bombe et pour des 
Jeen Wallace, sa seconde épouse. apr prhoptitieehs raisons de sécurité évidentes ». 
Parmi ces films, on retiendra {a Prole a Silvia Montfort, de son côté, ἃ 
Ρ Conteinitiatique avec épreuves, ᾿ 
nue {1966) et Le sable était rouge : ἀ 4 décidé de suspendre jusqu’à nouvel 
(1967). Comel Wäde n'avaitpas  traitres mélés àl . dre90", ordre son spectacle, les Deux Voies 
tourné depuis The Fifth Muskoteer, merveilles, le qui s'enfonca dans les de Jean Cocteau, ini 
en 1979. flots telle l'Atiantide ; scènes jusqu'au 22 octobre. 
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« Le temps n’est plus où le médecin décidait seul 
de ce qui était bon pour la santé », 


nous déclare le président du conseil de l'Ordre 


vient d'organiser à Fontevraud [Maine-et-Loire) νόος cms aiml conçus, 
la première d'une série de ; s décidé d'ouvrir vos réunions à 


quinze ans la disparition, alors 
1981 elle n'a rien fait ou presque pour l'obtenir. 


- ν᾽ de 
et mêsne parfois de doutes sur le 
droët à leur utiisation. Cetse foie 
ci, notre objectif est de parvenir 4 yes 
à [Δ disposition du corps l’épidémiologie, une discipline 
tous | 


soul de savoir ce qu'il faut faire. À 
mes yeux, cette attitude est 
contraire ἃ la morale. J'ajouterai 
que l'ordre des médecins n'est en 
aucune façon exclu du débat sur 
l'éthique en France, Nous sommes 


Marchands de tissus 


Le commerce des organes et des tissus humains inquiète la communauté scientifique. 
Le déséquilibre entre l'offre et la demande favorise le trafic 


notamment qu'un congrès interna- 
tional, organisé à Ottawa, a vive- 
sans frontières et sans races, avec ment condamné, fin août, le trafic 


ÉUNIE en congrès 
nationa) à Rennes, 


Turquie et la Grande-Bretagne témoignages rendus 
ΡΒ. ΒΝ ὌΣΡΥΝΩΣ᾽ ΝΣ ΡΟΟΘΕΙΘΡ. Monile du 15 février), affaire qui a κα de cet érence, un nom- 


| 
ΠῚ 
: 
| 


Pénurie 
bles pour 


des organes dis r 
que l'on voit 
situa- 


Se 


« Opposé à la médecine 
sociale et même à {a médecine 
convanbonnés, muet sur les 
vrais problèmes de santé, 
résolument opposé à la libéra- 
lisation de l'avortement, 
l'Ordre réprime, blôme, ser- 


8 prévoysient aussi 
une véritable révolte des 
médecins opposés à «ces 
assemblées de mandarins 
décorés et - res qui 
parlent et tranchent depuis 
trop longtemps au nom du 
corps médicel tout entier ». « fl 
est temps, écrivaient-ils 


l'action sanitaire et sociale et 
aux tribunatnx de droit com- 


__ L'EUROPE DE L'EST 


© L'explosion du bloc de l'Est. 


1929-1989 : KRACH ET BOOM 


@ L'économie mondisle d’uns criss ἃ l'autre. 
© La tourmente boursière d'octobre 1987. 
Φ Des retombées inattenduss : l'envoi de la Bourse, l'assai- 


nissement . 
© L'embelhe : la reprise de la consommation σὲ de le crois- 
sance. 


CHEZ VOTRE MARCHAND DE JOURNAUX 


questions liées à l'éthique 
médicale. Une évolution 
d'autant plus constructive 
qu'efle entend faire : 


dre la détsstable image qui 
était la sienne depuis Îles 
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Un cheptel d’une seule peau 


Par souci de rentabilité, les espèces d ab de sont de moins en moins variées: 


Il faut cependant maintenir des diversités génétiques dans 


monthéliarde (croisement avec la 
Holstein pie rouge) : les 
ge: πω s. καρ οἰ οὐ nd ἀτὺ ᾿ 


affirmée que dans 
mais la situation reste très crits 


régional 
race locaie et son d'exploi- 
tation doivent, au prix d’une 
tenir au pa: in, Si l'agriculture élevage 
les races constituent une ᾿ ΒΕ 551} 


ἃ Ia course au ren- 
aut-il au contraire 


5 à 
dement ? 


ee est, pour les 


Cetts aptitude fromagère est 
due à une protéine da lait plux fré- 
quente chez la normande (60 %) 
gen rar (30 3) et qui 
1 un caillé de meilleure qua- 


lité, La découverte pourrait 


sation* autour de 1830: en ont 
bénéficié La normande, la bretonne 
pie noir et même la charolaise, 

De même le mérinos espagnol 
Σ sous Louis XVI a 

δ beaucoup de races ovines fran- 


Çaises et, l'intermédiaire 
mérinos ' Rambouillet, les 
38 ᾿ [Ὁ χεϊοπᾶδι 


tiers 3 
Μαὶς D ir avec les 


régional sont essentiellement 
l'œuvre de quelques exploitants 


ustensiles (calebasses, mortiers 
en‘boïs, hottes de vannarie) 
montrent tout de même que ces 
Pauvres errants sont d’habiles 
artisans. 


Beaucoup plus spectaculaire 
est la vitrine consacrée aux 


siennes de 1935-1938. 
Mais ces oblets ne sont pas 
comme 
des œuvres d'art. [5 sont 


FENÉDURAI/MAONUM 6Ὁ 


tre en question, au moins parti 
ment, certaines orientations 
actuelles sélection. 


pour l' ἥ 
πὴ rôle utilitaire dans l'entretien du 


qi 


[ue 
ἑ οἷς de Toulouse, le poulet de 
1 génétique de Bresse ou le mouton avranchin de 
prés salés. 


ἔ 


Or, devant ce constat, la ten- Si 15 problème de la gestion des 
dance seraît plutôt ἃ l'indifférence. races animales iques ne social du 
Nombreux sont ceux, y compris date pas d'aujourd'hui, celui de la que l'on retrouve 
certains éleveurs, qui pensent ainsi conservation des races locales les fièches, 
que chez Les bovins, une ou deux apparali ali, σα 6es d'agri- façon _ certaine. 
races laitières à haute production, ture intensive, Ἷ sont peints en 
qu 


gt 
di 


4TtHe 
Ἡ 


τ 


τ τυ] service télématique 
expert de l'emploi dés cadres 


avec des flèches à tam- 
pon de façon à ne pas aber les 


plus 
plumes ; quelques humbles familles, dans des huttes 


moyens de communication actusllement d'un in d'intérêt 
moderne la maîtrise de la repro- (1 000 têtes en 1987) pour Ia pro - 


e chepiel pour assurer les équilibres alimentaires 


climatiques du 

nellement à trois fins (trac- 
tion, lait et viande), La race 
d'Aubrac ἃ réorientée vers 


nymat, et de leur donner les 
moyens de se reproduire en 
essayant d'éviter une 
inité. Mais beaucoup 


reste à faire, et l'analyse de l'état 
des races fi Ἴ 
1989 met en évidence l'extrême 


Trust, une association 
tannique d'éleveurs de races 
qui n’a pas d'équivalent 

faut-il 


(1) La Gestion des ressources 
nériques des espèces animales 
éd Lavoisier, 120 F. 


---- 
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Les exclues de la nomenclature 


La révision à la baisse des actes de biologie 
inquiète les praticiens 


nomenclature n'avait pas été modi- 
fée depuis de nombreuses années. 
Pendant ce temps, le nombre 
Le n'a cessé de progres- 
ser : par an en 

depuis 1980. ur 


Avant même d'être entériné, ce 
projet soulève un véritable toli£ au 
sein de le profession. « On touche à 
notre pain quotidien >», s'exclame- 
t-on au syndicat national des méde- 
cins biologistes, où l’on estime que 
la révision va entraîner une chute 
de 15 à 25 & du chiffre d'affaires 
des laboratoires d'analyses, soit une 
baisse de 60 à 70 & de leurs béné- 


« Une réforme élitisie », jugent 
d'autres spécialistes, qui précisent 
que ces mesures, insupportables 
pour les petits laboratoires, dont 
ΤῊΝ RU A es 
raient déboucher sar 


à 


Le (mauvais) exempie 


de PA PEUERE sociaux dMsrertsle, ne 
sont pas Correctement surveillées. 
Plus récemment (le Afonde du 


27 septembre), à la suite d'études 
anglo-saxonnes, des spécialistes 
contestaient ja pratique actuelle 
des frottis, qu'ils accusaient d'être 
mal prélevés et mal interprétés. 
La baise du prix du Frottis peut 
anarChic ? 


l'augmentation en nombre des 
actes. 


Les choses sont-elles aussi sim- 
ples ? On peut, en effet, craindre 
ce qui s'est produit aux Etats-Unis, 
où le concurrence a conduit cer- 
tains laboratoires à pratiquer des 
prix très bas, avec une diminution 
du temps de lecture, et pour consé- 
quencs un taux d'erreurs inaccep- 
table. 


bandonner, parce 
que non rentable, 15 pratique de la 
cytologie de dépistage, et les labo- 
ratoires déjà débordés ne pour- 
raient pas faire face À La demande. 
Enfin, ceux qui désireraient main- 
tenir la qualité de ia lecture ne 
seraient-ils pas tentés de pratiquer 
des prix hors convention ? On 
aboutirait ainsi à un résultat 
contraire à l'objectif recherché : les 
femmes des milieux défavorisés, 


CULTURE GENERALE 
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Tel. : 


reussite 

Une méthode claire et pra- 
tique. 20 cours pour mettre 
en ordre-vos connaissances 
dans les principaux domai- 


nes de la culture générale. 
Documentation gratuite à : 


institut Culturel Français 
° 86, rue Collange 
92303 Paris-Lavellois 
(1) 42-70-73-63 


Anciens directeurs : Hubert Bouve-Méry 
Pre ne (1969-1982), André Laurens (1982-1985) 
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pour un-bilan 
‘exhaustif des 
connaissances 
Sur toutes les 
planètes. par 
Ἧ ᾿ ls plus grands 
= spécialistes. 

nés spécial ἃ 35 F - En kiosque ou sur 
demande à Ciel et Espace 17, rue E. 
Deutsch-de-b-Meurthe 75014 Paris. 
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11844-19659), 


modernité, de sauvage, 


© EUROPE : Faut-il avoir 
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@ LE CITOYEN A LA CONQUËTE DES POU- 


VOIRS : Dons une société gouvernée par des privilégiés, la 
concentration des richesses mine les libertés individuelles 
la démocratie. Mais les privilèges ne sont pas seulement d'ordre 
que. Le société ne se reconnaît plus dans ses responsables 
politiques et d'Etat. Claude Julien ingagure une série d'erticles 
consacrés à ἴα conquête du pouvoir par les cüoyens, afin que la 
devienne humaine. 


@ LA DROGUE ET LES LOIS DU MARCHÉ : Ce n'est 


Brie. Victimes de la chute des prix des matières 
sous-développement, des conflits 
souvent, pour survivre, d'autres solutions. 
Également au sommaire : 

ge? par Thierry Hentsch et Modjtabe Sadria. 
@ NICARAGUA : Les atouts du sandinisme, par Pierre de Che- 
Ne ET ετα 


= TNA: À la recherche de l'universalité, par 
Claire Brisset et Gilbert Diatkine. 


Octobre 1989 


εἰ sape 


régionaux, ces paysans n'ont 


de la réunification de l'Allema- 
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D'ABONNEMENT 


DURÉE CHOISIE 
δ. [] 


« Le temps n'est plus. » 


Suite de ἴα page 21 


« Dans un autre domaine, 
M. Claude Evin, ministre de la 
santé, à annOxé en conseil des 
ministres le principe d'une loi sur 
les droits du Best 
que ce texte entraînera un certain 
nombre de modifications de forme 
et peut-être de fond des articles du 
code de déontologie médicale. 
Nous y travaillons d'ailleurs dès 


ment pas des oukases ou des 
excommunications. C'est d'autant 
plus nécessaire que, dans ce 


- Précisément, il est hors de 
question d'établir une liste des 
situations où les fécondations médi- 
calemen 


éclairé, sur Inquelle il y aurait, il 


est vrai, beaucoup à dire. 
L'absence 


δ' 


chez les médecins et dans 

Public qu'il y a des règles, que l'on 

ue peut pas tout faire. C'est 

d'autant plus important que 
du médecin 


mais aussi sur la collectivité 
lorsqu'il s'agit de santé publique. 
à Attention à la santé publique ! 
ἃς ἃ nées té dun anges 
ir VeLteNSION de je l'épidémie 


de sida. Bien sûr, mais comment ? 
Si c'est en instruisant Les enfants et 


côté du rideau de fer, il y a dix ans, 


« Une géographie 
de la morale » 


— C'est à vous de répondre. 
Disons qu'il y ἃ une évolution 
importante liée à de nombreux fac- 
prédécesseur, Raymond 
Villey, dit très justement 

u'aucune morale n'est immuable, 


Les 
cérébraux ont longtemps été consi- 
dérés comme immoraux, J'ai vu, 
tout jeune interne, les 
noms de la médecine εἰ de le 
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Ouand les chiffres 
prennent la parole. 


Informations financières 
internationales, rapports annuels 
internationaux, assemblée générale 


les chiffres prennent la parole. 
Sur l'échiquier planétaire, 
la communication financière est une 
des pièces maitresses des entreprises 
à vocation internationale. 


Le Monde 


a naturellement sa place dans cette 
évolution. Avec le concours du Centre 
Français du Commerce Extérieur, 
du ΝΟ] et de FRANCE INFO, 

il crée les ECUS OR de 
l'Image Financière Internationale 
pour récompenser 
les entreprises qui auront le mieux 
communiqué dans ce domaine 
en 1989, 
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athé ne Bastille, 11" (43-57-90-81): Mistral, 2843). Les τον 4349. | 22}, καὶ 20h. : Kemsi-Oi-Moik, van, 
Fed Mona Mas Las, 185 A . Ras 2e 267) ee LE best 12° ns RIRE {se} (Brit. Ep Arcs PARUS où eg 
ASTÉRIX ET LE COUP DU MENHR | (42.96.53 93); UGC Montpamesse, €» 1-69) ; UGC Gobeëns, 19» (45- | tone, δ᾽ (46-35-86-86) mer. 21h40. | Ge mon ami, (sui) sem. 20 h, mar. 22h: 

PAL): Gaurnont Las Hados, te os (45 7484. 84}: Pathé Fremçain, 9. (47. | 26-29-44): Mramar, 14* (43-20. | DON GIOVANM (Fr. Wal: Réoubte l'Eau, ἰδ terre, le vent, {stf) diem. 20 ἢν 

26-12-12) ; Gaumont Opére, 2° (47-42- ); Nation, 12» (43.438. | 99-52): “7 san ere pere É (48- Cinémas, 1 1° (49-05-51-33} mer. 15 ἢ. mar. 18 h. 
60-33); Rex, 2° (42-38-83-93) : 04-87) : UGC Lyon 12e 28-42-27): Pathé Clichy, 18° | DOUBLEPATTE ET PATACHON | FILM PRIMÉS DU 2FESTIVAL DE LA 
8" {42-25-10-30) : 01-68) : Fouvette, 13. (43-31-86-86) : | (45-22-46-01). (Dan): Le Berry Zèbre, 11° (43-57- | GÉODE (va), La Géode, 19° (48-42- 
Ambassade, 8° (43-55-19-08) : | Pathé Montparnasse, 14° (43-20- | THE LAST OF ENGLAND (Bt. v.0.): | 51-66! mer. 13 h 45, 15h. 13-13. To the Limit, Castors-Baavers, 
v. 1-48) : Lyon | 12-06) : UGC Convention, 15° (48-74- | Accatone, 6° (48-33-86-86). LES DOUZE TRAVAUX D’ASTÉRIX mere Due νον, Our, di Mr À 19h 


TOLÉRANCE (Fr.): Forum Orient | (Fr.): Saint-Lambert, 15° (45-32-91-68) 


13 (43-31-56-88) ; 48-01): Le Gambetts, 20° | Express, 1" 2 Hau- | mer. 15 ἢ 16, sem. 13 h 40. L'ACMA PRÉSENTE {v.o.), Accatone, 
14» (43-35-30-40): Gaumont Alésia, tefeuille, 6° (46-33-79-38) : Elysées Lin- | ET. L'EXTRATERRESTRE (A, v£): L Les Margue- 
14 (49-27-84-50): Les Montparnos, | ESCLAVES DE NEW YORK LA, v.o.): | Coin, 8° (43-59-38-14); Sept Pamss- | Grand Pavois, 15" (45-54-46-65) mer. | rites, mar. 19h40 suivie 
14. (43-27-62-37] ; Geumont Conven- | Cinoches, 6° (46-33-10-82). sions, 14° (43-20-3 17 ἢ, san, dim. 13 ἢ 18. d'uns rencontre avec le 
don, 15° (48-28-42-27); Pathé Cächy, | LA FILLE DE QUINZE ANS (Fr.): Gau- | TROP BELLE POUR ΤΟΙ (Fr): Cino- | LE FESTIN DE BABETTE (Can. vo): | LA FUREUR DE LIRE, Clvistine, 
18 (45-22-46-01) : Le mont Opéra, 2" [47-42-60-93) : 14.Juë- | ches, 6° (48-33-1 Utopis Champolion, 6. (43-29-11-30). A l'Est d'Eden, sam. 
(48-38-10-98}. let Océon. } : UN POISSON NOMMÉ WANDA (Α., | mer. jeu, ven. lun., mer. 16h. 14 h ; [ἃ Femme et ls Parain, sem. 16 h : 
A AU {Esp., v.o.): | Parnanse, 14" (43-35-30-40). v.o.) : Pathé Marignan-Concorde, 8° HELLZAPOPPIN {A v.0.]: Studio des | Jens sm 18h: Bel-Ami, sam. 
Cinoches, 6° (48-33-10-82). LA FOLLE JOURNÉE Οὐ LE MARIAGE | 59-92-82); v.f. : Les Montpamos, 145 | LrsuEnes, 55 143-26-19-09} mer., jeu., | 20 h ; En quatrièms sem. 22 h. 
AUSTRALIA (Fr.-Bel.}: UGC Rotonde, | DE FIGARO (Fr.) : George V, 8° (45-62- (43-27-52-371. sam. 18 h 30, din. 14h. LES 

: æ | 41-48}. JOURNÉE FOUS (A., νι): ἡ: Dentert, | CINÉMA (vo. institut du 
{(45-63-16-18}: Paramount Opéra, 9 | LE GRAND SLEU (Fr.. v.o.) : UGC Ermi- } Forum Orient Express, 1* (42-33 | 14. (43-21-41-01} mer. 19 h 40, ven. | monda arabe, 5. (40-51-38-38}. Le 
fé Mietral, 14. (45-29- tape, © 46.65. 10 10 ; vf. : Miramar, | 42-28): Pathé Ms La 22h, dim. 20 ἢ, mar. 14h. Joueur de foot, {stfi jeu. 17 ἢ : Victoire 
52-43). Gaumont Conven- sv£ : ᾿ la Σ 

(45.70.13. 88}: Ε 13 [435.5- προσταγὴ ἐδ τσὶ ἀν ne ο,κτεῳ de la jeunesse, (stfi jeu. 19 h 30 


4» (43-20-89-52) : 
as 15 (48-28-42-27), 
HAUTE SÉCURITÉ [51 LA., v.o.): UGC 
8" (45.83-16-16] ; Studio 
28, 18. (48-06-38-07) : y 2 


LES peu Εν BARON DE 
MUNCHAUSEN {A., v.o.} : Cinoches, B* 
{46-33-10-82) : v.f. : Cinoches, 8° 

33-10-82) à "+ 


56-88} : Montparnasse, 14° (49 | χη 

20-12-06 : Pathé Clichy, 18° 146-22- FES LAON DUREE GES (δε): 
460 Refiet Logos il, 5» (43-54-42-34) mer., 
LA VIE EST UN LONG FLEUVE TRAN- | μι, ven., sam, din. à 12 ἐν. ns 


BAQDAD CAFÉ ἴῶ (42-36-33-83) ; 
rares ja vob: Triomphe, 2:-. 8074: Images, 18° (45-22- pare {Fr.): George V, 8" (45-52- LOLITA (Brie, v.0.) : Denfort, 14» (43- nn a | AS 
LES BAISERS DE SECOURS (Fr: Ciné HISTOMRES D'AMÉRIQUE (Fr.-Bei., LA VIE ET RIER D'AUTRE ({Fr.} : Forum pe mer. jou, sem., lun. mar. 19 h 30. 

Besubourg, 3» (42-71-52-36) : Saint- | , 5): 14 Juilet Odéon, 85 (49-25- | Horizon, 1° (45-08-57-57) ; Ciné Boau- LES MARX BROTHERS {vo}, Action 
| : | 59.853). bourg, 3» 142-71-52-36) ; UGC DAISY TOWN (Bali: Saint- | Eee, 54 (43-25-72-07). La Soupe eux 
L'Entrepôr, 145 (46-45-41-63) WANT TO GO HOME (Fr. vo.) : Gau- | δ’ (42-25-10-30) : UGC ἢ Lambert, 15° (45.32.6 1.68) mer. sem. | Canaris, mec, ὦσι, eéences à 14h, 
(ivoirien, w.0.}: Cino- | ποῦς Les Halles, 1 140-26-12-12): | © (46-74-9494); Saint-Lazare. | 17h. 15h40, 17h20, 19h, 20 h 40, 

ches, 8° (46-33-10-82). 14 Juilet Odéon, 8» (43-25-59-83): | Pasquier, 85 (43-87-35-43) ; UGC | MONTY PYTHON, SACRÉ GRAAL | 22 h 20 flm 10 ma sprèe : Monnaie 
BAPTÈME (Fr.): Forum Orient Express, | Gaumont Ambassade, 8 (43-69- | Champs-Elysées, 8° (45-62-20-40); | (Pit. vo): 14 «ται Parmmsss, δ᾽ (48- | singe, jeu. lun. séances à 14 h; 
- (42-33-42-28) : Θ' (45- | 19-08): 14 Juëlet Bastille, 11° (43-57- | UGC Opéra, 5. (45-74-95-40); UGC mer., von, din, | 15h40, 17h20, 19 ἢ, h 40, 
er -40) ; 4457-34): Gaumont Ambessade, 8e | 90-81}: Miremar, 145 (43-20-89-52): | Lyon Bastille, 12° (43-43-01-69) ; UGC mar, ἃ 14 ἐν, 16h, 20hflim6 maprès. | 22. ῃ 20 fm 10 mn après ; les Monx δὰ 
ndes Panorame, 8. (48-24 || 40 59 19-08) : Studio 28, 16° (48-06- | 14 Juilet Beaugreneke, 16: (45-75- | Gobaïins, 13. (43-36-23-44): Mistral, | LES NUITS DE LA PLEINE LUNE (Fr) : ven., mar. séances à 


14 (45-39-52-43) ; 14 Juillet Boeugre- | Saint-Lambert, 16° (46-32-91-68) mer. 


88.985); La Bertiio, 11° (43-07- 


48-60): 14 Juillet Beaugrenele, | | 25-07: 29.78.. nelle, 16. {45-75-79-79) : UGC Conan. | ln. 21 h. 22 h 20 fm 10 mn après : Una nuit à 
15° PL À Kinopano- Lt La wa): Forure Horison, Li ÉPADUENABLE sig dr ΒΕ tion, 185 (48.74.93.40]; UGC Μαδίος, | L'OURS (Fr-AL): G | wir ᾿ en D 14h 18h 
: ; 8° (43-59-19-08) nv pu 45 62. - 10-821, " 17. (47-48-06-06) : Pathé Cbchy, 19" | (45-54-46-85) mer. 14 ἢ, jeu. 15h45, | 18h, 20h, 22h fim 15 mn après ; ia 
41-48): ΝΕ: Rex, 2° [42:86 8383); | ITINÉRAME D'UN ENFANT GATÉ ra ven. 16 ἢ 40, sam. 17h, μαι, 19 30, τ “Em. énces à 
mount Opéra, θ᾽ (47-42-5831): UGC | J'ÉCRIS DANS L'ESPACE (Fr, va: 305. 2145-63-16 161. LES PTITS SCHTROUMPFS (Βα): Le | 22 à 20m 10 παι après 
La Gode, 19° (46-42-1313), VOIE | YAABA (Burkina-Faso, vo.) : 14 Juilet | Berry Zèbre, 11° (43-67-51-55) mer. | MARDIS JEAN VIGO , Républic 
Alésia, 14° (43-27-84-50) : Les Mont- | JÉcuS DE MONTRÉAL Pamasse, δ᾽ (43-26-58-00) : Les Trois | 16h 15, sem., dim. 15 h. Cinémas, 11° (48-05-51-33). 
τς ΡΣ | δ τ one Cm, ἐς Τα UP Ro 0 το ἌΨΌΨΙΗΝ 
1 Le Gambette, 20» .} : Forum Orient 1-41 mer. 1 , 
JUSQU'AU BOUT DU RÊVE (A. να}: | ΤΛΝΑΣ 55 42281. Pau fiansaute, | en PRULE GiNGE (rs dndon: Grend | vre, 1° (40-20-5226) La Truke ἂν 


(46-36-10-98; 


ἘΝ τὰ ms or 


Lyon Bsstila, 12" RATE 
Fouvetta, 13° (43-31-58-88) ; Μιο- 
tral, 14" {45-39-52-43) ; 


BRÈVE Hero D'AMOUR (Pol. 
v.0.): Geurnont Les Hellec, 15 (40-26- 
a Gaumont Opéra, 2 (47-42- 


CALME BLANC (A., v.o.): 
Marignan-Concorde, 8e ( 


CAMRLE CLAUDEL (Fr.) : 
col, 8° (43-69-36-14}. 

DE FLIC (A, v.f.): 
Maxcévile, 9° (47-70-72-88). 


CINÉMA PARADISO (Fr.-i, v.o.) : 
LU 1. (40-28-12-12) ; 


Gsorga V, 8° (45-82-41-46). 
KATIA ET VOLODIA {Fr.-Sov.) : Ven- 
dôme Opéra, 2° (47-42-97-52). 


KICKBOXER {Hong Kong, v.f.): 
Opéra, 9 (45-74-95-40). 

LA LESSADE DU GANT BUVEUR (x. 
L, v.0.): saone δ᾽ (43- 
26-84-86). 


le Re Re ME αν 


ra de ΌΝΝ, 


MARIKA UNE VIE PLUS TARD {F., 
v.0.} : Reflet Logos !, 5° (43-54-42-34), 

MEURTRE DANS UN JARDIN 
ANGLAIS (Brit. v.o.) : Ciné Bosubourg, 


CASINO ROYALE (Brit, v.o.}) : 14 Jui- 
(43-268-58-00). 


let Pareses, B° 
LE CEL PEUT ATTENDRE (A, v.0.}: 
Reflet Logos ll, 5°(43-54-42-34). 
CUERVOS (Esp. v.o.): Rofiet 
43-54-42-34) : Bienvenle 


= or y {Fr.): Lucemaire, 6° (45-44- 
EVE (A., v.o.) : Action Rive Gauche, δ᾽ 
{43-29-44-40). 


lez, naissance d'un geste, mer. 20 ἢ 30 : 


. 14 20h 
re 50 ΒἼΒ, νων l'OS Code (Ehoven 
Strauss, Dutil 


sem. 18 ἢ 45, dm 35 h 15 et 18 ἢ 40, 
lun. 19 ἢ, mar. 14 ἢ δὲ 17 ἢ 15. 

QUE LE SPECTACLE COMMENCE (A, 
ν.ο.} : Accatone, 5° (46-33-86-88) mer. 
16 ἢ, sam. 15 h 40, lun. 21 h 20. 


QUERELLE (55) (Fr.-AIL, v.f.): Studio 
Galande, 6° (43-54-72-71) mer. 


og dim. 20 h 30 ; Répétition 

QUE À PEUR DE VIRGIMA WOOLF 7 | Son 20 ἢ 30. Mépétiion, du Concertc 

{A., v.o.) : Studio des Ursulines, 5° (43- | 20h30: la Truite de Schubert, sam. 

26-19-09) mer. 20 h 20h30, dm. 18h; Ashkenszy : The 

LE ROÏ ET L'OISEAU (Fr.} : Denfert, 145 | vital juices are rugsiens,. sam. 20 ἢ 30, 

(43-21-41-01] mer., sam. 14 ἢ. dim. 18h: Sergiu Celibidache, dim. à 
10h δὲ 12h, lun. 14h et 15h 15 


LE SEIGNEUR DES ANNEAUX (A. 
: (43-28- 


SHADOWS IN PARADISE (Fin., v.0.) : 
Utopia Champollon, 5° (43-26-84-65) 
mer., jeu., ven, mar. à 14h. 

SWEET MOVE (°°) (Fr.-Can., v.o.): 


ἢ . 2 ἃ FIVE EASY PIECES (A. ν.ο.} : Les Trois 
NDS mon 1 UE δ᾿ ne 7 47-08. VE dan. | 8. 42. } 1 53. 36) oo des Unes, | Lixombourg, 6° 46-33-97-77). Studio Gelende, 5° (43-54-72-71) mer. | PORTUGAL 1989 {v.0.), Latine, 4. (42- 
: 18. : oc 0) sl ritsthpelep-c HAUTE PÈGRE (A. v.o.): Action | 18h20. 78-47-66. À Muiher do proximo, mer 
47. 84}: La Gambetta, 20° || Bestile, 11. (49.567 9081} EN GDS too) pure | Ecoles, Be (43-25-7207). TARAM ET LE CHAUDRON 14h, 18 h, lun. à 20 ἢ, 22 ἢ : Trarape- 
ὙΜῚΝ τάμα, Fin soviétique de | 14» (43.27.-84.50); Sept nl ΤΣ A RE Aves PE RTC ΝΟΣ 
Karen Chakhnazarov, v.o. : 14. (43.20-32-20); 1 A L : 13h 40, 45 h 10, dm. 14h: Grend 20h, 22 h, mar. à 14h, 16 h ; À Sstime 
: Ambessade, 8° (43-59-19-08); Gau- | LA HUITIÈME FEMME DE BARBE- | 
6» ; nelle, 15° (45-75-79-79) mont Parnases, 14° (43-35-30-40), BLEUE (A. v.o.): Action Ciuistine, 6: | Pavois, 15° (45-54-46-85) mer. letre, jeu. à 18 ἢ, 20 ἢ, 22h: Rosa da 
17° (47-48-068-08) : v.f. : NEUF SEMAINES ET DEME (5) (A, | (49-29-11-30). 15 h 30, sem. 15h 15 ; Saint-Lambert, ΤΑΝ 14h, 76 er ἃ 14h, 
9480407: Fan 19 (483E. | V0): Le Triomphe, 8 4E-62-45-76). | HUSBANDS LA. v.0:) : Les Trois [πα 15. ΠΝ RO τ ΣΝ ἐδ on 
56-86) ; Pathé Montpamasse, 145 (48-. | NEW VOX STORIES LA. νο}: Gno- DT HRES. δα Champo - | TEXAVERY FOLIES (A. va): Répur INPI 16 πρ τάσιν Βὲ ας 
: d pui Cinémas, 11: (48-05-5 mer 
(48-28-42-27) : Pathé Cüchy, 18° (45- | NOCTURNE INDIEN (Fr. v.o.): Ciné Espace Jacques Tati, 5° |43-54-5 1-60). 17h, sam. 16 ἢ 40,. PORTUGAL : RÉCITS DE TERRE (v.o.}, 
Beaubourg, 3° (42-71-52-36) ; UGC | MONTY PYTHON. LE SENS DE LA VE | ΗΕ TALL GUY A. να) : Studio 28, | Républc Cinémas, 11° {48-05-51-39). 
0-30) : UGC Normandie, 8° (46-63- | COMÉDIE D'ÉTÉ (Fr. : Pathé Marignan- σον ferte., voi : 14 Juliet Pamesss, 6° (49. 1 18. (46-06-36-07) mar., jeu. 19h, | L'Horoge du vilage, mer. 20h; Ana, 
Rd St Ra λα 5 (13. 58.92.82}; Sept Par | Parnonse, δ: (45-74-9494): UGC | LA NUIT DU CHASSEUR (A. wo): Le 27 A DA IR ne κα 
RS one à ee ρα τ πὸ ie dde | parer ueL Ar aux neoums | TES ΡΥ γ 
oo, Paramount 9 LA SUITE (A.. v.0.): Le et re Beauregard. © (42-22-8723): Les | 9.66} mer. sam. 17h. ne ne 
{47-42-56-31) ; UGC Lyon Bastille, 12° 76): Sept ah ter υ το ur PRIE, L'TEN ee? te TOP GUN {A., ν.ο.} : Grand Pavois, 16° | 20h: Une ce OR ue 
| ἘΠῚ αι ἀρ 0 pi OLD GRIMGO (A... ν οὐ) - Forum Orient RIM ααι συν (45.54.48. 85) mer. 19h, ven, lun | 1830, lun 22h; De Sol a sol, lun. 
ὃ 21:84 80): = ἴδ. (68. Express, 1" (42-33-42-26) ; UGC Bier- | pan FLOYD THE WALL (rit-A, | 29 ΤΕ ΚΑΤ ἢ ie ξ _ 
ἵ 74-93-40) ; Pathé Wepler, 18° riz, 8 (45-62-20-40) ; ν- : UGC Mont- | wo.) : Grand Pavois, 15° | " | 372 a A (a AUDE re ROBERTO ROSSELLINI {v.0.}, L'Entre- 
parnasse, 8. (45-74-D4-94) Galande, } ror., pôt, 145 (45-43-41-63]. Rome ville 
Opéra. 3 147-42-58-31): UGC Gobe- RD ΚΥΆΜΩΝ ΡΝ, ere Re ouverts, ven. à 14h, 16b, 18h, 20 ἢ, 
PARIS EN VISITES ins, 13° » ω te FE RAISINS ἘΝ Er τὰ, De πε 19 ἢ. Th 16h, 18 h, 20h, TT ris 
: PERMIS DE TUER ): ucc | 1.9.}: Reflet Logos, UN BON PETIT DIASLE (Fr): Saint. | gne années zéro, jeu, dim. à 14h, 16h, 
MERCREDI 18 OCTOBRE Biarritz, δ᾽ ME 62-2040: Vf : Brem- | SALAAM BOMBAY ! findo-Fr., v.0.): | Lambert, 185 (45-32-91-68) mer. | 18h. 20h, 22h: Strombol, mar. à 
: , donjon àle PARIS MUSÉESPOURLES JEUNES | 959. 6° (42-22-57-97); Peremount | 95. ττοῖα Luxembourg, B° 148-338 | 15h 18. 14h 16h, 18h. 
Prier, 10 à 30, gi ποὺς Canaal Opéra, 9° (47-42-56-31). LES ERREUR UN CHIEN ANDALOU (Fr. : SAGA INGMAR BERGMAN {v.0.} 
Meme ΟΝ ας du Paris historique), © L®c082ge », 14h 30; « Découverte | LE PETIT DIABLE (I, vo}: Forum ANGER ΒΛΓΕΒΕ rte τὰ 14» (43-21-41-01) mer. 19h 10, sam. | Saint-André-des-Arts |, 6: 
d'éna, 13 ἢ 30 : « Le boud- des colecsions historiques et contsmpo- (42-33-42-28) ; Pan- | v-0.): Utopia Champol 17 h 30. 45-18). Scènes de le vie 
5, place raines », 15 ἢ, 11, avenue du Président- | théon, 2143-54-15-04) 84-65). 200 {Brit vo.) : Studio des Ursulines, Δ 14h30. 17h38, 20h 46; À ras 
”, miror, Le » À 


Yairayäna dit ctantiisme 2, ἰδ | \Wgeon (Musée d'art modemne). SUR LES QUAIS (A. v.o.): Les Trois | 5e43-26-19-09) mer. 22 ἃ 15. 


mukiphcation des icônes » (Musée Gui (Séoe de contes, 14 h 30, ave- | DES RER VERS eue ET LA VALLÉE | Limbourg, 8° ( - 77}. 17h48, 19 h 45, 21 ἢ 45 : Jeux d'été, 

meti. 2h30: eLe nus Wineton-Churchil, {(Patit Palais, mont (Pubficis , 8» (43-59- | LES VACANCES DE M. HULOT Fr.) LES FESTIVALS ven. à 13h45, 15h45, 17 ἢ 45, 

6, place Paui-Painievé, 1 - 31-97); La Nouvelle Μαχάνίπο, 9" (47- Chempo- Espace Jacques Tati, E 19h45, 21h45; l'Œuf du serpent, 
T » (Musée de Chuny). 

Piéta de Tarascon de MONUMENTS HASTORIQUES || 20-72-88) : Grand Pavois. 15° | (43-5451-60). 2 FESTIVAL TIONAL FILM | “2 à 14h15, 18h45, 18 h 15, 
πάτον 14 N 20, mémo lamamke ὀ Le Observatoire de Meudon, le | [66-6446 86: Saineiamber, 16(48- |-VACANCES ROMAMES LA. vol: | Er SPMITUALITÉ. Mason des unes | 31148; 18 ΠΕ 17h40 199 4e 
5 ε * grande lunatte astronomique et vea- monds, À a. Q 
Caulsincourt (Paris pittoresque et ins0- Château de Louvois », 14 h 30, | LA PETITE VÉRA (Sov.. v.c.) : Epée de | 5°143-54-42-34). de Shiva, mer. 10h: Bahkti, mer. | 21h46: Is Prison, μαι. ἃ 13h46, 
᾿ = ne - place devant les riles d'entrée (bus depuis la | Bois, δ’ (43-37-5747). 12h30; l'Epopée du Rameyena, mer. Visage” D ta Eee 

ten gere par gare Mont- | QUI VEUT LA PEAU DE ROGER RAB- |: ἢ 15; Sadhans, mer. ; re Û , 

des Vosges», 14 h 30, sortis πιάτα. Eunesss, départ 13h 24) BIT ? (A. vf. : Le Nouvelle Muévile, | LES SÉANCES SPÉCIALES | Monkn uno vis plus tard, (ef) mer. | M Rs 2T à 45. 
Cours et hôtels du Mersis sud «L'époque révokitionnairs aux κινα- | 9° (47-70-72-86) ; Danfert, 14 (43-21- | ——————-— | 21h; Viidans (stf) jeu 10h; Au 2 D ΑΙ ΤΕΝ (0: Action Christine, 
“h 30, métro a Vie erderus des, 15 h, cou d'honneur, status de | 41-01): Grand Pavois, 15* (45-54 | AMADEUS (A, v.a.): Grand Pavols, 18e | monsstère de [8 rue, jeu. 12 h 45 : los 3.28. 11. 30), Guerre et Amour, 
ee ur nas Ds me εν ἀν. PA | Po κα θὰ EN ie | FE ENS Σὲ μὲ ἄν mn 

᾿ ον cl'écies Si . | RAIN MAN (A. v.o.) : Publicis Publicis Chemper kn. 21h 15. : κ ς γεν 
412 pue des Miche εἰ Γασθρο dE ro mine Cane 7 Ἐνοόρα, 8: (47-20-78-23); La | AMARCORD (ie. vo): Seint-Lamber, | 21h: le Messe oet finie. ef von. 10h: | 209: Start Memories jeu. séances 
Notre-Dame-des-Victoires 5, ἐς Monet Mons Se (62. 70 75:86}} | 16° 46220168) me. 18h46, lus. | line ou les vos d'AÏuh, ἐούπησαε, 20 h 40, ; ALL 
re re ἐν Les Montpernos, 145 (43-27-52-371. 21}. ven. 12h45; les Conmunents, (eu | ἐς" 40, Ζ5 Ὁ ΞΟ En Β mn are; Man 
never με musées nanonaux CONFÉRENCES RE SRE): pie. | Oi mle Acomone, οὐ (40-02 ln ner & TS τς τα 38h 20h ‘22h fm 20 ma auêe: 
EEE etre ni ΄ - # ht) Francesco, (stf) ven. 20 h 45 : Gartrud, ombes files ot tais-toi dim., séances 

, - décor monumental de Bois, 5: (43-37-57-47): Sept Per- mer. 20h, jeu. 14h, ven. Maud 
somptusre, 14 h, ὃ, Place Pour. Anditoium du Musée du Louvre, | παρείη, 14 42208220: χε ε΄ ἸΆΒ0, σαπὶ 14 blu 12h 30. US bo Mes 20h40 22h20 fin 5 πε ape: 
Painievé (Musée de 123 30: «La musique " ἀραὶ a pp ᾿ BLADE _—. {5} (A, Les Grand | ἰῇ sam. 16h 15 suivi à 18h d'une rer re séences à 14h, 
», Junoë (Midis SAUF VOTRE RESPE ” VO: | Pavois, 45-54-46-85) mar. , , Σ , 
car on de PR δή δ. | qe). 18, sue de Varezne, 18 h 15: | George V 8» (48.82.4... 46). un. 17h, san. 22h15,mar 10h. | cable ronde lo Couple socèse ou léné | UE Robien 
Gausa dos monuments «Lan de la foi au cours de | SEXE, MENSONGES ET VIDÉO (A. | CASABLANCA (A, v.0.): Saint- | nation, (esfi sam. 21 h: l'E, (ati dim. | ΝΌΟΣ avez voulu savoir, lun. 
& Rodin ν, 14h. ΤΙ, τὴ ὧς γαπατα histoire», per J.-D. Dubois v.0.): Gaumont Les Halles, 15: (40-26- | Lambert, 15" (45-92-91-68) mer. 21h, | 10h: le Frère André, dm. 13h45: | Séônces à 14h, 15 h 40, 17 h 20, 18h, 
Rodin). | nité d'Abraham). | 12-12): Gaumont Opéra, 2° (47-42- | jeu., mar. 16 h 30. Jéaus de Montréal, (1 dim. 18h30 | 20 h 40, 22 h 20 film 5 mn après. 
(1 j λ Ἢ \ 
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AGENDA 


a τ τὼ... Ξε  —  —— 


Evolution probable du temps on France 
entre le mar 17 octobre à Ὁ heure 
et le mercredi 18 octobre à 
ΖΑ heures. 


Le temps va se décyader progrestive- 
ment durant les deux prochains jours. Ven- 


ΠῚ 


mêmes le relief des 
SL Re Cr Une eh on 
se produire sur ln Bretagne l'après-midi. 


SITUATION LE 17 OCTOBRE 1 


ET PSS 
τς 


PRÉVISIONS POUR LE 19 OCTOB 


PINS 


mi 
ΕΝ 
͵ 
ἷ 


il 


a 
que 
jp 
k εἶ LH 


989 À Ο HEURE TU 


nn 


TU 
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Vendredi : at pluies. — Lo cisi 
EE Re ΘΙ 
régions de in moitié ouest, La zone plu- 
viouse se décalera Γ΄ «hi vers TEst, 
atteignent les Ard la Bourgogne et le 


CEE 


που θυ υυυυυσου συ 9 


DEBUT DE 
TEMPS PREVU LE MER 16.10.89 MATINEE 


Valeurs extrêmes relevées entre 
le 16-10-1989 à 6 heures TU et le 17-10-1989 à 6 heures TU 


minimales seront CON 


= M Beraard Marin, 
M. Gérard Poukt, 
M. et Me Dominique Poulet- 
μα Jacqueline Bertucca-Poulet 
Et tous ses parents ei anus, 
ont la douleur de faire part du décès de 
Jean-Jacques 
chevalier des Ars et des Lettres, 


sarvoau ἃ Paris le 8 octobre 1989, dans 
sa quarante-septième année. 


Ses cendres serout déposées, ulté- 
rieurement dans le tombeau familial à 
Riom (Puy-de-Dôme). 


Les témoignages de je pour- 
ront être adressés à M. in, 18, rue 
Sainte-Croix-de-la-Bretonnerie, 
75004 Paris. 


- Le président 

Le conseil d'administration, 

Le di 

Et l'ensemble du personnel de 18 
riques et des sites, 
ont la tristesse de faire part du décès 
de 


des moouments kisto- 


survenu le 8 octobre 1989. 


Une messe a &£ célébrée ἃ son 
intention Le 11 octobre. 


— Me Sim Var Yoko, 
son épouse, 

M. ct Me: Man Sarapbay, 
son fils et sa belle fille, 

Mr Man Saophe, 


_Les températures aièces, 
prises entre 8. οἱ 11 degrés sur l'ensemble ont la douleur de faire part du décès de 


du pays, 11 et 13 degrés près des côtes 
méditerranéennes. Les mai- 


males ne dépasseront guère 14 à 
16 degrés, excepté dans le Sud-Est où elles 


. svoisineront les 18 degrés. 


lea massifs montagneux, 


le 17-10-1989 
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{Document éiabli avec le support technique spécial de la Métécrologie nationale. } 


survenu dans sa quatre-vingt- 
quatrième année. 

Les cérémonies d'incinération 
auront lieu au crématoire du Père- 


Lachaise, le lundi 23 octobre 1989, à 
8 h 30. 


28, rue de Fontarabie, 
75020 Paris. 


(Le Monde daté 15-16 octobre.) 


Remerciements 


! = Me Jean-Louis Tixier- 


Vignancour, 

M. et Me Rémi Tixier-Vignancour 
et leurs enfants, . 

M. et Me Gilbert Tbuier. 


- Une messe sera célébrée 
le samedi 21 octobre 1989, à 10 h 30, 
otre-Dame-des-Champs, 


régliise N 
91, boulevard du Montparnasse, 
Paris-6s, à l'intention de 
| M. Robert AVEL, 
de là Banque de France, 
rappelé à Dieu le 4 août 1969. 


CARNET DU 3 ἴσαθε 
: - ᾿ d chevalier de la Légion d'honneur, — Grenoble. Paris. 
᾿ peces Éd παημνπη Re commandeur des Palmes académiques, ERELSTEIN 
_— Me Maris Amaud, 23, rue Jacob, 67200 Strasbourg, Pc τ ερε 
sa mère, " δύτνεῖπι à domicile, ἃ Viroflay, le Τ Panigel, Βεὶϊ 
Me Claude Armand ἔς Gay. | SE fonmeur Pt 0 | 15 cctole 1989, à l'âge de quaire 
εἰ er vingt-trois ans. fout part du décès de 
filles M. Alfred ; - : 
“ἴα familles Pierre Undreiner et re μπων ἐοδὲ μον, Priez pour bai. M. Henri PERELSTEIN. 
Jean-Luc Les obsèques religieuses auront li mardi 17 octobre 1989 
Ses et alliés des Arts et Lettres, en 18 chapelle Notre-Dame- | dans le plus stricte intimité. ᾿ 
καρ er der dde | Gone roue | sing ou de Gode, | EEE 
docteur Claude ARNAUD, Oberrheinischor 14 à 30. ᾿ | 
survenu le 14 octobre 1989. surveuu le 13 octobre 1989. nr aura lieu dans Le Le docteur et M== Jean-Michel 
à : sépalture de famille, au cimetière 
24 bis, avemme de la Violette, Pa geule sien d'ivry,le méme jour ἃ 16} 30 | etleus 
3 Le docteur οἱ Mw Dominique 
a —————_— Ni fleurs ni couronnes. u 
ὩΣ Suzanne Borgei, — Le capitaine de Vaisseau (τ), ct leurs enfants, 
épouse, et Mer Gérand de Véricourt, 2, avenue des Combattants, Petry,. 
ra ea ! M. et Me Alain Vivet, ὦ 78220 Viroflay. M. et Me Denis Petry 
Β... ὅτ Pure aus pe M. ct M=s Patrice de Véricourt, 13, rue du etleur 
et leur fils Jonathan, ont la douleur de faire part du décès de — M. Louis Mingalon, Me Anne Kemper-Petry, 
Ps Le docteur et M= Michel Mingalon, M. Yves Kemper 
bp PE M Germaine de LANVERSIN, | Μ΄ εἰ Μ5- Jear-Louis etieurs enfants, 
ont la profonde tristesse de faire part née Grout de Bexnfort, oies RL PES 
ri ftion. le 15 octobre, de ct Mæ André V. . M. et Mes Ghislain Billet 
dmparitics. leur mère et grand-mère, np nv Anne, Marie, pod rs 
ML Robert BORGEL, accidentellement à sl Le Male Made Cons | Lacox Dali Vans Lies 
officier de la Légion d'honneur. samedi 14 octobre. sn Ῥδα ΡΟ κανοο, Roc κε Dee, Veron, 
Les obsèques ont ἴσα au cimetière ἜΝ τ᾿ ᾿Ξ survenu le 15 octobre 19 , de ont La profonde tristesse de faire part 
rer ends ail σαῖνον, l'église de Dec DIS oct à du retour au Père du 
διίπαθοα te principale, 3, boule- M Louis MINGALON, docteur François PETRY, 
— Me Pierre Le Gentil, professeur de dessin, leur époux, père, grand-père, frère, 
L'Union mondiale ORT, D ΚΒ ΤΗΝΟ munie des sacrements de l'Eglise. pm oo 
ï Ι, at - octobre, = οἷ κι église Saint 
ot k pr de Fine pet du décès, TR ve, 829 ὴ sauront Dieu le mercredi Martin, à Saint-Dié. 
τὰ a. M. Gabriel Lefevre, ). «Dans Lt mess », ni fleurs 
BORG ve ᾿ Ë πὶ couronnes. témoignage au 
eee de Lin ris bon mcm ετς Une messe sera dite ultériurement | fit du comité de la Crox-Rouge de 
vice-président du comité ΜῈ Thérèse Chappe, ἃ son iniertion ἃ ἀγα τϑεῖσοος parte | Saint-Dié, CCP Nancy 427 37 F σὰ du 
TUnion SORT πω πὶ Saint-Lambert de V. Paris- | Secours catholique, CCP Nancy 
ΝΣ M. εἴ Mes Alain Weiss εἰς le 
Poe her clan et leurs enfants, Cet avis tient lieu de faire-part. Le présent avis tient lieu de faire- 
Le ont ἴ5 douleur de faire part du décès de Villa Kalliste, 
. - αν 119, boulevard Gambetta, Le corps repose au funérarium de 
τ δ δααιοα por principale, 3, boulo- En LE SENE 14150 Ouistreham. Saint-Dié, 4, rue du Maréchal-Fock. 
METEOROLOGIE 


14 heures, à l'église Saint- 
Eustache, 2, rue du Jour, Paris- 
1e. L'inhumation se fere au 
cimetière parision de Saint- 
Ouen. 


Un message 
de M Perez de Cueller 


Dans un message adressé à 
André Fontaine, di eur du 
Monde, M. Pérez de 
secrétaire 


ment : « Les Nations unies perdent 
avec lui à la fois un observateur de 

envergure et un Gi dont 
‘humour et la culture étaient 
rares ef appréciées. C'est une 
grande perte pour votre journal et 


SOLDES | 


Tous les jours 
du luadi 16 octobre 
au vendredi 20 octobre 
inclus. 
9hà LZh/W4h à I8h. 


ati 
HERMÉS 
PARIS 


CARRÉS, CRAVA 


PRÊT-A-PORTER, MA ROQUINERIE., 
TES. GANTS. 
CHAUSSURES, TISSUS, ÉLONCGE, 


Toutes griffes dehors 


LE SPÉCIALISTE DU GRIFFÉ DÉGRIFFÉ 
DES GRANDS COUTURIERS 


| Soldes au champagne 


Jupes 290 F 
Robe 420 F 


Chemisiers 290 F 
Manteau 590 F 


17, rue Lecourbe, 15° — 45-67-87-85 


76, rue Saint-Dominique, 7° — 45-51-68-14 
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à AGENDA | 
MOTS CROISÉS RADIO-TÉLÉVISION 
Γ ἘΜΕ Ν» 5111 Les compicts de radio et de dérision ont notre supplément du samedi daté dimanche-Imndi, Signification des 
eq Rend Ébre, Coureurs :}» Sigraié dans «le Monde radle-télérision DÉC ἀπτοκτα Ἐς ταν méme ἂς named du dimanche send 
VERTICALEMENT Φ 
1, Donne des idées. Ριόπκα, -- Mardi 17 octobre 
2. Peut avoir de l'étoffe.— 
3. Interjection, Expose à des atta- : 
ques. — À. Sujet de philosophie. TF1 22.15 Journal ot Météo. 0.10 Six minutes 
mer 22.40 Cinéma : la Femume pu CL 0.20 Musique : Boulvrock’n hard, 
τῇ Sport : Footbail Fim français d'Andrrel Zutmwski (1 
du travail sur la planche. — 6. Où —. - Coupe des vainqueurs de Francis Huster, Valérie , mure ἢ 
certains durent s'avouer vaincus. coupe, en direct de Monsco. son. LA SEPT 
Done. DRCOND ΜΙΝ ΝΣ Ke 2235 Μ : Ciel, mon mardi ! 
peu. — 7, Arrive à Nantes. Proté- 1 : Véroni- . 20.30 Documentaire : 
geait une protectrice. — que , Sujets : Lee sociétés de CANAL PLUS Voyage su pays des francs-maçons. 
8. Regrouper des feuilles. — | : ΕΣ ΕΝ | 20.30 Cinéma: Gremiins. δι πὶ 21.45 Documentaire : 
9. Bien diminués. Certains s'y Lais- Série : américain de Jos Dante (1984). Avec du pôle à l'équateur. 
τὰ sent prendre. 0.56 Série : Zach Geïigan. Phoebe Caten, 22.30 Série : L'esprit des lois (2). 
RE 1.15 TF1 nait. en ainsi rhe 25.30 Théâtre : la Dernière Bande. 
À l. Vide quand ἢ n'y 8 plus de Solution du problèmen-5110 | 1.40 Flash d'informations. na qq a NE 
+. He Note. Passer pommade. .L Austères, — Il. Union. Sou. — Avec Catherine Deneuve, TURE 
NN 8. Pal de 2e D De NL Tire. Ecus. — IV. Otés. Na. — A2 23.55 Cinéma : Sister sister. =. FRANCE-CUL 
τα το ὁ ponte wès dure même si γῇ, νόθα ΜΗ, Annour. — | 20-25 Les dossiers de l'écran: Et Ste, Joe Jon," | 20:00 Musique: Lerymerisrssnn ον 
d'elle. Oro Que ΠΙδὶ 60 Choses Le 'Cosser. Er. — X. Tu. Τά. ic. — Choisir κα 1.20 Cinéma : Une fille et des fusils. δι emmener 
. du beau et du bon Tétéfim de Paul Wendkos, avac Raquel Flim français de Cisude Lelouch (1984). Avec Archipel sclencs. 
-- VI Trai , ΧΙ. Eau. Salut. Michael Gross. 
temps. Train plus ou moins Σ 22.20 7 it de Kakfon, Pierre Bsrouh. Le CNRS δ cinquarrte ane. 
rapide. Préposition. — ViL Gonfie Verticalament Débet : Le droit de mourir. 21.30 Et si en France on travaillait à le 
un affluent du Zaïre. Est dans la 1. Autodidacte. — 2. Unités. mea dents de LAS mode j#ponaise… (rectff.]. 
purée.— VIL A un avis à donner. Nous. — 3. Siréniens. — Association pour le droit de mourir dens La 22.40 Nuits magnétiques. 
— ΙΧ. Susceptible de plaire. Faire 4. Toasts. Ost. — 5. En. Otées. — Ciaude ancien mi 20.40 Téléfilm : Un héros sens pitié. Acheter-vandre. 
passer à la casserole. — X Rendis 6. Enlever. — 7. Escalier. ἢ. — de l'Arche ds la fraternité, le profet- | 22 10 Série : L'enfer du devoir. 0.05 Du jour au lendemain. 
possibles de futurs développe- 8. Sou. Ere. Ecu. — 9. Usé. Esprit. RS NT CS | 29-30 ἐπ τας : Nomades. 0.50 Musique : Coda. 
à l'Hôpital intemationel de Paris, Paui Vais- | 23.560 L'inspecteur Derrick (redf.). 
= là 0-05 L'inspecteur Derrick (ouitel. 20.30 Musiques ensembles. in memorden 
informations : 24 heures sur la 2. Guerrero, de_Schefer : Corespon- 
23.560 Météo. M6 dences Mi pour violon et cordes, de Guerinel ; 
23.65 Soixante secondes. ni LEE SE ne DE 
2. Pierre Arditi, comédien. 20.30 sen: Sn pe δὲ αὶ Rien ne a gs lEnentie acte de 
0.00 Du côté de chez Fred (redtff.}. de Meroun Bagdad, avec Richard Boh- Marseille et is Maîtrise de Raio-France, dr. 
. 22.10 Ciné Jean Leber ; sol. Thierry Stockel iviolon). 
ὃς ΕΒ 2 . ee Dans © RES 22.30 baise non tempéré. 
—— 20.35 Téléfim : Adieu irlando {t= parte). . de rats 0.00 Ciub d'archives. Hommage à André 
sé | De Joseph Sergent, avec Pierce Brosrien, Kats Fint italo-françals de Vittorio Novarra, Œuvres de Bruch, Schubert, Heyrin, 


{196 11. Avec Reg Spark, Fay Spain, 


Mercredi 18 octobre 


TF1 17.00 Flash d'informations. 18.00 Dessins animés. 
De 17.06 à 18.00 Amuse 3. Journal images. 
14.30 Club Dorothée. 19.00 Série : Happy days. 
ἐν 17.00 Sport : Football. Le. Petit ours brun. 39-20 Le bar des ministères. 
νον 18.50 Avis de recherche. 17.10 Les petits malins. 20.35 C'est l'histoire d'un mec... 


718.55 Fouäleton : Santa-Barbara. 17.30 Auto vélo bravo. 20.40 Série : Sur les lieux du crime. 


19.26 Jeu : La roue de la fortune. 17.35 David le gnome. Coumier du cœur, de Stanisiav Barabes, avec 
SE 1950 ΤΕΡΟΝ δὲ ges 2 πα : C’est pas juste. RE RE CN De: 
# Office franco-allemand ον. rue de F'Antiral, Mou- Journal, Météo, Tapis vert et Loto. : Questions pour un champion. “pee - mèce l'enquête. 
᾿ οὐ ὍΟῚ5 Paris. TA ΤΣ OP, 20.45 D Ννεγίόεδε " à 19.00 Le 19-20 de l'i 22.30 μρνείαϊεἠκνν ἦ κεύπε sol ir 


ME ᾿ 
ταῖς ss στο τὰ δ 


à ἢ 
CCE ἢ 


Οἰδεκίο Santeïl 14.35 Magazine : Roxanne Roll. 
nale ; Explorstion : Chester Himes. Reno. TT Ten Avec Pass time à 14.40, 16.50, 16.06. 
Ξ 23.30 Journal et 22.30 Journal et Météo. De sale νὴ 
= τ τ ER ΚΕ ἸΡΌσΩΝ. 22.55 σὴν rm em ατγτα de | 17.10 rares : LT 9 de fer. 
= sent des papyrus ou des tion origmal : un logickl de 1.20 Finsh Jean-Marie . 18.05 Variétés : 
manuscrits à l'établissement du simulation grâce auquel ils 1.25 Feuilleton : C'est déjà demain. 4, À La recherche d’Apotinairs. 18.36 Série : Meriés, deux enfants. 
texte définitif, Le samedi pourront apprendre à position- 23.45 Musiques, ue. 19.00 Série : Magnum. 
21 octobre (de 10 ἢ ἃ 22 ἢ) δὲ ner leur entreprise sur ls marché A2 19.54 Six minutes d'informations. 
le dimanche 22 (de 10 h à européen. CANAL PLUS 20.00 Série : Madame est servie. 
19 h.} 5 + Renseignements τὸς 14.16 Eric et compagnie (suis) ταῦτ D sprl rs Fox Fire. 
| ri Guill Bndé Euro tra Ἔ 47, de Magazine : Série : Mister Gun. me 
95. boulevard Raspail - 75006 T 275017 Paris, TEL 16.35 Fouilleton : Les années ᾿ 16.30 Téléfilm : Une femme entretenue. Les années coup de cœur. 
Paris. ‘ ᾿ (1) 47.54.65.00. : dre gg avec Victoria Principal, gr nié μ᾿ la PRE 
; 17.05 Documentaire : 23.30 Six minutes d d'informations. 
Premier de plongée. 23.35 Top of the pops. 
De G. Dister Pisge. 
- Ve Κίπεν fur : Batman : Les savants fous. LA SEPT 
Rubrique OSP En clair jusqu'à 19.15. 16.00 Méthode Victor : Allemand et esps- 
re on 18.15 Dessins animés : Ça cartoon. 16.30 Documentaire : L'amour en France 
MANITEL 36.15 CODE A 3 T Présentés par Phäippe Dans. {8}. Da Daniel Karin et Tomy Lainé. 
puis OSP 18.30 Top Pr pe a 17.30 Cinéma : La vañée mn 5 
οδεο. Li: Tanner 9871 
19.15 Dpors > Fonte. Jean-Louis Berger. 
19.15 Court métrage. 


Un appariement de 2 B 
29, rue Berzélius 
Li: HITS gp eur 


Resa 12h 38. 


1 point = 202 000 ὕογατα 


ur A EEE 
Happy Days 
19h22 SE rs as 4,9 


Milan AC-Rienl Madrit, 
. Coups d'Europe. 
LA 5 


Audience TV du 16 octobre 1989 (BAROMÈTRE LE MONDE/SOFRES-NIELSEN) 


Auanes nsiemtnnie, France entière 


ro ΒΟΟΌΝ, ΘΟ δ τὲ 


22.00 Communauté des radios publiques 


roc prete pr 
Entretien avec Mal Serres. 


FRANCE MUSIQUE 


23.07 Jazz club. 
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SPORTS 


Le cb de football de Paris- 
Saint-Germain affronte la 


avoir péniblemen iblement éliminé les 
jandas de Lahti (00 à l'aller, 32 


au retour}, ils reçoivent la 
Juventus de Turin, 


jamais été très apprécié en pro- 


vince, mais cette fais il bat tous les 
records οὐ 
de ses prestations est 

bordées 


joueurs du même 
on en con de alle 
u'au coup de sifflet 
rar pepe face aux Turinois, 
L'érosion 
da pahlic 


Même s’il est vrai qu'il est 
de bon ton de criti- 
qe l’équipe d'Ivic ajors que 
d’autres formations pratiquent un 
football guère plus attirant, ces 
polémiques surviennent à un bien 
mauvais moment pour le Paris-SG. 
Le club pe est en effet 
confronté à une lente, mais inquié- 
tante, érosion de son public. 
Alors qu'au début des années 50, 
il pouvait remplir Pia des 
tre ou cinq [015 l'an et 
| qua τὲ τς 0 Pan à 
25 000 spectateurs, il ne compte 
ἀν πὰ) peu moins de 
000 les re depuis ᾿ 
porte de da Clos (50 600 
places) ne fait plus jamais le plein. 
t à la fameuse campagne 
Poblicitaire, elle a tout juste permis 
stabiliser aux alentours de 5 000 
(8000 en 1986) le nombre de 
eg payant leur place à 


Francis Borelh estime que « 1OuS 
les ete à Perntion de de Mar- 
seille >» sont touchés par Ce phéno- 
mène. Il assure que les « turbu- 


Des guichets pour l’Europe 


lences » Que traverse son club n'ont 
qu'ane incidence limitée sur la fré- 


Free du Parc des princes. 
11 admet qu'il ne faudrait pas 
que cela contmue trop longtemps. 


Quant au 
* Brochand, da du secteur 


(Doyle Dane 
président du Paris-SG, refuse lei 
aussi de voir dans cette baisse de 
l’affluence une conséquence 
directe de la mauvaise image de 
l’équipe : « Le problème est plus 
profond. Attirer les spectateurs n'a 
jamais été simple à Paris. Avec 
rl po δὲ fish orme cures 
de vedettes, on augmenterait peut- 
être de 5 à 10 58 mais guère plus. 
Nous l'avons vu er 1986 : malgré 
notre titre de champion, nous 
n'avons pas aitiré plus de 25 000 
en moyenne. La capitale 
re trop de distractions. De plus, 
Le fait de jouer le samedi soir ne 
nous avarmiage pas. Sans parler de 
Canal Plus : la chaîne cryptée est 
Jortement implantée en région 
parisienne. Mercredi, les gens vont 
pouvoir suivre dens ar foulée 
Paris-Juventus, OM-AEK Athènes 
et Milan AC-Real de Madrid en 
restant dans leur fauteuil ! » 


ces « handicaps », le 
mx rt 
bien auprès des 


annoñceurs, espère 
remplir le Parc (entre 35000 εἴ 


40 000 spectateurs sont 
les Italiens. Et 


rappelle 
Pour récolter 
1 fran, il faut qu'il y ait au moins 
quinse mille Fm On ne 
gagne donc de l'argent que sur 
trois Ou quatre grands maiches 


pu 
grises) Le ἘΞ ca cb - 
5 millions de francs provenant des 


(30 æ) — prévoyait la 
tion à deux tours de Coupe 
d'Europe. ἢ sera ainsi tout juste 
équilibré. | 
Une fois de plus, la survie du 
np Den pee 
impérativement par une qualifica- 
He à τὸς Cons SEE «δὲ 
l'on ne s'était pas qualifié cette 
saison, le Paris-SG aurait peut- 
nd og dre Bon gr a 


Juventus, nous avons lancé une 

campagne de promotion : pour 

370 francs, on assiste à cette ren- 
ro ΕΣ 

restam ἃ ἐπ 

Que voulez-vous que l'on fasse de 

plus ? » 


PHILIPPE BROUSSARD 


Le droit des sponsors en cause 


(matches ou séances d’entraîne- 
ment} ainsi qu'aux dépens. 


deux joucurs, l'affaire relève du 
malentendu. «Le basket est un 


maintenant tous les problèmes que 
le football εἰ Je γαξὺν One PRES 
voici quelques décennies, . entre la 

ΐ télévisuelle εἰ la 
publicité clandestine. Cette affaire 
relève de balbutiements devant un 


Tel n’est pas le point de vue de 
l'avocat du club, Με Jacques Gri- 
maud: « 1] y a là un problème de 
fond qu'il faut mener jusqu'à son 
serme. L'instrusion de l'argent 
dans le sport de haut niveau est 
une affaire que l'on ne peut pas 
traiter à la légère. D'ailleurs, ce 
sont nos adversaires qui onf fait 
appel. Alors, puisqu'ils l'ont 
voulu, qu'ils mènent leur action 
jusqu'au bout. » 


GEORGES CHATAIN 


Base-ball en direct 


sont qualifiés au terme des 
« play-off » respectivement 
contre les Cubs de Chicago (qua- 
tre victoires à Lune) at fes Blues 


Jays de Toronto (quatre victoires 
à une également).représentent 
par un simple pont, (9 Bay 
Bridge. Pourtant, l'événement 
aura une dimension mondiale. 

La chaine de télévision par 
câble et par satellite Screen- 
sport (appelée TV Sport (1) en 
France) a en effet décidé de cou- 
vrir en direct ces World Series. 
«ie baseball n'est pas terribe- 
ment populaire en Europe », 
reconnaît Francis Baron, le repré- 
sentant en Europs de Scresns- 
port, qui est diffusée dans 
3,5 millions de foyers en Grande- 
Bretagne, en lande, en Scandi- 


navie, aux Pays-Bas, en 1286 οἵ 

en France. 
Le président de La chaîne 
Euros- 


directement concurrents, 

port (14 millions de foyers par 
l'intermédiaire de Sky Chanel}, 
David Hill, pense que «le marke- 
tng de catts opération ἃ 6té mal 
faits. 1 n'en reste pas mois 
que, depuis que le baseball a été 
admis aux Jeux olympiques 
comme sport de démonstration 
{victoire des Japonais), il 8 fait la 
preuve σὰ ἢ intéressait de plus en 


plus de monde en dehors des 
frontières américaines. 


A G. 


JOURNÉES 


CADRES, JEUNES DIPLOMES ET ETUDIANTS, 


PROSPECTIVES 


LYON 


Les 18 et 19 
octobre 1989 


ESPACE TETE D'OR 
103, bd de Stalingrad 
69100 Lyon-Villeurbanne 


SNECMA 
ORKEM 


SNCF 
RENAULT 


ED-F.-GDF. 


LES TRIBUNES D’ENTREPRISES 


BEFEC / PRICE WATERHOUSE 
DIGITAL EQUIPMENT France 
LAFARGE - COPPEE 

RAYMOND POULAIN SYSTEMES 
EGOR Ressources Humaines 


RENAULT VEHICULES INDUSTRIELS 


FRANCE TELECOM 
HEWLETT PACKARD 


chacune de ces entreprises dispose d'une 


Tribune. Pendant deux heures, vous pourrez 


Renseignements : 
Paris 48065667 
Lyon 7837 9119 


confronter voire ambifion à leur stratégie 
de recrutement et de gestion des hommes. 


MAITRISEZ VOTRE AVENIR, PARTICIPEZ AUX 2° JOURNEES 
PROSPECTIVES DU JOURNAL “LE MONDE” 


DU MERCREDI 18 OCTOBRE 15 H AU JEUDI 19 OCTOBRE 20 H 30 


LES PORTES DE L'ACTION 


Des consultants issus de grands cabinets de 


| conseil en recrutement donneront près de 


300 consultations personnalisées et 
gratuites aux cadres ayant au moins une 
première expérience professionnelle et 
souhaïtant bénéficier de conseils. 
Munissez-vous d'un curriculum vitae, les 

de conseil en recrutement sont présents sous 
l'égide de leurs deux syndicaïs, 
SYNTEC-Consei/ Comité Recrutement 

et la Chambre Syndicale Nationale des 
Conseils en Recrutement. 


LES FORUMS DE L'EMPLOI 


4 débats pour juger le système de | 
formation, évaluer la gestion des carrières 
avec des hommes d'entreprise et des 
universitaires. 


Ρ. Forum APEC : la gestion des carrières des 


cadres : des outils ou un état d'esprit ? 

“ Comment combler le déficit eue des 
ingénieurs £ 

+ Quelle dimension internationale dans la 
formation des cadres ? 

“ Quelle formation pour les dirigeants et 

cadres des P.M.E. et P.M.L 2? 


Accès libre et gratuit aux Tribunes, Portes de l’action et Forums de l'emploi. 


COMMENT PARTICIPER ? 


Novettes gratuites entre la gare de Lyon Part-Dieu {sortie Vivier Merle) et l'Espace Tête d'Or. Parking gratuit. 
Voyage aller-retour en train, gratuit, des gares de : Annecy, Bourg-en-Bresse, Chambéry, Grenoble, Mäcon, Roanne, Saint-Etienne et 


Valence pour assister aux Journées Prospectives à Lyon. {{ vous suffit de retirer un coupon Journées Prospectives disponible dans les 
Bureaux Des Hèves des écoles et des universités, ou de téléphoner ou: 78379119 à portir du 11 octobre. 
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ÉCONOMIE 


CONJONCTURE 


Après Wall Street, les marchés européens se redressent 


Londres : flegme et gros tangage 


baisse de 9 %. Mais lorsque New- 
York ouvrait à son tour et donnait 
l'exemple d'une fermeté inatten- 
due, le mouvement s'inversait brus- 
quement. La baisse n'était finale- 
a 656 ὁ Θ᾽ ΒΟΙΩΙ, κοϊε δα μοα 
plus de 3 Ὁ 

Les finctaations ont διέ considé- 
rabiles sur toutes les valeurs, y 
pris les plus solides et 959.3 mil. 
bons d'actians ont été échangées, 
Son dx 125 ms τατος 


Er a pue relativement 
D rs ar A le 

Haiti a dns 

dernières 


semaines, d’un dépasse- 

ment considérable du coût global 
de l'entreprise. 

M Thatcher n’a fait aucun 

commentaire après avoir reçu Jandi 


matin au 10 Downmg Street le 
chancelier de l'Echiquier, M. Nigel 
Lawson, avant de partir à Kuala- 
Lumpur pour la conférence du 
Commonwealth. M. Lawson a, de 
son côté, publié un communiqué 
destiné à rassurer le marché. « Les 
événements de 1987 ont prouvé que 
de fortes fluctuations en Bourse 
cuis imporiams sur l'économie 
ess à mes sur ἰ᾽ 

réelle », a-t-il déclaré. 

« L'effondrement de Wall Streer 
sernble avoir ëté décienché par des 
difficultés de financement d'OPA 
au moyen d'obligations à haut ris- 
que (junk bonds) εκ particulier. 
Par pre ΣΕ entreprises 
britanniques ont moins 
recours à ce type rs financement, 
et le rôle des obl à haut 
risque y est “en igeable >», a 
affirmé le chancelier de l'Echi- 
quier. 

DOMMNIQUE DHOMBRES 


Francfort : la plus forte baisse 
jamais vue en une journée, mais... 


essayé de calmer le jeu en rache- 
tent à tour de bras où en s’abste- 
nant de vendre. Riea n'y fait. 
de panique qui a saisi 18 

Donne τεῦ κα ενηβοχίνδο réac- 
tion directe au mini-krach du ven- 
dredi 13 octobre à Wall Street. 
Selon des experts, il semble que les 
petits actionnaires allemands aient 
décide cette fois-ci de ne pas se 
laisser prendre surprise et de 
réagir instantanément afin 
d'essayer de limiter leurs pertes. A 
la difiérence de ce qui s'était 
GA et pet sl 

COUrS, mes par 
l'indice de la Commerzbank des 
soixante plus importantes actions, 
avait atteint 7,1 %. les ordres de 
vente ont été deux fois plus impor- 
tants. L'indice DAX (Deutsche 
Aktien Index), créé l'été dernier, a 


mann (FDP), se sont répandus en 
propos lénifiants afin d'essayer de 
calmer le estimant que 
en des Le GE Do ee και 
ΒΟΤΠΘΗΒ ne pouvait PERS Ἐπ tel 
désastre à la Bourse. Pour le minis- 
tre des finances la réaction du mar- 
ché au vu des très 


Un entretien 


avec M. Leuschel 


Saite de la page 29 


- Si ἰδ Bourse chute encore de 


10 ᾳ ἃ 15 %, cela signifie ae 
l'Américain moyen aura 
20 % de sa fortune. Or le 


échapper à ce reflux ? 


se répercutera 
PAtantique Ii n'y a pas de décou- 
plage entre les Etats-Unis et 
l'Europe. Une i 


us vulnérable, comme 
Australie, le Royaume-Uni, 
voient au contraire La leur caraco- 
ler en tête du hit-parade des 
baisse de la livre ster- 
ling n'est que toute er pére À 
L'absence de coordination des poli- 
tiques des taux d'intérêt provoque 
ces résultats aberrants. Chacun 
lutte pour son propre compte 
contre Finfietion saus s’inqui 
de ce que fait le voisin. 


-- Je ne le crois pas, car, selon 
moi, [58 taux américains vont bais- 


parfaitement 
tolérer un déllar à 2,10 DM sans 
crainte d’attiser l'inflation. » 


Propos recusillis par 


co) GRANDE-BRETAGNE : tas- 
sement des ventes de détail en sep- 
tembre, — Les ventes de détail bri- 
tanniques ont progressé de 0,4 % en 


nn "- ἰνρυς x), cré 2 Bundesberk est caclue après la 
de de ee mue En Lane crie à 3657 72 destinée ἃ τ ἢ 3 
τ D D A : tandis que l'indice de le Commerz- πὸ peu! pas mener une λ 
( de 200 mil bank accusait un recul de 13,5 “Ὁ zgag pour de simples production industrielle a 
liards de francs). Toutes les (1731 contre 2000,5 vendredi der- techniques ou à cause j i en effet augmenté de 1,5 %, contre 
plupart mer). eo ἃ και fée τς Européens se plaignent de πες τ Mee ee vu 1,4 % en juillet, selon Le chiffre pro- 
1 insti Face à ce vent de panique la le dollar est sous ! ique et visoire publié lundi 16 octobre par 
les compagnies d'assurances, ont des responsables politi CHRISTINE HOLZBAUER-MADISON | évalué. Son pouvoir d'achat, selon Tout retard sera pénalisé. Je suis | l'Office central de statistiques. 
LOGEMENT SOCIAL 
L'indice du coût de la construction Les syndicats consultent les grévistes de Sochaux et de Mulhouse | EDFGDP: - 
La hausse des loyers est de 1,32 % La direction de Peugeot propose de revaloriser | ἀνα 


Les loyers dont le bail prend en 
compte l'indice du deuxième tri- 
mestre du coût de la construction 
augmenteront de 1,32 %. En effet, 
cet indice s'établit à 924, se 


Cet indice s appli 
ὧι 1 ocre, Ode τὰ 

loyers, à la date anniversaire du 
bail, mais aussi, cette année, aux 
renouvellements des baux à Paris 


et dans la région parisienne. Le 
décret du 28 août dernier limite la 
hausse, iors du renouvellement du 
bail, à la progression de Song τε 
coût de la construction, sauf 
propriétaire a fait des she τὲ 
d'amélioration d’un montant au 
moins égal à un an de loyer. Dans 
ce cas, il peut appliquer une majo- 
ration supplémentaire au plus 
égale à 10 % du coût des travaux. 


Revue d'Economie 


Financière 


Aboasanre; δ“ metres per on). (Π8 FF ἃ editer πὰς PUF : RP. ΒΒ. ONE Evry Ondes. 
A oem ὦ veu » 600 ΚΒ Βα pat vor oumker ἴα : Praz (λεισσπκῦπε de Prune. ALP. Κι, ΝΟΕΙ͂ Le Ὁπῖκα, Fronce. 


le salaire minimum de 400 F 


Quitte ou double ? En pré- 
sentant aux syndicats une 

« proposition définitive », mardi 
17 octobre pou après minuit, La 
direction de Peugeot a fait un 
pari. Toutefois, si 9565 ouver- 
tures salariales sont loin de 
satisfaire les syndicats, au 
moins a-t-elle donné à ses inter- 


dirigeants de Peugeot 

boucler en une seule séance- 
de plus de douze 

les questions salariales au cœur de 

ce conflit entré dans sa septième 


semaine. 

Dès l'ouverture des discussions, 
lundi à 10 Lara 
lest 


grève. Au 
ques Calvet, PDG de PSA, i 
sur Les mauvais résultats re 


et s’interrogeait sur la pérennité de 


la firme face à is « déferlante 
japonaise » 


_ Le ton était donné... 


Un « saupondrage > 
e 4: ff f 
En ques 
Roland V 


d'après-midi, 
M. directeur 


comble sa politique salariale. Il 
suggère une revalorisation du 


salaire minimum qui passerait de 
5000 F à 5200 À Les Les syndicats 


font leurs comptes : pour un 
ouvrier percevant 5 000 F, ia 
hausse mensuelle, compte tenu des 
augmentations générales de 2,7 “Ὁ 
déj intervenues, est de 64 F. De la 
CGT à la CSL, on dénonce un 
« παιροσαγαεν » ποίοϊτοιπεπε 
insuffisan 


Dans in soirée, M. Lee 
abat ses dermières cartes 


les rémunérations inférieures à 
5 500 F. Hors revalorisations géné- 
rales, le gain est de quelque 360 F 


de septembre en Espagne, portant 
Ὁ 59 ἘΤΆΠΕΙΕΝ μι πε rl γιν: 
miers mois de l’armée. Le secteur 
alimentaire 8 été une nouvelle fois 
le grand responsable du dérapage 
des pris en septembre, enregistrant 
unc progression de 2,3 % qui 
s'expli ca 1 les 
blèmes de distribution ayant 
affectés le sud-est de 1 

touché par de sérieuses inonde- 
tions. 


pos κα 600 Currie PES RS 
de pers qu'i s'agit là 
Bah ition définitive », le 


artagés. La CGT 
affirme que FSA 2 a 
des « miettes », st la CF T 
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ont annoncé le lundi 16 octobre aux 
Lorean syndicales qu'elles 
en novembre un 

peser rat exceptionnel» de 
salaire et de pension aux cent cin- 
quante mille ns et aux cent 


novembre et à 10 % en décembre). 
Pour un agent débutant du bas ἧς 
l'échelle salariale, ce complément 

cuviron 500 F. Il sera 


moyenne de 919 F 

en par agent, ce 
qui représentera selon Les syndicats 
«0,71 nd de la masse du salaire 


Ce CET RATES «ἃ ἀρετή » 
sur l'ajustement Lg 


re) 
1e septembre. Dans Ce 


en 1989 », et posé « les conditions 


sur les qui devra 
ch un accroisse- 
ment du pouvoir d'achat ». 


LA BOURSE EN DIRECT. 


LE MONDE DE LA BOURSE 


Suivez en direct l'évolution 
des cours de la Bourse 


BOURSE 
36.15 ΚΕΜΟΝΌΕ 
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Le débat dans la fonction publique et la grève aux impôts 


Les agents des finances bénéficient de primes importantes 


She M. Pierre Mauroy 1982, com αἱ teur rités. Ainsi, le 
que de rigueur menée par son 800" es ministères des financss, ‘de png pq or 


le rapport Blanchard, l'intérieur et des PTT aboutit à un 
rémunérations UE « indemyit Login égale à 


remis au ministre en 198 
Le premier . sic rapport 


annexes /rémunérations nci- ares 
ges Der 88 destinée. 1 concernait pales de l'ordre de 16%», précise nn 
la note, En 1988, les primes et OR ne 6 de 


A ee « προ indemnités 
annexes », — mais il est demeuré 29,914 
secret au point qu'aucun ministre 
de la fonction publique après 
M. Le Pors, détenteur du 


porte- 
feuille j en juillet 1 a 
L rares et κτίσαι nous dires 


de loi de Finances pour r 1985 princi- 
jet 1985  bort aux rémunérations 
DR QU Prose fin ed 


du rapport 


de sous-produit de catégorie B de l'éduca- 
Plancha et d'partir de datsées Feb er me gén lee αι 


chiffrées καρ οτος de 5. 1980. rmeis 


représentaient 


sujétions particulières de certaines 

fees Es est ts. 
points pour ia ca 

rie À, 20 points pour la catégorie B 

et 10 poims pour les autres agents. 


port À une masse de pour certaines fonctions cation pour les agents des 4 
2,999 milliards de Pi de davéhe c latins tions commerciales et une i 
tration centrale, porte des nité « de risque» ceux qui 
le souligne le «iaux majorés ». Il yacnfin «une Sont «a/fectés α surveillance 
M D uen allocation s le fixe » qui rétri- des voyageurs et des moyens de 
annexes par rap- buc « la iciré fiscale pour les transport ». À la direction de ia 
d'un minimum de 1,7% pour les Importance relative des réaumérations annexes 
par rapport aux rémunérations principales 
36,9% pour les agenis de catégo- (par ministère et par catégorie) année 1980 


oblige © do rigueur je A de la 
dou sr ς ἐν τὸ , 

sm des tères >. D'une 
γίγας καξεης fonctionnaires. 


compte «δ ἰ 


t es catégories À sont 
par l'Etat et soumises à l'impôt pin dcpnr à au-dessus un la 


Ar l'emsenble des pe à 


6 β À gents As 
indemnité = situaient en 1980 en 


indemnités spécifiques comme de 25,2 & pour 


fichier INSEE, ces données Comme les autres grands 
tent exclusivement sur 165 agents “5 des finances bénëfi- 
DONS ans ΟΝ ὃν cient d'une dotation ; ut 


DU ST% effectif: 

pr es ἧς 

la τέπυιπέσα- civils, connaft un faible taux de 
rémunérations 


e la 


TE — et taux LE 


He. 36538 | 112375 | 23994 5325 394 187 

18 & 122% | 169% | 121% | 155% 

ἡ τ 2 | ΖΗ | 3650 | 9529 7816 153 354 

RA/RP...| 338% 24% 211% 222% 25,2% 
ΞΞ 

sp | 8.285 13911 49 090 2080 73 367 

272% 238% 122% 3% 17,6 % 


comptabilité publique, une indem- 

ne différentiel spécial est 

« destinée à Îr aux person- 

nels du THE Le Donc miri- 

équivalant à 93 & de celui perçu 
ant à 93 (Ὁ de celui 

leurs homologues de la direc- 


ἤρα généraie âes impots ». 


consommation. 
nités s'ajoutent à ce arr indem- 
nitaire de base, soit pour compen- 
ser des « sujétions particulières » 
(trava Jémentaires), soit 
rl rémenérer « des responsabi- 
{tés inhérenies à certaines fonc- 
tions » Sep Le dent 
tion, responsa comptables, 
allocations de remises sur obliga- 
tions cautionnées). Enfin, un 
à trois niveaux existe pour 
l'administration centrale des 
finances : indemnité forfaitaire de 


Le débat posé par la grève des 
a ἘΠΕ nr cet ὃς πῖπ 


M. Blondel (F0) 
se prononce pour la levée 
du blocage des centres 
tuformats 


La mise en demeure de M. Béré- 


la - sagesse » et à \n « réflexion », 
jugeant ainsi «. peut-être idiot de 
rendre impopulaire celte grève ν, 
Lundi, M. Bérégovoy avait 

par lettres individuelles à 
ces agents de « rejoindre sans délai 
leur poste pour assurer certe 1êche 
dons des conditions normales et 
selon les directives qui leur auront 
été données par les trésoriers 
payeurs généraux ». 


Les syndicats ont également pro- 
testé contre le fait que, selon eux, 
M. Bérégovoy avait is lundi 
qu'on recense les agents fait 
rs ixetle L octobre 
afin de leur reurer les jours de 
grève de leur traitement, remettant 
en Cause un « compromis » élaboré 
en juillet. Les forces de l'ordre ont 
évacué un centre des douanes dans 
la banlieuc d'Annecy et un centre 
des impôts à Metz, tandis que 
M. Fabius a reçu à he 


pour agents titu. Crédit, au titre d’une loi du 31 juil- 
luires ἘΣ cu rémunére- Κεῖ 1949 « d'un montant sensible- μναῖ, À de a Leur sipplémes d'Avignon une délégation de gré- 
tions principales (trai L ment équivalent >. En 1980, “Ha 8 760 00% 3 638 853 1aires, sujétions spéciales ou vistes des impôts. 
diminué des prélèvements retraite rte 116% 7,5 % 72% 107% encore à des diplômes ou à des spé- 
et i L 


re « approximativement » 


5,5 milliards de mg Pers soit . 


142 Ὁ. « L'exploitation des 


mens 4 ἰα Cp publique 


tions annexes tait «en Ε 
moyenne 43 % de ἴα rémunération carrière. Toutes sont sans doute 
principale pour un inspecteur ἐς ΑΙ AT ETS justifiables. Elles ne sont, de pe € 
... des finances » contre croit, pes en compte dans e 
7,3 % pour un conseiller d'Etat, correspondent pas à l'addition des quatre caté- Se arr Mon PUBLICITÉ FINANCIÈRE 
.Les finances, indique le docu- nationale) que n'a | parence bonne rene 
ee CE maximun de pièces sur la table. 
trdematiabre particulier», pi 45.55-91-82, pese 4530 


MICHEL NOBLECOURT 


RESULTATS SEMESTRIELS . 
AU 30 JUIN 1989 


Le conseil d'administration de 
SAGA, réuni le 12 octobre 1989 sous 
la présidence = de Jean-Luc LE age ag 


Φ Le résultat net consolidé part t du 


de l'an dernier (55 MF) 


Θ Le résuirar net sociel δὰ 30 juin 
ne a La baisse des 
us africains et de 
l'impôt CE 00) Le 
Re CS AR ϑμθιὸ 
dernier (13,5 


bles 
31 décemn| 
an SEE valut de 1988 (33 MF). 


—-v— SES = 


Les SEMAINES SOCIALES DE FRANCE organisen! les 20-21 et 22 octobre 
1989, à Ia PLAINE SAINT-DENTS aux portes de PARTS, une session sur le 


fhôme suivant! : Montant : FF 300.000.000. Taux de rendement actuariel: 9,21% 
Fe Amortissement normal 
LES DE LA FORMATION ee Prix de souscription : DE Te Lan tpar remboursement): au pair. en totalité 
Quelle personne ? Pour quelle sociôte ? am re ἊΝ où de couvon couru de EF 31935. pour lencemble des obligations assimilées, 
avec le concours de : Date de jouissance : le ὁ février 1989. Amortissement anticipe : possible par rachat 


Pierre Bauchet, Je Boissonnat, Noël lie), René Remond, Pairice Sauvage. 
Copin, Flerre Daniel, Mgr Gérard De- La session se déroulera au Centre de 
jois, Alain Deleu, Marguerite Genfzbit- conférences LSC, 144, avenue du Pré- 
tel, Daniel Gourisse, Xavier Grenet,  sideni-Wilson, 93210 LA PLAINE SAINT- 
Alfred Grosser, Edmund King (G.-B.). DENIS — Métro : Porie de la Chapelle 
Jean Ladrière, René Lenoir, Buwkart (1400 m); RER : La Plaine-Voyayeurs 
Lutz (RFA). Père Mario Reguzzoni (Ha- (500 m) — Parking sur l'avenue. 
Renseignements et inscriphions : 
Secrétariai des SEMAINES SOCIALES DE FRANCE 
24, rue du Moréchal-Joftre - 78000 VERSAILLES, Τά] (1) 39.50.0990. 


CAISSE CENTRALE 
DE COOPÉRATION 
| ÉCONOMIQUE 


CAPITALISATION: 


La B.I.M.P. transforme 
2 SICAV et 
2 Fonds Communs de Placement 


Conformément aux nouvelles dispositions prévues par la loi du 
2 août 1989, les Conseils d'Administration de : 
- PRIV'ASSOCIATIONS, Sicav monétaire 


- PRIVOBLIG, Sicav d'obligations françaises et étrangères 
moyen et long terme 

ont décidé de proposer à une Assemblée Générale Ex- 

traordinaire la transformation de cas Sicav en Sicav de capita- 

lisation. 


Ge: EMPRUNTS 
ζ:"  OCTOBRE 1989 
_GARANTIS PAR L'ÉTAT 


Rs 


De même, PRIGERANCE, Société de Gestion de Fonds Com- 
muns de Placement, a décidé d'opter pour la capitalisation de : 


EMPRUNT 9,10% OCTOBRE 1989 


Montant : FF 900.000.000. Taux de rendement actuariel: 9,156. 


‘émission : 99 F49 Amortissement norrnal 
- PRIMO «Os, Fonds Commun de Placement court terme CE ὁδόν, soit F 4.964 {par remboursement} : au pair, in fine 
«sensibles le 30 octobre 1999. 
Dates de jouissance | 
- PRIREM, Fonds Commun de Placement monétaire. et de règiement : le 30 octobre 16. ΜΟΕΜΡΡΙΝΗ, Ὁ ΒΟΜΚΗΝ ΒΕ ΘΕΙ͂Ν 
en bourse. 
Durée: 10 ans, 


Cotation: les obligations feront l'objet d'une 
demande d'admission à [5 Cote Officielle 
(Bourse de Paris). 


Intérêt : 9.10%, soit FF 455 par obligation, 
payable le 30 octobre de chaque année. 


EMPRUNT 8,60 % ASSIMILABLE 
AUX EMPRUNTS 8,60 % JANVIER ET JUIN 1989 


Date de règlement : le 30 octobre 1989. en bourse 

1 99 jo Assimilation : le 2 novembre 1989. 
ssloheésais Cotation: les obligations feront l'objet 
intérêt : 8.60 %, soit FF 430 par obligation, d'une demande d'admission à la Cote Officielle 
payable le ὁ février de chaque année. Bourse de Paris. 


Une fiche d'information Ivisa n° COB 50-452 du [2 101089) est mise gratuitement à la disposition du public 
au siège de la Caisse Centrale de Coopération core Cié du Retiro. 35-37, rue Bolssy-d'Anglas, 75008 Paris, 
et auprès des établissements chargés du placement BALO du 16.10.1989. 
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TECHNOLOGIE 


En vedette à Equip Auto Première société de la recherche sous contrat 


L’embrayage sans pédale Bertin ou l'innovation incognito 


Les sociétés recherche sation croisée qu'une innovation 
véhicales construits en petite série.  automatise à La. foi ἔτος = nur Prod ἜΣ πες sous contrat sent de plus en dresére dans vu secteur ἀσππέ 
en au ois l'embrayage | ucts Ἔ t ἐς : érée aïl 
plus de pédale d'embrayage. Un pepe de αἰ ἃ Teen ἃ εἰ t de vitesse, dont ᾿ς l'embrayage automatique esr | Plus souvent citées par les ἴπ5- 8 des chances cs ans ne de 12 


circuit électronique produira le Mondiale 348, présent£e au dernier Jevier ne sert à Ends 5 "ὦ 
F dernier Jevier plus qu'à indiquer le  actionné par un moteur hydrauli- | tances publiques. Ces sociétés le L É Ι : 
ess effet Lshs pied gauche Salon de l'automobile de Francfort. choix du conducteur. que. Π ee sa rer) > privées, qui effectuent des πασυνκοὶ, μον προς de RG au point 
conducteur, fraction montage sur douceur CR CE 

Le Mais, selon Michel Bachct, cette commande hydraulique pour recherches pour le compte ἐς tôle, per pulvérisation d'air et 


seconde. : Pour Michel Bachet, responsa- 
Rens 3 Une alternative à le ble de la recherche et du dévelop idée se révèle décevante. « Le sys- séduire les amateurs de conduite en | d'autres entreprises, sont en clerc eee : 
vitesses automatique, Lbement de Valeo embrayages, fème est assez lent et impose des souplesse. La société expérimente Ce procédé, Usher — 


pour les amateurs de conduite l'étape suivante concernera des séquences décomposées qui rappel. plusieurs équipements prototypes 
sportive. véhicules de série un peu plus lent la conduite de camion; et les chez différents constructeurs. axe essentiel de la poñtique du lation en a été fai n ἐς 


large, mais encore situés dans le autres systèmes utilisent l'énergie « Mais, selon : 
, haut de gamme : « Nous avons des hydraulique : ce qui impose le 114. teur commercial, les services com | Ministre de La recherche et de la Ex med des pulvé- 
τς Tone Mgr ἐν re contacts avec un constructeur sence d'un générateur de pression  merciaux restent réticents » Cet | technologie, Hubert Curien. ner Dante. : De même, 
: 5 es { a10 “4 ΄ . ider le 
με re pa ss 0 | CAPTEUR DE PAPILLON DE CARBURATION EMBRAYAGE ÉLECTRONIQUE Bertin, première SRC française déploiement des paneaux solaires 
üons | est un modèle du genre. De D couts éd’ tiale 
A l'étude is 1981, ce sys- et l’Alcatel Espace, 
tème remplace l’action mécanique En sur la com ἃς A des du 
exercée par le pied du conducteur rune de Plaisir, à une trentaine de  sssejlite Télécom 2) ont été trans- 
= D oENb D He celle kilomètres à l’ouest de Paris, se de robots 
ΒΑ. par férés conception 
d’un moteur électrique qui com- cache un centre de rec! des rapides et précis. 
mande le débrayage et hétéroclites : la société Bertin. Chaque année, les 532 i 
l'embrayage. Sans supprimer le ans D er ps gr nn ὦ cadres et techniciens (sur 
5 vi 5 arbres, 5 
Re αὶ ταῖς Dre qi fn colon Le ϑεισευα en δα εἰῖσει on de nier Send 
À 1 4 ὌΝ travaïll ujets 
reste ue. brés par les a mar sito variés que la réalisation de 
Lorsque le conducteur enclenche Eole sg machines automatiques pour bros 
une vitesse, un capteur situé dans Gr ut Pier Β ser jusqu'à 2 500 
ce levier envoie un si à un ydrodynamique, 
module électronique à micro- 
processeur qui, lui-même, com- 
mande le moteur électrique action- 
aant l'embrayage. Un ensemble de 
ca ile en permanence 
la vitesse de rotation du moteur et 
des pignons de la boîte de vitesses 
ainsi que le carburatear. SES ΩΣ ΤΣ © 
Le conducteur passe les vitesses ON OO à -- 
en souplesse ou avec nervosité RE AM δ SU Gs τὲ βμι PRES 
les adeptes de la conduite « spor- PE mr CAPTEUR DE VITESSE 
tive». Cur le système Valeo agit RER ER DE‘ROTATION 
toujours plus rapidement que ne LA AIR PA 
t le faire un être rs 
Un dixième de seconde suffit pour 


obtenir un débrayage complet. Al  Ayec Fembrayage automatique, plus de pédale de gauche. Un moteur électrique assure le même effet 
différence des boîtes automatiques qu'auparavant le pied gauche du conducteur au moment où celui-ci actionne le levier de vitesse. 
d'embrayage mais au prix d'une 1 devraient aboutir d'huile dans le moteur, d'où une équipementier rencontre la même 
certaine molleme dans le pamage ἄνα Ἐξ némursemenire [98.. complexité supérieure à celle dela δὴ 


Fe vitesses. CBtE français, une voi τ conrmande électromécanique. » l'embrayage sr opi nnnenid 

sentiment prévaut en Europe être également équipée début Reste que le Valeo doit rateur piloté. Un moteur com- Dix sociétés de recherche sous contrat sont membres 

surtout, cible privilégiée de Valeo. 1991, Pour ce qui est d'une vérita- prouver qu'il est fiable. Ilest certes  mande l'arrivée d'air dans le carbu- | |, ται Atos is oc iSile Med ἰνίον ῇ re RE cha ee 
i ni rateur, ος qui évite au condncteur | liéjoppement industriels. Eles emploient à elles toutes environ 


Son objectif est de proposer son ble «démocratisation» du système, doté d'un procédé qui Ini permet de : 
embrayage électronique en tant Μ᾿ Tout-le-Monde devra attendre s'adapter Renan à de «lever le pied» lors du passage 
An'opÜoR : s08 ris sea inféciqur à les années 1992-1993. Encore l'usure εἶα disque d'embrayage, des vitesses, 
Ὁ matique it que l'embrayage électro- mais il lui faut aussi démontrer telles améliorations préfigu- 
(8 000 pere ἢ Dre nique moe on . succès Les capteurs, de type ροιεαβίααιδ. Bo By que A 
supérieur à celui d'une option : Pal si onctionner ὕ i 
L métalli. auprès du pu 681 s'impose PL ren 1 sens 86 850 γα prendre l'ébesrauique dans 


face à une concurrence qui s’orge- tout près du moteur. tomobile. Non pl : ï de laboratoi 
sée (3000 F), un ensemble autora  nise autour de grands Dans un premier temps, Valéo ms men ἢ faut dire que la seule fois où  Sempie ml τ 
dio on une direction assistée. noms : Automotive Products, Kons- avait pensé attaquer le marché de D ot one  (orénateus ne PUR 1971, détecte a arcune génétiques 


Actuellement, l'embrayage élec-  berg, Fichtel & Sachs, LUK. Sans l'équipement de véhicules exis- pour améliorer ia conduite. Le seul orte guère chance voie i sont ensuite utilisées pour des 
le banc d'emai tes εἰς i, δὶ vaio moins A δι βενα en Een mt on en problèmes pe fabiss erpéctpen se de 18 Kion τ d'a ÿ picto 3 contrôler 
4 : : "Ὁ : : requiert la production d’auto- | nord d'Orléans qui servit à expéri- taire pour 
championnat du monde des rallyes rance, pourraient créer la sur- de fiabilité et de L'éven- ὅτ πες série 
1989. Τί équipe plusieurs Lancia prise. Ainsi, dès 1985, Isuzu a pré-  tualité d'un échec dans ce domaine en très grande or πα 
Delta Integrale. En parallèle senté au Japon la Navi 5 équipée a fait reculer le fabricant. JEAN REUX | Coussin d'air est 
= ἑ i 


Virus informatique Bertin, le ἐμῆς 


Les coulisses de la rumeur nes 


. Plus de peur que de mal. Vendredi 13, le jour, celle-ci fut-elle sélectionnée, ampli- Deux spécialistes du Comportement | ;;ès de Bayonne. est pas = 
virus informatique n'a pas frappé. Mais une πόθ, reprise par l’ensemble des télés et humain, Pierre Kahn, psychanalyste, et Des entreprises de toutes personnes 
fois de plus une rumeur s'est en quelques des radios, créant une véritable psychose Jean-Noël Kapferer, auteur de Rumeurs, | de t al miel 
de μ " ᾿ παϑεῖ τὴν e el Ch ann Pre collective ? Pourquoi le virus informatique paru en 1987 aux Editions du Seuil, mem- Bertin, Qi 
une autre ἢ Pourquoi, parmi les milliers 2-t‘il si facilement trouvé prise et rencon- bre de la fondation pour l'étude des rio grd ag 
d'informations que la presse trie chaque tré si peu de scepticisme ? rumeurs, nous exposent leur point de vue. | des grandes entreprises k 4 


Pierre Kahn, psychanalyste : Jean-Noël Kapferer, professeur à HEC : | ses. sa ps oo es con on de mas compas on Γ 
la peur de la maladie un compte à rebours fe eme ei en Pasqua | osier ἢ 
succède à la peur du flicage pour un conte de Perrault de primes fon de Bern pari τὲς une PM à Le cé | 


Cette rumeur portait en son rumeur a toujours un fondement Organisation loppé le Motivac, système de 
1 -  tasmatique concernant 6 | seï de moral, comme un conte de Per- croisée mesure d'audience TV. 

qués du monde inorganique, celui οἱ la légalité : on protégera les ordi- : la rault. Elle doit pouvoir servir Si les contrats à l'export n'ont ᾿ . 
des machines de communication nateurs et on se protégera, en utili- ces d'exemple. Elle propageait aussi des laboratoires pour Er por HE 
La peur de l'ordinateur, qui ne sant des disquettes vierges, ou des | deux thèmes s’entrecroisent le l'idée que l'infl ue, monstre de recherche publics et privés très partie de l’activité Bertin, sig ως 
Peut plus aujourd'hui être contenue programmes acquis de le façon la | rumeur est d’antant plus forte. moderne, est bouffée de l’intérieur. Fer rl de Bertin as aller Ἀν: 
dans la peur du flicage, revient plus arthodoxe. A ces conditions, | Celui de ἴα i Ce n'est pas le technologie qui a | favorise les éci. pluridiscipli- y Mordchelles-Régnier, Teen 
avec la peur de la maladie. on croira que id mer contenir, | renforcé du fait que toute la termi- fait vibrer la société, mais le 3 et multisectoniels. C'est-à- , lo A te 

» Cela montre que, malgré les réparer et guérir l'épidémie qui Ἢ i mène informatique. Son côté domi. | dire que non seulement la société 810€ Association _ πον 
apparences, le rapport que l'on a nous menace. Ν inf est médicale: on a nateur. ” est organisée de façon ἃ ce que des πὸ a on de RÉ τως 
avec ces machines n'est pas aussi » On remarquera aussi que per | parlé d'ordinateur infecté, de virus » Mais le résultat est décevant. ee arr dors informaticiens, ou dans Ἵ  LEACRO) pas ἡ 
neutre, techniquement propre et le truchement du vendredi 13, où | inoculé etc. Cela a avivé le fan- Le virus n'a pas frappé. L'émotion mécaniciens puissent facile- D Loos fi Pourtant — su 
désexualisé que ce que l’on tasme de la contagion. est trompée. Ce qui explique pour- ment travailler ensemble, mais ne : d'entre- σας προς 
: ue des ion ose mhndur Poux [encore elle facilite Les transferts 
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condense l'archaïque représents- 

ni de toujours pl ὅσα de di jectiver ne 8°08 |, Quent au complot, il n'est pas quoi une comme 

π us 0 Peur, | Lun tout seul, on parlé de gron- alors 56 greffer sur la ἷ - Den tr dus 
vaste qu'elles τε ᾿ AS cation à un autre. Les directions de TNO «νὼ κα 
ains cn τ τέσοριδοῖο où cette ἠῶ à ἐς drogue, mis à | Pescciee désabliuionrs C'était tentant ἀδ propager l'idée que ce recherche regroupent, en cfft, αν ΑΞ ΑΝ ΠΡΟ éende réalisée per E 
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mauouhiion d'objets rs Ἂ Pr est τ Le Carré, officialisé Lorraine les ἐμρον τοῦ 6 pe qui discipiines iniines : mécanique, Ἶ Rod. pi qrne pc la France ot ee ον 
craint qu'ils ne s'en du dési ins forte que l'autre crainte qui en scène du type départ d'Ariane: seraient à Forigme ὁ première " à 
de leurs utilisateurs Fo os le compte : à rebours était remar- rumeur. La deuxième rumeur |, " πος 

» Cette effervescence de l'Autre, c’est-à-dire de attendait avec ἱπερα alors pourqsol tout finale Mais chacun d'eux peut, = 

: [ e fentssma.  gcance de F'Autre, οἰδεῖ ἀτάϊτο do | τς, Le die fatidique. καὶ πη ει τταιὶ Ἀξωντραδξε κρημιαπαίβ ϑερτ εῆϊ, μύπι, δὲ μον Grande-Bretagne 16 æ 
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elle discours Ἵ 

la crainte de la séropositivité obli d'oublier, c’est comme empêcher | social moralisateur : si le virus guer entre la vérité et en vérité. Le Le service marketing, en revan- Rivaud qui détient 

à modifier nos μι αναμμδυμς. ἡ les gens de dormir, ça rend fou. Les prend, c'est parce que les gens vendredi 13 n'est pas 4 vérité, | che est déconpé en secteurs d'acti- 33% du tal de Le 

amoureux ? La très ancienne et gens ont rendu leur mémoire | s’amusent au lieu de travailler, en mais reste une vérité : le caractère |vités Un commercial passé Émnissi 
ἴση i i utilisant des disquettes copiées «danger» va rester dans les donné peut négocier des contrats ©A 1987 à plus de 2 000 


calpabilisatrice du sexe revient La τ À ar che ἃ | pour jouer. C'est comme : its. ΠῚ va cngendrer une volonté | nécessitant n'importe quelle tech- 
sexe revien semaine j nous . PONT a 
cœur de la modernité la plus asep- douné un sérieux avertissement.» | de l'alcool au bureau. de > Sri nologie. C'est grâce à cette organi- ANNE KAHN 
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AFFAIRES 


ses Le Monde @ Mercredi 18 octobre 1989 33 


Pour Son trentième anniver- 
Saire, l'association de tourisme 
Villages vacances familles (VVF) 
ἃ procéde, le 17 octobre, à la 
pose de la première pierre d'un 
« surovillage » de vacances 
franco-aljemand, à Obernai 


|. Le même jour, sous 
le patronage du Conseil de 
l'Europe, VVF a signé avec ses 
homologues belge, espagnol, 
italien et alemand des conven- 
tions de coopération qui conse- 
crent, à l'échelon européen, la 
réussite du premier groupe fran- 
çais de tourisme social, 


Le terroir de VVF, c'est le catho- 
licisme social L'idée de cette asso- 
Ciation est née dans la tête d'André 
Guignand, alors secrétaire de 
l'Organisation centrale des cam 


courants som actuelleme 

consiatés, expliqua M. André Gui- 
Fer Le premier consiste en cette 
oule de salariés qui voudraient 
profiter des vacances désormais 
po qui leur sont arrri- 
en S'évadant de la ville, mais 

qui ne le Pas, jaure de 
mc; d'hébergement accessibles 


certaines régions rurales sous- 
développées. mais non dénuées 
d'intérêt touristique, et qui essaient: 
par tous les moyens de trouver une 
expansion économique. Ces deux 
courants peuvent-ils être concor- 
dants ἐξ peuvent-ils se rencon- 
érer.…. ? » À partir de 1959, VVF 
s'est attaché à prouver que cela 
était possible. 

, orge ceux qui écoutaient 3 
jeune Guignand, un homme fut 
ln président MRP do conseil 8608. 

président u i 

ral du Bas-Rhin et plusieurs fois 


deux premiers villages 
à Albé et à Obernai. I fit mieux, 


encore, puisqu'il Convainquit . 
p BiachLainé. di 


général de la Caïsse des dépôts et 
consignations, de participer au lan- 


cement de VVF et au fmancement 
ses villages. 


mat elle-même réduire 


recevaient un réchaud à — En 
1959, 1 600 personnes se lnissèrent 
séduire par ces vacances spartiates 


mais, en complète, — au 
prix de 9,90 F par jour es par adulte. 


S'il est un échec qui met le 
patron de VVF dans une sainte 
colère, c'est celui de l’arména- 
gement du temps. Car VVF ne 
peut traiter qu'un dizième des 
900 000 appels que 865 ser- 
vices reçoivent chaque année, 
et 50 000 farnilles sant refou- 
lées des villages et gîtes parce 
qu'il n'y a plus de place pen- 
dant les vacances scolaires. 

Où en est la fameux serpont 
de mer, l'étalement des 
vacances qui permettrait 
d’accuaillir plus de per- 


L'échec de l'étalement des congés 


preuve d'intelligence et de 


Le numéro un du tourisme social fête ses trente ans 


Les VVF jouent l’Europe 


Afin de serrer les prix pour qu'ils 


renionne 
vergnat mf 
Guignand fir en sorte de ne 


de tous, 
qu'est André 


« Nous n'avons 


D'entréc de jeu, VVF a réussi le 
des papuletions touristi- 


ques Les cadres et les 
isiné sans problèmes avec 
cances 


ont 


voisiné titu- 
laires des bons-va des alloca: 


tions familiales et avec des handi- 


capés mentaux. Elle ouvre, 


période creuse, au troisième âge. 


Dès la ière année, la 
A à dre del 


ait un décalage d'une à 
semaines fes aca- 
démies de façon à nous par- 


seraient plus attentifs à mieux 
répartir la demande de 
vacances | Je ne crois pas à 
f'étalement des vacances 


volontarisme pour éviter 
l'asphyrce. » 


for- 
La 


Pension com lète est apparue 


comme trop chère et contrai- 
gnante : on l'a doublée d'une for- 
mule «gîte » où les gens se 
illent par eux-mêmes tout en 

Itant de services COMMUNS Où 
animation occupe une place essen- 
tiele. Au passage, est inventée une 
= télérestauraion », c'est-à-dire un 
système de plats à er. Le 
stade ultime de l'évoluuon est un 


vement des familles, des retraités 
ou des séminaires. On trouve aussi 


une soixantaine de gîtes disséminés 
near airs Mess Gers) 
ou cinq mille lits dans les vi , 


gîtes et campings à Seignosse 
(Landes). 


Rock 
ef hydrothérapie 


Développant les vacances à 
thème, a développé ὶ 
de cuisine, de rock, d'hydro- 
Ce er Boom Al 


En 1989, six cent mille vacan- 
ciers se seront laissé séduire par 
cette palette d'activités et de prix. 

Vous avez dit « {ourisme 
social » ? « J'emploie de moins en 
moins le mot - social =, répond 
André Guignand, 1] fair misérabi- 
liste, amateur, dépassé. Je préfère 
«tourisme familial» el aussi 
“ tourisme sans but lucratif ». Si 
nous étions des commerciaux. nous 
ferions comme la SNCF ou Air 
Inter, nous créerions des tarifs 
rouges en périodes de pointe. Nous 
δὲ Eos naliser les familles 

ncées par les varances scolaires. 
Nous avons seulement maintenu un 
double tarif dans nos villages 

170 F et 210 ΕἸ selon les revenus, 

Î nous ne faisions pas d'aménage- 
ment du territoire, nous n'aurions 
pas construir Soixante-treire vil- 
lages en espace rural: nous les 
aurions tous mis sur les plages. Si 
nous n'obéissions pas à une voca- 
tion sociale, nous ne nous serions 
Pas cassé la tête à organiser une 
crèche pour ceni cinguante enfants 
au mois de janvier ». 

Reste que VVF a fait l’objet de 
critiques. Certaines s'adressaient à 
l'appui inconditionnel de la Caisse 
des dépôts qui lui aurait permis une 
gestion point trop rigoureuse. 


« J'affirme que nous n'avons 
Jamais reçu de subventions. 
s'emporte le patron de VVF, Nous 
sommes une enfreprise qui a Iou- 
jours équilibré son budget, à 
l'exception des exercices 1974 et 
1975, quand la crise avait déséqui- 
libré le budget des familles. Nous 
ne sommes pas l'Armée du Salut. 
Notre tourisme n'es: pas assisté. 
Nous laissons aux organismes 
sociaux la tâche de compléter les 
capacités financières de certains 
vacanciers. » 

D'autres critiques visaient la 
vétusté et le manque de confort de 
certaines installations, le côté 
« patronage » de l'animation et le 
refus d'évoluer de quelques cadres 
attachés ἃ leur train-train. « y a 
une part de vrai, reconnaît André 
Guignand. Pendant vingt ans, nous 
étions surtout préoccupés de 
construire de nouveaux villages. 
Depuis 1987, nous avons engagé un 
plan de rénovation de 480 millions 
de francs. Dans nos dernières ins- 
tallarions, nous Sd les ap 
tements d'une télé couleur, d'une 
antenne ique er d'un télé 
phone. Maïs nous sommes [à au 
cœur des contradictions que nous 
vivons avec les comités d'entre- 
prise, les communes et les caisses 
d'allocations familiales qui siègenr 


Φ Clients : 

600 000 vacanciers {1989} 
dont 52 % ont moins de 
virigt ans. 

e Chiffre d'affaires : 

765 mitions de francs 
(1988). 

@ Installations : 

65 000 fits répartis dans 
135 communes et se décom- 
ete | 

- villages en pensian 

plète ; ; 

_— 46 résidences de 


Vacances ; 
— 73 gîtes familiaux : 
— 2 crivages de 


vacances 5; 

- 25 campings- 
caravanings ; 

— Shôteis : 

— 4 centres de jeunes 
@ Patrimoine : 

Propriété des collectivités 
locales, ἢ atteint 7 milliards 
francs. 


Quelques chiffres 


à notre conseil d'administration I! 
y à ceux qui disen: : le tourisme 
social n'a pas à être minable et il 
faut qu'il mette le confort à la por- 
tée des moins avantagés. Mais cela 
se paie. [1 y en a d'autres qui dénon- 
cent la course aux exi et qui 
χὰ Er τα des ! ñ μα 

ξ ers étaient jusqu 
sents majoritaires. τ dés 

Dans gnelques semaines, André 
Gui le flambeau à 
Edmond Maire, l'ancien secrétaire 
général de la CFDT. [1 consacrera 
58 fausse retraite à déve la 
dernière-née des formules de VVF : 
l'eurovillage. Le succès de celui de 
Cap-d'Agde, construit avec le belge 
« Loisirs et Vacances», fe se 
dément Es Le décalage des 
vacances belges et leur goût pour le 
soleil méditerranéen, même à la 
Toussaint, a permis d'au ter de 
10 © le taux de rempilsgs. A 
Bruxelles, VVF pee à l'eurc- 
village en cours de construction A 
Obernai, ce sont les Allemands qui 
arrivent en renfort. 

A l'heure où le tourisme popu- 
laire est en baïsse dans l'estime d'un 
gouvernement réputé de guche, 
c'est vers l'Europe que F se 
tourne financièrement et affective- 
ment. 

ALAIN FAUJAS 


® Personnel: 


250 permanents ; 
3 600 postes de travail saison- 
niers: 54 % des directeurs 
d'installations sont des 
femmes. Moyenne α΄ 899 : 
trente-cinq ans. 

6 Membres du conssil 
d'administration : 

La Caisse des dépôts et 
consignations, les caisses 
d'allocations familiales, des 
comités d'entreprise, des 
caisses de retraite, des collecti- 
vités locales, des familles adhé- 
rentes, des représentants 
d'associations familiales, du 
Crédit d'équipement des 
petites et moyennes entre- 


—— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS -— — 


FINACOR 


Résultats du promier semestre 1989 


Au 30 juin 1989, le bénéfice avant impôt de Finacor, courtier sur 
les marchés monétaires et financiers, s'est élavé à 52,3 millions 
de francs {part du groupe}, en hausse de 34 % per rapport à la 
période équivalente de 1988 (FF 39, 1 milñons). 

Ramené à une action, le résultat de la période ressort à 12,15 F 


contre 9,08 F. 


A catte date, le total du produit net bancaire est de 269,5 mil- 
lions contre 177,3 millions au 30 juin 1988. 

A périmètre de consolidation comparable à celui du 30 juin 
1988, la progression du produit net bancaire aurait été de 34 96 
et celle des résultats consolidés de ΒΒ 94. 

Robert VAUCHER, Président Directeur Général, et Pierre LAS- 
SERRE, Administrateur Directeur Général, ont commenté ces 
résultats lors du conseil d'administration du 29 septembre : 
« Dans un contexte de stabilité des marchés, malgré la réduction 
sensible des taux de courtage, notre groupe ἃ accru dans 
l'ensernble sa part de marché. Néanmoins, les déficits réalisés 
par nos nouvelles filaiss, Finacor Bourse et Finacor Espana, ont 
freiné la progression de nos résultats. 

* Compensation Vendôme, notre filiale Matif, conserve sa place 


d'adhérent le plus actif. 


* L'ensemble de notre activité de courtage interbancaire afficha 
de bonnes performances at, à Paris, la groupe conserve sa pre- 


mière place. 


* Finacor Bourse, comme l'ensemble du secteur, souffre d’une 
régression des volumes traités et supporte d'importants investis- 
sements. L'exploitation de la société a cependant atteint pour le 
mois d'août son point d'équilibre. - 

* Simultanément, les filiales étrangères de Finacor ont réalisé 
des progrès significatifs tant en dépôt interbancaire qu'en 
change. Nos filiales espagnoles sont proches de l'équilibre et 
devraient enregistrer des résultats positifs d'ici à la fin de 


La notice complète et le tableau d'activité sont disponibles au 
siège social de Finscor, Sarvice Communication, 52, Champs- 
Elysées, 75008 Paris. 


ROVER afhehant Τὶ 


DES AVANTAGE 


L.O.A. “FORMULE” ROVER 
S RENOUVELÉS 


JUSQU'AU 11 NOVEMBRE 89 EXCEPTIONNEL 
SUR TOUS LES MODÈLES ROVER SÉRIE 800 


0 F LA PREMIÈRE ANNÉE 


1°" versement : 50 %&{*) du prix TTC de votre ROVER 80ὺ (Dépèt de Garantie 15% + 17 loyer 35%) pouvant être 
partie par la reprise de votre voiture, ensuite Ὁ F pendant 1 an, puis 47 loyers de 


re 


nté en totalité ou en 


Jusqu'au 11 Novembre 1989, ROVER reprend votre voiture aux conditions générales ARGUS. Si sa valeur couvre 


1,33 4 du prix TTC de votre ROVER 80 (hors assurances). 
COÛT TOTAL EN CAS D’ACQUISITION SUR 5 ANS 


SEULEMENT 12,51 % DE PLUS QUE LE PRIX COMPTANT 
Au bout des 60 Mois. sous pourrez devenir propriétaire de votre ROVER δυὺ sans rien débourser. L'option d'achar 


étant couverte par le dépôt de garantie déjà versé. 


Votre ROVER 800 πὸ vous aura coûté que 112,51 du prix comptant TTC thors assurances). 


OPTION D'ACHAT EXCEPTIONNELLE A LA FIN DU 13° MOIS 


ire plus tôt de votre ROVER SUU. achetez-la au bout du 13 


Si vous ne résistez pas à l'envie de devenir propriétaire 


mois. L'option d'achat à verser, deduetion faite du dépôt de garantie initial ne sera alurs que de 50% du prix 


comptant TTC de votre ROVER 500. 


IT versement de 50% à la livraison + ὃ F La 1° année + option d'achat de 50% à La fin du 135 mois: 
vous ue paierez que 100% du prix comptant de votre ROVER 800 malgré les 18 mois écoulés. 


Cette offre ent valable jusqu'au 11 Novembre A9, ΟἿΟΣ les 
opèraLion, su Luux ler modeles, netzés 
sous réserve d'acceptation de voLre déesier 
département de LOCUNIVERS, 51 Hd des Lames, LINE Marseille, SA au 
capital de 22.000.000 F RC$S Marwille B Ο7Ἱ MOU LH. 


ΞΘ ΗΠ 'E 
ROVER Serie #00 εἰ 
par RUVER FINANCEMENT, 


Hlbé] VOLS EUre pre 


ROVER SÉRIE 800 


VERS UNE AUTRE CONDUITE 


+ 
Pour connaître votre concessionnaire, téléphonez au 05 102 142 (appel gratuit} ou composez sur votre minitel le 46-15 ROVER. 


(3 D'autres prupuehote de LOA avec uppurt initial de 20 vu AG peuvent 


IPüees. 
ROVER Serie ΜΑΙ, ue pomme de x modele Herbnen εἴ Fathack a partir de 
117.000 FE TTU Tant ΟἹ en main aus St 49 {Modèles 901 


GMS RCE Rentarra 388 086 174 


U 
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Bénéfice net en chute de 30 % 
Mauvais trimestre pour IBM 


net en baïsse de 30% per rap- 
port au résuitat enrogistré un 
an plus tôt. Sur les neuf pre- 
miers mois de l'année, le recul 
est de 8,4 %. Des chiffres 


M. John Akers, président 
d'IBM, avait pris les devants en 


bards de dollars (près de 20 mil- 
liards de francs). 

Le patron du numéro an mondial 
de l'informatique 4 attribué ce 
recul à trois éléments: un dollar 


clients pour le leasing (ce qui 
retarde les rentrées d'argent). 
Rien, selon lui, qui remette en 
cause sa stratégie : « Aucun indice- 
teur dans notre activilé n'est sus- 
ceptible de nous faire changer 
notre stratégie d'investissement 
pour une croissance rentable. Des 
améliorations continuelles de nos 


activités de location, nous rendent 


confiants sur les perspectives à 
long terme de notre société », a-t-il 
déclaré. 


IBM, qui réalise, comme tous les 
groupes informatiques du monde 
entier, 40 ὦ de son chiffre 
d'affaires au dernier trimestre, se 

pourtant de faire toute prévi- 
sion sur ses performances pour 
l'ensemble de cette année. 


Avec le rachat de Birkel 


BSN devient numéro un des pâtes 
en Allemagne 


Le groupe BSN a annoncé, le 
lundi [6 octobre, le rachat de la 
société Birkel, deuxième produc- 
teur allemand de pâtes alimer- 
taires 


Fondée 1874, Birkel, qui a 
rit en 1988 un chiffre 


chemarks (835 millions de francs), 
est aussi numéro un du marché des 
sauces pour pâtes en Allemagne. 
Cette acquisition renforce [a posi- 
tion de BSN, qui possédait déjà en 
Allemagne Sonnen 

lequel réalise un chiffre d'affaires 
de 170 millions de deurschemarks 
dans les potages, les plats cuisinés, 
les confitures et les pâtes alimen- 
taires. Cette opération confirme les 
ambitions européennes du groupe 
BSN, déjà au premier rang de l'ali- 
mentaire en Italie et numéro deux 


aires de 250 millions de deuts- des pâtes en Espagne. 
Bidermaun s'offre AGF International détient 3,9 % 
les chemises Arrow de la compagrie portagaise Aliança 
Le numéro un français de la AGF International, filiale qui 
confection Ï t regroupe les actifs des Assurances 
effet acheter trois des générales de France (AGF) à 


le giron du groupe Fariey 
après POPA menée en février der- 
nier sur le groupe textile West 
Pepperell. 


Cette acquisition, estimée à 
600 millions de dollars (3,6 mil- 
liards de francs), est une manifes- 

spectaculaire 


-- AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS .--. 


l'étranger, détient 3,9 % ἀπ capital 
d'Aliança Seguradora, sixième 
compagnie portugaise d’assu- 
rances. Elle a obtenu cette partici- 


lions de francs) de chiffre 
d'affaires dont 94 % dans l'assu- 
rance dommages, et un résultat net 
de 348 millions d'escudos. 
Aliençe occupe 8.6 % du marché 
is de l'assurance 


de 3.65 milliards d'escudos dont 
90 Φ en dommages. 


COMPAGNIE D'INVESTISSEMENTS 
FRANÇAIS IMMOBILIERS « COGIFI » 


R£uni ie 12 octobre 1989, le Conseil 
d'Administration a examiné les 
comptes et les résultats semestriels au 
30 juin 1989. 

ΠΕΣ ne Sois rar 

s'est poursuivie 
favorablement Le taux d'occupation 
moyen des immeubles d'habitation 
s'est maintenu autour de 98%. Les 
locaux commerciaux et les locaux à 
usage de bureaux ont 1€ Ioués 
quasi-totalité. La commercialisation 
des immeubles mis en vente a continué 
de façon globalement satisfaisante. 

Les comptes au 30 juin 1989 font 


a une progression tam du 
Dénaital d'empleititos que du vénéee 
act après armortissements ct provisions. 
Celui-ci est en angmentation de 
28,5%. Il s'établit à 58 106 572 F, y 
compris 14135 334 F de ues 
nettes de cessions, contre 45 196 367 F 
au 30 juin 1988, dont 4 173 980 F de 
plus-values. 

La Société a réalisé, comme prévu, à 
le fin du semestre, l'acquisition d'un 


étage de bureaux entièrement joué, 
d'une surface de 2060 m?, dans 
l'immeuble tour Frankdin située à Paris 
la Défense. 

Le Conseil d'Administration a 
En des comme Administrateur 


à la Société dans l'exercice de son 
mandat 


Sur sa proposition, Le Conseil 
d'Administration 2 nommé M. Robert 


PUBLICITÉ FINANCIÈRE 
Renseignements : 
45-55-91-82, peste 4330 


NEW-YORK, 1602 ἢ 


de 

bien être psychologiquement 

fatale en faisant subitement appa- 
sur les écrans de quotien une 

baisse de 53 points puis de 

71 points. 


chemin weck- 
end avec le Dow Jones à 2 657,38 
en progrés de 88,12 points. Le 


pour 
avait déclaré qu'il n’était pas 
inquiet. 

Ajoutons que la baisse des bons 
du Trésor à trente ans (valeur de 
référence) lundi matin ἃ rassure 


CRCAE] 


Une intense activité a régné 
avec 419,09 millions de titres 
échangés contre 251,17 millions, 
vendredi. 


redomn£ 
Et les 


aux 
ts ont fait place aux ventes. 


- Pate τ Re de Ses 
trimestre. — J.-P, Morgan, cin- 
quième banque américaine a 

δ, lundi 16 octobre, confor- 
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CAC-40 
de 6,29 %. 
Si [5 pre a été évité Rue Vivienne, 
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α ut de Ce à dure 
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Marché des options négociables le 16 octobre 1989 


Nombre de contrats : 25 285. 
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MATIF 
Notionnel 10 %. — Cotation en pourcentage du 16 octobre 1989 
Nombre de contrats : 129 321. 
ÉCHÉANCES 

Déc. 89 Μεθ | Juin 90 

107,04 106,98 107,34 

105,98 106 196,20 
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PARIS {INSEE, bese 100: 30-12-88} 
Lot l6oc 


Valeurs françaises . 1286 1204 
Valeurs étrangères . 1168 1057 
(SBF, base 100: 31-12-81) 

Indicegéoéral CAC 5432 5235 


(SBF, base 1000: 31-12-87) 
Indice CAC 40 . 193127 180981 


(ΟΜΕ, base 100: 31-12-81) 
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Elevage et course 

au rendement 

Par souci da rentabilité, les espèces 
d'élevage sont de moins en moins 
variées . nu mouenmeeemrese 22 
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La télématique du Monde : 
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gr pe Se ( 
7 octobre 1989 
SU CE ON mot 


homme qui s'est avéré « loyal » à 
son mari, « efficace » aUSSi, Mais 
un peu trop assidu à cultiver la 
presse, et dont « 2 préoccupa- 


aimable à travers ses souvenirs ? 
À on juger par les extraits 
publiés, elle confirme en tout cas 
ce qui sautait déjà aux yeux. Elle 
est une femme éperdument 
amoureuse de son Ronnie, obsé- 
dée par le désir de le protéger. 
Lui-même 


sent à son tour de publier ses 
JAN KRAUZE 
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dance enregistrait 
2,11 % vers 11 beures. 

Reprise de SEB, CCMC, St- 
Louis, Chargeurs, Roussel Uclaf, 
Pechelbronn, Institut Mérieux, 
Evrotunnel, Hachette, 

Des ventes ont encore pesé sur 
Locafrance, Aussedat, Midland, 
SCOA, TRT, Bongraïn, Euromar- 


0 ECHECS : les demi-finales dn 
Tournoi des candidats. — Timman, 
traumatisé par sa défaite dans la 
septième partie face à Speelrnan, ἃ 
demandé le report de la huitième, 
Youssonpov, dans sa septième par- 
tie contre Karpov, a obtenu nn pion 
de plus mais n’a pu finalement que 
proposer la nullité au 61° coup, que 


que : 3,5-3,5. Si la huitième et der- 
qui devaient se jouer mardi 
17 octobre, se conclut par la nul 
té, deux parties supplémentaires 
seront disputées. En cas d'égalité, 
des parties semi-rapides sont pré- 
vues jusqu'à ce qu'un résultat sait 
atteint. 


Mort de l'écrivain yougoslave 
Danilo Kis 


L'écrivain yougoslave Danilo 
Kis est mort, dimanche 15 octo- 
bre, à Paris, des suites d'un 
cancer, il était ägé de 
cinquante-quatre ans. 

een 121. à Supodes à M fon 
EUR mt ῥα hr ge 
Danilo Κὶς était par excellence un 
écrivain de l'Europe centrale qui 
on grec μα, sol peur de 


t voyant le massacre des 
juifs de Novi-Sad en 1942. I avait 
Passé son enfance au M 
avant de venir . Pariant 
couramment le comme le 
hongrois, le russe et plus tard le 
français, il avait uit les plus 
grands écrivains et : les 
grois (Potofi, Ady, Attila Jozsef), 
russes ( 


neau), des traductions 
Le su marqueront toute son 
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teur de serbo-croaie 


importance, grandeur. 

la hauteur de vue here œuvre que 
uait une virtuosi ua- 

ble & qui faisait la synthèse de fout 
va territoire sémantique et cultu- 


avec des ΞΕῚ ifférents, en uti- 
lisant son héritage comme un 
inventeur qui soumettrait son sujet 

usieurs : «Je 


Mort du facteur d’orgues 
Alfred Kern 


Le facteur d'orgues Alfred 
Kern est mort vendredi 13 octo- 
bre. H était £gé de quatre-vingt- 
neuf ans. 


org re 


Après avoir 
ateliers alsaciens, il s'était établi à 
Kronembonrg en 1953 

pole πρῷ 


DIE Ce EEE ἼΝΟΝ 
SR Ε΄ ωκαρκαρτεην πε 
orgues de Saint-Séverin, du chà- 
teau de Fontainebleau, de Notre- 
Dame des Bilancs-Manteaux, de 
Sant-Jacques du Haut-Pes εἰ de 
Notre-Dame-des-Victoires, ainsi 
que de nombreux orgues neufs, tel 


ve ‘on sent cette nécessité 
choses, de les 

mer », disait-ilL C'est ee 

sité créatrice de spiri 

retrouve dans Sablier Le I, 


ins précoces (1984), 
cendre (1971) que i 
de re ensemble, dans sa 
collection « L’ i » sous ke 


titre /e Cirque de famille, qui com- 
pie he sr de og tripty- 


a ne de on propre verbe douar 

disparaîtra après ls guerre, 

un touriste qui ne reconnaît 

pas ΡΣ den, laissant G comme un 
rêve dans s l'esprit de son fils. 

« Je ne connais personne avant 
lui qui aurait tenté d'aborder ce 
sujet immense, le destin juif soux 
Hitler, avec Eu seules armes 


ique, Rértorique, 
amieropo osique », voilà ce 


qu'écrivait Piotr Rawicz dans sa 
ace à Sablier. D'autres Lvru 
pour Boris Davido- 
vitch {πὴ et Encyclopédie des 


morts (1985), dans des traduc- 
tions dues à Jean Desca et Pascale 


être célèbre. 11 le sera à titre pos- 
thume. à - 
NICOLE ZAND. 
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Haut vol 


E que les gens peuvent 
être méchants, indis- 


de quoi js me mêle ? C'est un 
copain à eux, 1' ex-premier 


raït en avoir un au rabais. C'est 
pas qu'il soit regardant, non, 
c'est un réfiaxw conditionné. 
Son passage au pouvoir 4 fait 
plem d'histoires, des histoires 
de fric, et, bien qu'il y soit plus, 
ἢ exige toujours qu'on lui Casse 
les prix. 

Ca tombe bien parce Que, 
pour mon Mimi, l'amitié ça n'en 


ron 220 
traitance les systèmes de 


sous pres- 
Fabrisys sera 
u électroni- 
ue des avions, tandis que [8 
l'ensemble de 


reconnaissance. Les tra- 
vaux auront lieu entre 1990 et 1994, 
Sur les cent-six ge 5 dont 
l'armée de l'air Fer ἃ διξ dotés 
depuis décemb Ὁ, soixante- 
quatre restent en état de voler. Les 
querante-Quatre qui n'auront 
subi de transformations seront Lars 
hors service vers 1995. — SAP) 


és ldtiast= te lt) 


de émane κα 


de promenades i 
ns je ne sais Plus quels 
affaire. Comment il s'appelait, 
dé... ? Enfin, voyez qui je 
veux dire : Fallait-4 que je me 
brouille avec lui parce que de 
pauvre il était devenu riche ὃ 
Non, bien sûr que non fi À cs 
compte-là, il pourrait plus jouer 
au golf avec psarsonne. 


Et puis c'est un socialo, 
Papandréou, c'est le chef du 
PASOK, et c'est pas parce qu'à 
a mis son parti dans la crotte 
qu'il feut lui refuser un Coup de 
main à la veille des élections. 
Me à propos, vous saviez 

Théodorakis, cet ancien 
Pan de gauche, 4 passé 
l'arme à droite tellement à est 

par le corruption, le 
terrorisme téléguidé, les 
méthodes policières et les 
scandales financiers qui ont 
éclaboussé le règne de son 
petit canard, à Dimitre. 

De quoi ils ont parié tous les 
quatre à ce déeuner ? Secret 
défense. Défense de tremper 
dans la soupe servis en toute 
intimité par un vieux ménage à 
un couple de jeunes mariés. 


la tendance est 
pis À τ mon 


chose : qu’on leur dicte leur opinion ! 
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